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La République des Combattants
.pris lenr esprit neuf et leur cœur ardent,
ont voulu faire à la chère patrie affaiblie,
un rempart de tours âmes. Gert.es, ils ne
prétendent en rien revenir aux errements
d'un passé qfu'Hs condamnent parce que
pétri de scepticisme et d'individualisme, ils
vont de toutes leurs forces vers une réfor¬
me complète, une refonte presque totale des
us et coutumes de la 3e République, mais
affirment leur volonté de ne point procéder
par désordre et violence.
Toutes les réformes sociales et tous les

progrès dans le développement économi¬
que"? Oui, de grand cœur. Par une révo¬
lution qui, quoi qu'en disent et quoi qu'en
pensent les plus éclairés et les plus honnê¬
tes de ses fauteurs ne peut être qu'œuvre
d'anarchie et de haine ? Non. Les hommes
de la 4e République sont convaincus qu'il
faut vouloir et parler. Vouloir énergique-
ment que la France vive, échappe à la fa¬
mine et aux douloureuses convulsions poli¬
tiques, se régénère dans la générosité bien
comprise de tous, et le dire, l'expliquer.

Nons avons connu, avant la guerre, sui¬
vant la forte expression de Robert de Jou-
oyertol, la République des camarades. Pe¬
tites querelles, petites chapelles, petites
coteries y .champignonnaient à terre que

, (veux-tu ët le népotisme favorisait la fa¬
veur y décourageait le mérite.
Oti voudrait nous faire goûter aujovir-

iThni... ou au grand soir de demain, la
tkwce République des Soviets radicalement
socialiste et révolutionnaire où la dictature
(du prolétariat manuel imposera des plans
«ouveaux à la vieille bâtisse de notre so-

fciété, systématiquement rasée. Outre notre
anépugnance instinctive de Français très
Conscients — qui, ainsi que le constatait il
y a huit jours un leader de la 4e Interna¬
tionale, ne sont malheureusement pas des
Russes — pour toute dictature d'où qu'elle
vienne, il ne nous paraît pas absolument

I (nécessaire de détruire l'édifice, évidem¬
ment vétusté, à seule fin de le reconstruire,
des souterrains à la toiture. D'abord, il y
a disette de matériaux, et puis il y a Sur- „

.tout disette d'hommes. Où sont, hélas ! nos j faire en deux mots l'éducation de la nation.
5 million 600,000 morts nourris d'idéal, sus- Tout s'arrange quand on cause. Nous con-
neptîblcs d'enthousiasme et capanies de ! vions tous les citoyens qui veulent y voirteacrifiee ? C'est leur pensée généreuse, j clair, à venir entendre les orateurs de la
tour flamme haute et chaude qui manque j réunion de samedi soir,, à l'Alhambra.6 la France eh ces temps de brouillard gla- j ' Malheureusement, comme par prin-cial. ! cipe, nous laissons systématiquement laLes camarades du combat seuls, se bai- ■ parole aux réfractaircs qui ne veulent riengîtent encore dans leur lumière et s'imprè- j savoir, rien céder, rien proposer, s'obsti-gneot de leur culte. C'est en cherchant à { napt dans un égoïsme criminel; et aux ré-réafiser leur désir de solidarité dans Vac. : voltés qui ne verront rien entendre, crai¬

gnant tout noble effort vers le' mieux, toute
amélioration honnête dans la vie sociale,
parce que l'un et l'autre condamnent leur
méthode intransigeance. En face de ces
deux groupes, alliés naturels, qui procè¬dent de la «même et haïssable manière du
Tout ou Rien, nous prétendons élever un
monument de Raison, ayant pour base :
la synthèse républicaine-
Forts d'une foi nouvelle, de concorde et

7 d'apaisement; entraînés et résolus aux su¬
prêmes sacrifices de tous ordres, apôtresaimés pour les nobles luttes d'idées, nous
voulons, soutenus par une organisation
jeune et, fervente, enseigner au pays les
quelques principes d'économie politique etde politique économique sans lesquels il nesaurait vivre.
Il faut dire et répéter que sans un idéal

pur aucune transformation de la société
n'est possible; que sans une morale scru¬
puleuse, aucun système politique n'est via¬ble, que sans l'amour du travail aucune
nation ne peut vivre. Il faut produire pour
subvenir aux nécessités de là vie et mille
billets de banque n'ont jamais remplacé un
jambon. Il faut que le capital travaille et
que le travail possède, soit; mais pour pos¬séder, le travail ne peut avoir pour fin défi¬nitive : la cessation du travail. Notre 4e
République sera la République du Travail
travailleur.

José GERMAIN..

L'IMPOT SUR LE CAPITAL
MM. Herriot, Renard, Mlemaire et Gonnoailhou

réclament un prélèvement sur la fortune
Le Ministre des Finances est hostile
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&OM et die défense du juste qu'ils ont ima¬
giné une quatrième République, celle des

Arjuaiciens combattants où les méthodes qui.ont conduit le pays à la victoire pendant la
guerre, le conduiraient au triomphe défi¬
nitif pendant la paix. La tranchée de com¬
bat a groupé des hommes jadis ingroupa-trtes, et devant l'évidence d'un "intérêt
commun les a poussés à rechercher, non ce
jfjai divisait, mais bien ce qui unissait. En
dépit de toutes souffrances, de toutes in-
JjusDces, de toutes rancoeurs justifiées par
fane période troublée, ils ont tenu, cuiras-
Jsant leur volonté d'un amour éperdu pour
«ne France qui symbolisait en leurs cer-
tneaux : un peu de Beauté dans le Monde.
Plus ils lui ont sacrifié de leurs forces et

H© leur jeunesse, plus ils l'ont aimée. Ils
ont voulu lui donner la paix, car ils haïs-
Jseient la guerre pour l'avoir longuement
Saite. Hélas ! les événements ne l'ont pasgoûte ainsi. D'aucuns qui s'étaient inoins
battus n'avaient pas acquis la même îer-
(vetur dans l'amour et calmé mêmement
fteurs ardeurs belliqueuses, prêchaient ou¬
vertement la guerre civile. De nouveau la
pauvre France, déjà tant victime du choc
audesque, allait souffrir les violences du
foloe boleheviste. Sur la grande blessée,(allaient s'acharner mercantis égoïstes, pê-tebeurs en eau trouble et leurs complices-pés, les amateurs de désordre. Les anciens
(combattants, unis à tous ceux qui ont com-

LA REDDITION
v DE MAUBEUGE

Jbaâs i

PS

Paris, 20 avril. — L'audience continue
jpar la lecture du rapport Mangin-Bocquet
relatif au commandant Leroux et aux ca-
jpiiames Renaud et Saulnhar d'Anchald. La
kfaestkm est de savoir si le premier de ces
t accusés » a fait abandonner par sa gar-'son et abandonné lni-même le poste oùavait été placé, en l'espèce le fort des
rte, sans en avoir reçu l'ordre. Quant au
pitaine Renaud, on lui reproche d'avoir

le fort de Leveau de sa propre ini-
ve, contrairement à l'ordre du gouver-
eu date du 27 août. Enfin, le capitainelier d'Anchald est accusé d'avoir fait
Sonner l'ouvrage d'Héronfontaine par(sa garnison. S'il n'a pas suivi ses hommes,«est. dit le rapport, par suite de circons¬tances indépendantes de sa volonté.

la lecture du rapport achevée, l'interro¬
gatoire du général Fournier commence. Il
parle d'une voix claire, d'un ton énergique,/et fait, avant de répondre aux questionsite général Maistre, une déclaration d'ordre
général sur les défectuosités de l'organisa¬tion à Maubeuge.
Lorsque la mobilisation fut décrétée, Mau-beuge était indéfendable. Le général Four¬nier le fit savoir an ministre de la guerre,fi. Messimy.
« H résolut, dit-il, de me faire fusiller, etH envoya le général Pau A Maubeoge pour(dresser un rapport en ce sens. Le général'Pau arriva le 7 août au matin. En même

temps, les journaux m'apprenaient que j'é-" '

relevé de mon commandement. La po¬rtion me hua, me traita de « vieille bê-
m'insulta. Or, l'enquête du général Pau
linée, il nu proposa pour la troisième
e, et je reçus un télégramme de félici¬

tons m'annonçant que le décret de révo-
.tion était rapporté. Mais le ministre de la

guerre m'avait envoyé un télégramme se¬
cret et chiffré, et je ne crus pas devoir dans
Ces conditions le porter à la connaissance
(eta public.
— Vous avez eu tort, réplique le général

Maistre; vous auriez dû vaincre votre mo¬
destie, l'intérêt de la place l'exigeait.
Une discussion technique s'engage alors

(afin de savoir si les règles de la guerre de
Siège ont été observées par le général Fottr-
înier.
L'audience est suspendue.
Paris, 20 avril. — A la reprise de l'audien¬

ce, l'interrogatoire du général Fournier con¬
tinue.
Le gouverneur de Maubeuge n'a pas cru de-

Jvoir donner des instructions à son artillerie. Il
tt démasqué trop tôt ses batteries qui ont pu
Être repérées par les canons ennemis, et les
'Allemands attaquèrent lorsqu'ils furent en
possession de tous les moyens. L'ordre de
détruire un certain nombre de voies fer¬
rées fut donné le 27 août 1914. Pourquoi
(d'autres ne subirent pas le même sort,? Le
(général Fournier croyait que les Anglais dela Ve année le feraient, il a eu tort de comp¬
ter sur eux. Son devoir était de s'occuper de
(tout ce qui intéressait sa place. Une sortie
'fut projetée pour 1<? 25, mais le général Winc-
feel-Mayer n'étant pas prêt, la sortie eut lieuSe 26, à treize heures. Les mouvements pré¬
paratoires eurent donc lieu en plein jour.!ee qui est une faute. Le générai Fournier
(explique qu'il a agi ainsi parce qu'il voulait
procéder par surprise. Mais cette sortie n'é-
jtait pas suffisamment préparée.
, — Le 30, pourquoi n'y eut-il pas sortie?:
— Il faisait un brouillard intense, dit le

général Fournier.
y. — (Cela ne vous était pas défavorable, au
(contraire, affirme le général Maistre, et
vous avez fait votre reconnaissance le
aer septembre, alors que l'ennemi était dé-
&à installé sur un front d'investissement.
— Le 29, je n'avais aucune précision, ré¬

plique le général Fournier, alors que le
ter j'en avais, et. c'est le 3 septembre seu¬
lement que j'ai connu le terrain d'attaque
(principale. Ici encore, en restant le 1er,
n'ai voulu agir par surprise, car tous les
(ordres que je donnais étaient immédiate-
pmewt connus. Il y avait tant d'espions au¬
teur de moi ! il 'fallait faire vite, mais ne
pas agir Vite.
— Mais ne pas agir par bousculade, ré¬

plique le président.
— Mes ordres n'étaient du reste pas ton

Jours exécutés.
— Vous auriez dû sévir.
— Je n'ai plus employé le général com¬

mandant la réserve générale.
. La sortie du 1er septembre ne fut pas
appuyée par l'artillerie. Les avions alle¬
mands purent facilement observer puisquec'était en plein jour, et les fantassins furent
fauchés par les mitrailleuses ennemies.
L'audience a été levée peu après, et late'te de iinterrogatoire du général Four¬nier renvoyée à mercredi.

Paris, 20 avril. — La commission des finan¬
ces do la Chambre a entendu cette après-midi
M. François-Marsal sur deux propositions de
résolution : la première, présentée par MM.
Herriot et Renard, ayant pour objet d'établir
une contribution extraordinaire sur la fortune
et demandant au gouvernement de prévoir dès
1921 le prélèvement exceptionnel sur la fortu¬
ne, de façon à réduire la dette et à mettre fin
à la politique onéreuse des, emprunts. La se¬
conde, de M. Noblemaire,. tondant à la nomi¬
nation d'une commission cxtraparlementaire
composée de sénateur-, de itermté-
eiens et de représentants des grands inté¬
rêts du pays, et chargée de préparer un
projet de contribution réelle exceptionnelle
sur la fortune.
Le ministre des finances a fait connaître

pour quels m-otil's il ne lui paraissait pas
pouvoir donner son adhésion à ses deux
motions. 11 a indiqué que le problème es¬
sentiel est la, reconstitution de la richesse
détruite. Cette reconstitution ne peut sefaire que par le travail. Pour produire parl'épargne, pour conserver, ce n'est pas la
production ou l'économie qu'il faut frap¬
per, mais l'excès de consommation. Le mi¬
nistre a déclaré qu'en 1919 Tes capitauxs'étaient largement employés pour rénoverle pays. Ainsi l'agriculture, le commerc
et l'industrie ont conservé des ressources
considérables spontanément apportées, ilserait fâoheux de tarir cet afflux.

Un projet de M. Marcel Gounouilhou
Paris, 21 avril.— M. Marcel Gounouilhou,député du Gers, a déclaré au Matin :

« La discussion, telle qu'elle est engagéeactuellement à la Chambre, ne nous per¬mettra pas de résoudre la question finan¬
cière. On n'obtiendra de la sorte qu'unéquilibre provisoire du budget. Il faut quele débat financier sott repris prochaine¬
ment, dans le but d'armer la France poutrla luttfe économique, où se joue son ave¬
nir de grande nation. Il est ' nécessaire de
donner à l'Etat de larges ressources, et de
liquider le passé. Un impôt sur le capital
peut seul assurer cette liquidation. Le ca¬
pital a été conservé grâce à la victoire;
c'est lui qui doit supporter toutes les char¬
ges de la guerre. Je suis convaincu qu'unimpôt réel sur le capital, constituant une
véritable et égale hypothèque d'Etat sur
tous les éléments et titres de la fortune,
serait d'un rendement certain et d'une per¬
ception facile. Je prétends le démontrer
dans le projet que je déposerai jeudi. Les

grandes lignes de ce projet, ont déjà reçul'approbation du groupe d'action républi¬caine et sociale. »

Le projet de M. Noblemaire
I De son côté, M. Noblemaire, député des
j Hautes-Alpes, a dit :

« je voudrais tout d'abord dissiper unmalentendu. Ce n'est pas du tout, à l'exeim-
ple de mon collègue Renard et des radi¬
caux-socialistes, un impôt régulier et an¬
nuel sur le capital que je prévois. Un tel
impôt ne pourrait être qu'une superposi¬tion à l'impôt sur le revenu, aloré qu'il
faudrait d'abord améliorer la perception etle rendement, si grossièrement imparfaits,
de ce dernier. Ce que je demande, c'est
qu'on saisisse l'occasion fie rechercher pourla fortune, pour toutes les fortunes sans
exception grosses, moyennes et petites, le
moyen d'apporter A ia France, soit de'
préférence en une seule fois, soit, par
exception e<n un petit nombre d'annuités,
une part de leurs biens et de les lui prê¬ter. Ce prêt ne devrait point être à fonds
perdus. H devrait comporter îles intérêts
exceptionnellement bas, sans amortisse¬
ment, ou bien plutôt il ne produirait point
d'intérêts, et son amortissement s'effectue¬
rait grâce aux paiements de l'Allemagne.Je crois qu'une combinai son qui ferait de
tous les Français les créanciers directs et
personnels de l'Allemagne ne serait pas
malheureuse. C'est, en somme, l'emprunt
forcé. Si on suppose un tel emprunt réali¬
sé, la situation économique et financière
de la France et celle cte chacun des ci¬
toyens français! s'en trouveront extrêmement
allégées et améliorées. Ce qué nous deman¬dons, mes amis et moi, — amis parmi les¬
quels vous avez certainement noté, en mê¬
me temps que des représentants de tous
les groupes de la majorité, beaucoup de
noms de collègues alsaciens et lorrains,
c'est-à-dire des gens qui pe passent pas
habituellement pour des « songe creux », —
ce que nous demandons, ce n'est pas
l'adoption d'enthousiasme et sans réflexion,
mais bien l'étude immédiate et ardemment
poussée des moyens de diminuer la sai¬
gnée. fiscale annuelle en la doublant d'une
amputation une fois faite. Et nous préten¬dons que l'amputation serait celle d'un
membre qui repousserait bien vite, et quele capital ainsi prêté se reconstituerait ra¬
pidement et reconquerrait son plein po¬tentiel. Je demande une commission extra-
rkariementaire pour examiner les possibi¬lités de réalisation. »

{('invention des tanks
Les inventeurs ont fort à faire pour em¬

pêcher les rats de bibliothèque de grigno¬
ter leur œuvre. A peine les chercheurs
ont-ils pris leur brevet, fiers d'avoir arra¬
ché quelque secret mirifique à leur fertile
veine, qu'un archiviste se dresse et avec le
sourire prononce : « C'est très gentil, votre
joujou, mais je le connaissais. La descrip¬
tion en est tout au long dans les œuvres
complètes de X... Vous l'avez peut-être
lue ? »

L'inventeur se défend comme un beau
diable, jure ses grands dieux qu'il ne doit
rien à X... Mais on lui met le nez dans les
textes, op. en effet, on distingue quelque
chose. L'aventure vient de se renouveler
pour les tanks dont on faisait honneur à
notre artillerie. Eh bien ! l'inventeur des
tanks, M. J. Cazes l'a démontré dans le
Mercure de France, c'est Voltaire. On ne
le croyait pas si encyclopédique que ça!
Voltaire songeant, dans sa propriété des

Délices, aux moyens de vaincre son ami le
roi de Prusse Frédéric, écrit au duc de Ri¬
chelieu pour lui parler a d'un fort joli en¬
gin ». Pour battre Frédéric, il faut lancer,
contre lui des escadres de chars-légers.
« Avec six cents hommes et six cents che¬
vaux on détruirait en plaine une armée de
dix mille hommes. » Il ne nie pas que Cy-
rus n'ait usé de ces machines-là, mais Vol¬
taire les a perfectionnées avec son ingé¬
nieur, M. dé Horian :

« Mon cher surintendant des chars de
Cyrus, j'ai oublié de vous dire qu'un petit
coffre sur le char, avec une demi-douzaine
de doubles grenades, ferait un ornement
fort convenable. J'ai honte, moi barbouil¬
leur pacifique, de songer à des machines de
destruction... »

M. Lebureau ne marche pas. Voltaire a
beau multiplier lettres et démarches, il en
est pour ses frais. Il parle de son invention
à la grande Catherine, qui commande deux
chars sur les dessins de Voltaire, mais elle
triomphe des Turcs avant de pouvoir les
employer. Voltaire inventeur n'a pas plus
de chance que ses émules.
Il n'en a même pas auprès de la posté¬

rité. M. Cazes venait à peine de lai rendre
justice qu'un lecteur de Montaigne se dres¬
se, et le texte de l'auteur des Essais à la
main, démontre qu'il a donné des tanks
une indication suffisante pour réclamer la
priorité — sur Voltaire. A vrai dire Mon¬
taigne a pris l'idée chez les Hongres, et
comme le dit joliment M. André Larmandé
dans la Renaissance, il l'a jetée avec son
vert génie et sa nonchalance habituelle
dans la fricassée de ses livres.
L'affaire en est là. Nous ne saurons ja¬

mais si les intéressés ont eu connaissance
de la polémique aux Champs-Elysées. Ils
se seraient expliqués avec agrément. Quant
à nous, nous tenons formellement pour
Montaigne précurseur des tanks : on ne
niera pas qu'il ait fait les Essais...

P. B.

La Chambre et les nouveaux impôts
Les taxes successorales vont être augmentées
ainsi que les taxes sur les valeurs mobilières
et les droits de circulation sur les boissons

*■■»■■■■■ ■■■■■■■■■■■■■■■■■■■ s

« richesse du pays, soit frappé. Ce n'est qu'u¬
ne surtaxe fie 15 centimes par litre. Le gou¬
vernement demande à la Chambre de re¬
pousser l'amendement Mourier et de voter
le texte* de la commission. (Applaudisse¬
ments.)
Après pointage, l'amendement M-ourier

est voté par 331 voix contre 204. (Applau¬
dissements.) ter -suite du débat est ren¬
voyée à mercredi matin, à 9 h. 30.

La consommation du papier
Pendant le pointage, on a discuté une

loi .maintenant jusqu'au 30 juin 1921 la loi
du 12 juillet 1918 sur la consommation du
papier. Cette loi, dit M. Isaae, ministre du
commerce, donnait Je droit au gouverne¬
ment de prendre des mesures pour régle¬
menter la consommation du papier. Lors¬
que vous aurez voté cette prorogation,
nous prendrons des décrets pour la con¬
sommation non seulement des journaux,mais des affiches. Le projet est voté.

Les Incidents de Brest

M. Jonnart inaugurera la reprise
des relations avec le Vatican

Paris, 21 avril. M. Millerand avait offert à
M. Jonnart, sénateur, ancien ministre et ancien
gouverneur général fie l'Algérie, le poste d'am¬
bassadeur auprès du saint-siège. M. Jonnart a
refusé comme il aurait refusé tout poste l'éloi¬
gnant du Pas-de-Calais. Mais M. Millerand
ayant insisté et montré que pour' assurer le
règlement définitif des questions importantes
et délicates que soulève la reprise des relations
avec le Vatican, il fallait à Rome un ambassa¬
deur ayant acquis par ses missions antérieures
une autorité spéciale, M. Jonnart a accepté
sous la condition formelle qu'il no s'agit que
d'une mission « extraordinaire » d'une durée de
quelques semaines. C'est M. de Margerle, ac¬
tuellement ambassadeur de France en Belgi¬
que, qui succédera à Rome à M. Jonnart.

Séance de mardi après-midi
La Chambre reprend, la discussion des

nouveaux impôts.
On vote F-article 43, avec relèvement du

droit de transmission des titres au porteur.
On revient à l'article 31, qui arrête la

vocation héréditaire au quatrième degré,et dont la disjonction a été repoussée Ce
matin à trois voix de majorité (amende¬
ment Sihiile).
Après pointage, l'article 31 est réservé

par 3i6 voix contre 252.
La Chambre passe alors à l'article 44,

qui porte à 10 francs par 100 francs la
taxe sur les valeurs mobilières, et à
20 francs par 100 francs la taxe sur les
lots payés aux porteurs d'obligations et
tons autres titres d'emprunt. La taxe, de
6 % sur les valeurs étrangères est portée
à 12 %. Cet article est adopté.
Une disposition additionnelle de M. Le-

sache dispose que les contribuables ayant
un reven» global inférieur à 6,000 francs
pourront obtenir le remboursement de la
moitié de l'impôt payé dans le courant de
l'année précédente sur les coupons des
obligations fie villes et de départements,
Crédit foncier, Compagnies de chemins de
fer, etc. Il s'agit de venir en aide aux pe¬
tits rentiers, les véritables victimes de la
guerre.
Le gouvernement et la commission de¬

mandent la disjonction. Cette disjonction
est fepbussée par 419 voix contre 169.
La disposition Lesaehe est renvoyée à la

commission pour rapport.
On adopte l'article 45, qui édicté une

perception plus rigoureuse sur les produits
des créances et opérations de comptes cou¬
rants.
Sont adoptés les articles 46 et 47, sanc¬

tion de l'article précèdent.
L'article 4S fixe à 0 fr. 25 le timbre de

quittance pour les =ommes au-dessous de
100 francs, à 0 fr. 50 le timbre pour les
sommes de 100 à 1,000 francs, et à 1 franc
quand les sommes excèdent 1,000 francs.
Il porte a 0 fr. 25 le droit du timbre exi¬
gible sur tes titres comportant/ reçu pur
et simple, libération ou décharge de titres,
valeurs ou objets. Cet article est voté.
L'article 49 assujettît au droit de timbre

les quittances délivrées par les comptables
de deniers publics. 11' est adopté.
Oiî réserve les articles 50 et 51, relatifs

à la taxe de luxe, pour aborder le titre
des douanes, articles 52, 53, 54, 55, 56, 57,
qui concernent l'augmentation de divers
droits perçus pour les opérations douaniè¬
res. Ces articles sont votés sans discus¬
sion.

Les droits de circulation sur les boissons
L'article 58 concerne les droits de cir¬

culation sur les boissons hygiéniques, por¬
tés à 15 francs par hectolitre de vin,
5 francs paï hectolitre de piquette, 7 fr. 50
par hectolitre de cwlre, poiré et hydromel,
2 fr 40 par degré sur les bières. Sur ces
droits if est consenti aux communes
4 francs par hectolitre pour les vins et
piquettes, 2 francs par hectolitre pour les
cidres, 1 franc pour les bières.
M. Barthe dit que cet article diminuera

la consommation des boissons hygiéni¬
ques, au détriment de l'agriculture et du
fisc. Le transport et la circulation d'une
pièce de vin de l'Hérault à Pans, en 1914,
coûtaient 12 francs; Us coûtent environ
72 francs aujourd'hui. Ce sont des tamis
prohibitifs !

,

M. Mourier propose de rédiger ainsi I ar¬
ticle 58 : • Sont élevés de 5 francs par hec¬
tolitre le droit de circulation sur les vins,
de 2 francs par hectolitre le droit de cir¬
culation sur les piquettes, de 2 fr. o0 par
hectolitre le droit de circulation sur les
cidres, poirés et hydromels ; de 0 fr. 80 le
degré - hectolitre 1e droit de fabrication
sur les bières.
Le rapporteur : Nous attendons /40 mil¬

lions des boissons hygiéniques; nous n'a¬
vons pas le moyen de perdre 500 millions
que coûterait l'amendement Mourier. Cette
question permettra de voir si nous- sommes
capables de demander à nos concitoyens
un sacrifice sérieux. (Applaudissements.)
M. Mourier: Nous avons répondu à 1 ap¬

pel national de M. Dumont. Tout le monde
veut faire dos sacrifices, mais les viticul¬
teurs ne veulent pas, être écrasés. L'a-U?3:"
mentation des droits suf les vins est de
150 % depuis 1914. Aucune matière impo¬
sable n'a été trappêe autant. Le rappor¬
teur a montré que l'Angleterre avait mul¬
tiplié l'impôt sur la bière par 9, on multi¬
plie celui sur le vin par 17. La Chambre
ne voudra pas suivre la commission. (Ap¬
plaudissements sur divers bancs.)
M. Marsal : Après notre relèvement budgé- j sur ,taire qui dépend de la création de nouvelles ' délibère encore. Dans "ces conditions làressources, il est juste que le vin, qui est une séance est renvoyée à 1'a.près-midi.

M. de Cassagnac posa ensuite une ques¬tion au ministre de la guerre au sujet des
incidente qui se sont passés à Belfort et à
Brest, où un officier a été insulté; une
patrouille, rouée de coups, a dû rentre^à la caserne.
L'orateur a reçu d'une réunion de plusde 4,000 hommes, dans son département,

mission de demander au gouvernement de
réprimer les menées révolutionnaires. C'est
pourquoi il a posé sa question. (Vifs ap¬
plaudissements.)
M. André Lefèvre, ministre de la guer¬

re : « L'armée a toujours accompli son de¬
voir avec sang-frpid. » Le ministre va
d'ailleurs déposer un projet de création
d'une gendarmerie mobile, chargée d'être
un rideau entre la troupe et les manifes¬
tants. Les laits de Brest ont été très exa¬
gérés, mais à Belfort dix soldats ont été
T"wJ,pêi<ifXQ UTl

On va créer cette gendarmerie mobile,
mais il faut que l'on sache que, l'armée
est la force publique, qu'aucune méprise
ne pourra se produire, et que la troupe
pourra être armée. (Vifs applaudisse¬
ments.)

Séance de mercredi matin

Les droits sur les boissons
Paris, 21 avril. — La Chambre continue la

discussion du projet ayant pour objet la
création de nouvelles ressources fiscales par
l'examen du relèvement des contributions
indirectes. La veille au soir, la Chambre
avait repoussé le texte de la commission
augmentant de 15 fr, le droit de circulation
sur les vins et avait voté l'amendement
Mourier, qui réduisait cette augmentation à
5 fr.
M. d'Aubigny présente un amendement

transactionnel destiné à parer au déficit
causé dans le budget par ce vote, et qui est
ainsi conçu :
* Toutefois, à titre provisoire et à titre

de taxe de guerre, et pour une période de
trois années, il est prélevé au profit exclu¬
sif du Trésor une taxe supplémentaire de
5 fr. par hectolitre sur les droits de circu¬
lation des vins, 1 ïr. pour les piquettes,
1 fr. 50 pour les cidres et poirés. »

L'amendement d'Aubigny est voté par 319
voix contre 287. Nécessité fait loi. Mais M.
Mourier demande une vérification du vote,
qui, à son avis, serait contestable.
M. Molinié (Avéyron), pour venir en aide

aux budgets communaux si obérés partout,
propose de leur accorder 6 francs sur les
15 francs par hectolitre payés à titre de
droit de circulation, en dehors dés 5 francs
de l'amendement de M. d'Aubigny. On ac¬
cepte le chiffre transactionnel de 5 francs.
Le président ayant reçu de MM. de Cas

sagnac et Sénac urt nouvel amendement,
qui rétablit au profit des communes une
taxe supplémentaire de 1 franc par hecto¬
litre fie vin, 0 fr. 25 par hectolitre de cidre,0 fr. 10 par hectolitre de bière, la commis¬
sion se réunit imédiatement pour entendreles orateurs d'amendement, et la séance est
suspendue.
A la reprise, 1a président fait connaître

que le résultat de l'amendement d'Aubignyn'est pas conforme aux chiffres proclamésen séance. Les chiffres réels sont, : votants554, pour 266, contre 288. La Chambre n'a
pas adapté, et le scrutin est annulé.

La situation dans ia Ruhr
L'occupation de Francfort

17 avril 1920.
Ta situation dans le bassin de la Ruhr

s'améliore. Toutes les cheminées d'usines
fument, toutes les usines travaillent. La
production du charbon augmente d'heure
en heure. Ces constatations ont permis
au chancelier de l'empire de déclarer, hier,
à l'Assemblée nationale : « Je suis opti-
mist#; si. je n'étais optimiste, je ne pour¬
rais continuer à paraître à cette tribune 1 »
Une immense lassitude semble s'être

emparée de la population. Le prolétariat
tout entier est las du désordre, des excita¬
tions et des appels à la grève. Les excès
commis par une poignée ' de bandits ont,
pour longtemps, discrédité le communisme,le spartakisme et toutes les nuances du
botchevisme. Il a suffi cTjin Hôlz menant
ses bandes au pillage, au meurtre, à l'in¬
cendie — ces vertu» militaires allemandes
— pour dégoûter les ouvriers, jusqu'à l'é¬
cœurement, d'une dictature du prolétariat.
D'autre part, la viotenqe de l'action de la

reichswéhr a eu pour résultat de soulever
toute la population contre le gouvernementde Berlin et d'exaspérer les tendances sé¬
paratistes qui hantent tout le pays, de Dus-seldorf à Mayence. « Los von Berlin ! » est
maintenant un mot d'ordre politique. A
Berlin, on s'inquiète fort de ce regain dehaine contre la Prusse. La presse constate
le retour au calme dans le bassin de la
Ruhr, mais elle y découvre qu-e la situation
politique est « exceptionnellement grave
pour l'unité de l'empire ».
Avec un ensemble touchant, la presse a

brossé, des événements dont le bassin de
la Ruhr fut le théâtre, un tableau poussé
au noir, afin de justifier non seulement l'a¬
vance de la reichswehr, mais surtout la
brutalité de son action contre les ouvriers.
On s'aperçoit, un peu tard, qu'on a été
trop loin et que, sous couleur de rétablir
l'ordre que personne ne menaçait, si ce
n'est, précisément, la reichswehr elle-mê¬
me, on a rompu les fils essentiels qui liaient
encore les provinces de l'ouest au Reich.
Les fusillades d'Essen, les exécutions
sommaires dans toutès les villes du bassin,les mauvais traitements dont furent victi¬
mes nombre d'ouvriers aussi peu sparta¬kistes que conservateurs, ont contribué à
démontrer, l'inanité des craintes de Berlin
en ce qui touche le goût de la population
pour le bolchevisme et à faire accepter
avec un secret sentiment de sécurité l'oc¬
cupation des grandes villes par les troupesdu général Dégoutté.
L'avance des troupes françaises eût été

peut-être accueillie avec satisfaction à
Francfort même si les autorités militai
res françaises n'eussent fait occuper la ville
par des troupes noires.
L'incident, du. 7 avril n'a pas eu d'autre

cause que l'indignation provoquée par la
présence des noirs. On a vouki attribuer
a» geste des étudiants une portée politique
qu'elle n'avait pas. Il a suffi, d'ailleurs,du retrait des troupes noires pour qu'aus¬sitôt le calme renaisse. Les gens qui re¬viennent de Francfort disent qu'aujour¬d'hui, la ville est parfaitement tranquille.Un bruit singulier me parvient. Il pa¬raît que le malentendu qui a régné, au su¬
jet de l'occupation de la rive droite du
Rhin et de Francfort en particulier, a été
provoqué par la haute finance juive deFrancfort. Ces messieurs, qui sont, dit-on,
en relations très étroites avec leurs core¬
ligionnaires de Londres, ont exercé sur
ceux-ci une pression si vigoureuse que le
gouvernement du roi George, sons la me¬
nace d'une crise financière foudroyante, adû adopter l'attitude que l'on sait. Telleest la rumeur qui; nous arrive de l'Ouest.
Et voici un autre bruit : On dit, à Ber¬

lin, que les Américains. d'Haïti ont réussià obtenir du gouvernement haïtien l'expul¬sion immédiate fie tous Tes Allemands éta¬
blis dans l'Ile. Une soixantaine de commer¬
çants allemands ont dû liquider précipi¬tamment leurs affaires et s'enfuir. Ceux
qui n'eurent pas les moyens de payer leur
passage sur le paquebot furent emprison¬nés.
Cette nouvelle, jetée dans le public berli¬

nois par une édition spéciale de la Deuts¬
che Allgemeine Zeitung provoque une vio¬lente colère contre les Américains.

Georges v'ERDENE.

L'Allemagne ne veut pas désarmer
—-

Elle réclame une augmentation
d'effectifs et d'armements

■-WNAA-

Paris, 21 avril,-7- La délégation alleman-v <2tre également communiqué à la WUhéldL»de a fait parvenir à la Conférence de te. | irasse par les autres représentants alliés :paix un mémoire du ministère de la guerre ( « Vu les bruits oui ont été mis en circula-. 1
_ _ ,1 — —. J- I •. r, ff a /i 4 1 r - v» -v-. . -1-

. c .
.. j -, . « ..... 1 > ..demandant d'élever les effectifs permanents

de l'armée allemande de 100,000 à 200,OOu
hommes, et à comprendre dans tes cadres
réguliers de l'armée des groupes d'aviation
et des batteries d'artillerie lourde.
La délégation a remis une seconde note

demandant l'autorisation de conserver dans
la zone neutre un certain effectif total, au
lieu d'un certain nombre fixe d'unités.
La délégation allemande a communiqué letexte de la remise adressée à la commis¬

sion de contrôle Interalliée au sujet de la
dissolution des gardes d'habitants en y joi¬gnant une, copie de la lettre adressée aux
Etats allemands pour les inviter à exécuter
sur ce point ta Volonté de l'Entente.

Pour le désarmement de l'Allemagne
Parts, 20 avril, — La coaitmissian. desaffaires étrangères de la Chambre s'estréunie cette après-midi, sous la présidencede M. Louis Rarthou.
A la suite de la communication faite parM. René Viviani au nom de la sous-com¬mission chargée d'examiner, les conditionsdu traité de Versailles, la commission aadopté à l'unanimité la partie de la propo¬sition de résolution de M. Maurice Ray-naud ainsi conçue :
« La Chambre, résolue à aplanir dansl'intérêt de la paix générale et de l'établis¬

sement. de rotations normales entre toutestes nations le désarmement absolu de l'Al¬
lemagne, invite formellement le gouverne¬ment à exiger que tes clauses de ce dé¬
sarmement, fixées par le traite de Versail¬
les, soient strictement et effectivement exé¬
cutées. »

Berlin reçoit la Note des Alliés
Berlin, 20 avril. — Le chargé d'affaires

français a remis hier soir à M. Haniel la
note suivante dont un texte identique a dû

lion recemmeut sur-la possibilité d'un nou¬
veau coup de force militaire, les gouverne¬ments de Belgique, de France, de Grande-Bretagne et d'Italie contraires à toute ten¬tative antidémocratique ont autorisé leurs
chargés d'affaires à. déclarer à S. E. te mi¬nistre des affaires étrangères que les ditsgouvernements ne sauraient nullement tolé¬rer un gouvernement allemand qui ne serait
pas disposé à exécuter loyalement le traitédo paix, et que tout retenir d'un rnoiivenieiitrévolutionnaire, comme toute recrudescenced'émeute, 11e produirait qu'un seul résultatcelui de retarder ou même de rendre im¬possible les mesures tendant à favoriser lerétablissement économique et le ravitaille¬ment de l'Allemagne, les gouvernements al¬liés ayant promis, d'ailleurs, de prendreen considération des mesurés de ce genre. <

L'évacuation de la Ruhr
Cologne, 20 avril. — Le.général de Wat-ter a déclaré que tes nouvelles d'après tes.quelles la zone neutre serait évacuée poufle 24 avril sont sans fondement. Il y aurai»seulement des négociations en ce qui con¬cerne tes forces allemandes qui restent danf 'la zone neutre.,

L'Allemagne considère comme nul le
résultat des plébiscites, dit son
ministre des affaires étrangères.Berlin, 20 avril. — Mardi, à la séance del'Assemblée nationale, le nouveau ministre desaffaires étrangères, M. Koster, répondant aune interpellation au sujet du plébiscite d'Eu-pen et de Malmédy, accuse le gouvernementbelge de faire dresser des' listes de vote incom¬plètes et d'exercer une pression sur la popula¬tion en vue. d'un plébiscite favorable à la Bel¬

gique. Le ministre s'est d'une façon généraleélevé contre les, plébiscites imposés à l'Allema¬gne par )e traite de Versailles, lesquels ne sont
pas conçus, a-t-il dit. de manière à exprime/la. volonté nationale. »

La Conférence de San-Remo
Le Conseil examine le traité avec la Turquie

et la question arménienne

Le budget britannique
pour l'exercice 1920
Londres, 20 avril. — Le chancelier del'Echiquier a présenté lundi à la Chambredes communes le projet de budget pour leprochain exercice financier.
« Les recettes, a déclaré M. Chamberlain,sur la base des impôts actuels, s'élève¬ront à 1 millard 341 millions 650,000 livres

sterling, et les dépenses à 1 milliard 177 mil¬
lions 452,000 livres sterling, laissant 164 mil¬lions pour la réduction de la Dette exté¬
rieure, qui s'élève actuellement à 1 milliard278 millions de livres sterling, et qui a étéréduite de 86 millions au cours de l'année
dernière; elle se trouvera de nouveau ré¬duite cette année par 1e remboursement deî'empru-nt anglo-français de 500 millions dedollars. Nous sommes décidés, poursuit 1echancelier, à rembourser intégralement cetemprunt à l'automne prochain. Le servicede la Dette exigera 369 millions 548,000 li¬vres sterling. «

Les droits sur les alcools seront augmen¬tes de 22 shillings 6 pence à 72 shillings 6pence par gallon, selon leur densité.Les droits sur les bières seront augmen¬tés de 30 shillings par barrique. « Quantaux droits sur lçs vins, déclare le minis¬tre, je propose de les doubler et de créer
en outre une taxe spéciale sur les vinsmousseux de 50 % « ad valorem >, à leurentrée en Angleterre. »Lji chancelier croit
mettra d'affecter 300 mimons a; ment de la Dette à la fin de l'exercice.
« Un tel budget comporte peut-être des sa¬crifices énormes de la part de tous, a dé¬claré le chancelier en achevant l'exposédu budget, mais le gouvernement ne re¬cherche pas la popularité; il s'efforce des acquitter des hautes responsabilités quilui incombent, en apportant au pays uncrédit qu'aucune nation ne saurait sur¬passer. »

San-Remo, 20 avril (communiqué officiel).
— Le conseil suprême a tenu sa seconde
séance ce matin à onze heures. Il s'est oc¬
cupé en premier lieu des clauses financiè¬
res du traité de paix avec la Turquie, puisil a examiné la question arménienne.
Après avoir abordé la question de Ba-

toum. le conseil a pris connaissance du rap¬
port du conseil de la Société des nations
sur la protection des minorités en Turquie.
San-Remo, 20 avril (communiqué officiel).

— Le conseil suprême s'est réuni dans l'a¬
près-midi, à seize heures. Le conseil a dis¬
cuté certaines questions militaires qui ont
trait à l'exécution du traité de paix avec la
Turquie et a entendu M. Venizelos. Ensui¬
te, le conseil a continué l'examen de la ques¬tion arménienne.

L&s clauses financières dû-traité^
avec la Turquie

et la question d'Arménie.
San-Remo, 20 avril. — Dans les milieuxtouchant de près à la conférence, on assu¬

re, qu'en ce qui" concerne les clauses finan¬
cières du traité aveq la Turquie, le conseil
aurait décidé la création d'une commissionde contrôle; cette commission serait compo¬sée de. membres nommés par les gouverne¬ments français, italien et britannique. Laprésidence en serait confiée à tour de rôleà un représentant de chacune <ie ces puis¬sances.
Le nouvel organisme remplacera ia com¬

mission de la Dette ottomane et dirigeratout le système financier du futur Etat turc;la dette de l'ancien Empire sera partageaentre tous les Etats qui en seront issus.La conférence a examiné également la ré¬
ponse à adresser au conseil de la Ligue Ces
nations, qui, s'inquiétant d'une gestion di¬recte, a proposé de confier le mandat del'Arménie à une'petite puissance rentre;Batoum serait le débouché économique dunouvel Etat dans lequel, par contre, frézi-bonde ne serait pas compris.
On prévoit, d'autre part, des difficultés ausujet d'Erzeroum à l'Arménie, la vieilleforteresse constituant un des principauxcentres de résistance de la Turquie.

Les frontières de la Turquie
.San-Remo, 20 avril (retardée en transmis¬sion je— Lé Conseil suprême a. continué l'exa¬men du traité avec la Turquie. Il a réglé au¬jourd'hui tes frontières du nouvel empire,sans arrêter la répartition dies territoiresqui seront séparés, comme il a été fait précé¬

demment pour les autres puissances enmmies. L,a délégation ottomane recevra te mmai, à Paris, les préliminaires de paix. Elleconnaîtra les limites de l'Etat turc démem¬bré et devra s'engage.r à acquiescer aux dé¬cisions qui seront prises par les alliés con¬cernant tes zones d'influence française, ita¬lienne et britannique.
Ratoum deviendrait un port libre, servantde débouché au Khurdistan.
Quant à l'Arménie, le Conseil a arrête saréponse au Conseil exécutif de la Ligue desnations qui, prié d'accepter le mandat surl'Arménie, a répondu en réclamant des

moyens financiers. En principe, le budget dunouvel Etat serait aidé dans sa constitutionpar des avances des quatre grandes puis¬sances : France, Angleterre,.Italie et Japon,auxquelles on demandera à l'Amérique dese joindre.

M. Millerand tient à l'exécution
intégrale du traité j

Sun-ttemo, 20 avril. — La divergence quis'est élevée entre M. Millerand et les pre¬miers ministres anglais et italien porteraitsur le point suivant : MM. Lloyd George etNitti auraient proposé à m. Millerand d'exi¬
ger du gouvernement allemand l'accomplis¬sement immédiat de ses obligations finan¬cières, mais de lui accorder par contre larétrocession d'une partie des territoires ac¬tuellement occupés par les alliés, à condi¬tion que cette occupation étant plus réduitefût prolongée au delà des périodes préala¬blement fixées. M. Millerand aurait main¬tenu ses déclaratio! précédentes et conti¬nué à exiger la stricte exécution de toutesles clauses du .'aité de Versailles. On al'impression qu'il ne cédera à aucun prix

Les indiscrétions
San-Remo, 20 avril. — On assiste ici â unphénomène singulier. Depuis qu'il a été dé¬cidé qu'il n'y aurait pas de communica¬tions autres que le communiqué officiel, onentend des révélations surprenantes. Gelles-ci sont sans doute exagérées et dénaturentles faits. Mais ce qui frappe, c'est leur tri

i sistaace. leur précision et leur concordan¬
ce. Ce qui frappe et étonne, c'est que cesbruits ou indiscrétions viennent du côté deceux qui ont demandé le secret le plusstrict. Par exemple, on affirme que descorrespondants anglais ont télégraphié quela différence de vues entre M. Lloyd Georgeet M. Millerand sur la question'de l'Alle¬magne était très nette, et d'autres n'hési¬tent pas à dire « irréductible ».On ne saurait, trop protester et s'élevercontre de pareilles tendances quand on saitqu.au cours de la conférence les apparente?irréductibilités peuvent disparaître.

la. haute-cour

Paris, 20 avril. — Me de Moro-Giafferidans cette troisième audience consacrée

croit que ce budget per-300 millions à l'amortisse.

M. Raiberti annonce que l'accgrd est faitinr l'article 38, mais que la commission1 Al»KA*»a m ,-. rx. — ^ i

FEUILLETON DE LA PETITE GIRONDhdu 22 avril 1920

(103)

CIiîLRA SPflDfl
Grand Roman historique inédit

de Robert FL0RIGNI et Charles VAYRE

QUATRIEME PARTIE

Le chevalier de Saîlèles
CHAPITRE IX

Le pape et le prince
(Suite)

• Ensuite poursuivit le prince, je n'ai jamais
dicté cette lettre. Et enfin, aucun serviteur n'a
été rtevoyé par moi à Votre Sainteté.
» De tout cda, je suis sûr et je donne ma

parole de chevalier... '
— Mate alors, s'écria te pape, que veut

dire ceci ?
_.

*

_ Hélas 1 je ne puis te comprendre.
» Je crains, en cette aventure, une trafei-

ïon quelque forfaiture, un givet-apens...
- Dont je dois être la victime, p-rinoe d'A-

«ezzo et dont vous sériez le complice.
— Moi ?...

.

t

v<®s... comment gaas yoti» auto¬

risation aurait-on pu se servir de votre
sceau 7

, ,,
— Je l'ai laissé à Rame au palais d Affez-

zo sous la garde d'un dévoué secrétaire.
— Alors ce serait lui Ve traître... Ce sont

les gens de votre maison qui ont tramé ce
perfide complot... Cela ne me surprend pas.
Les rapports de police mont informe du
mécontentement de vos partisane, qui lorrt
cause coromuhe avec les amis de Colonna
et ne cherchent rien moins qu a romentor
une révolution contre ma personne

» Prmce d'Arezzo, vous avez forfait a
l'honneur en protégeant et encourageant ces
menées perfides, et si vous nete.s pas 1 au¬
teur du ptège qu'on m'a tendu, vous en êtesle complice, inconscient, ou non.
Le prince d'Arezzo n'était guère plus pa¬

tient que Jules II.
L'accusation de trahison Texaspéffa...
— vous oubliez, julien dé La Rovôre, a qui

vous devez votre élévation au trône ponti¬
fical. Avant que de m'outrager par d aussiviles accusations, peut-être feriez - vousmieux de rechercher les auteurs de cet at¬
tentat, qui pourraient bien être ceux quevous faites évader de vos prisons, au tné-ttris de la parole donnée...
— Quoi, le chevalier Aita7...
— Je n'accuse personne, dit te prince, jene suis pas le saint-père, moi, pour accu-sans. preuves, et je me borne à repous-les pm rôles insensées dont vous avez
l'Sl" mon honneur, vous qui me devezd etre ce que vous êtes et qui ne m'avez té-

^mciédré.Te0Onllaissanc'' gvie Par°
— D'Arezzo.*..
— Casdanel de La- Ro^ère...
—fe shîê -teï«s&r

— Je suis le prmoe d'Arezzo...
— Vous manquez au respect que vovs devez

au chef de la chrétienté...
— Vpns avez manqué au respect que vous

devez à l'honneur d'un gentilhomme...
— Prenez garde, il v va de votre tète...
— Vous • pouvez, prendre ma vie, ce sera la

plus belle façon d'acquitter votre dette envers
moi...

— Vous ©tes m insolent vassal qui serezchâtié...
— On lie châtie ouo tes traîtres... La honte

tki mal que vous me ferez rejaillira sur vous...
— C'en est trop... adieu...
Le prince d'Arezzo étendit la main...
— Vous ne quitterez point ainsi cette maison

où vous êtes venu sans escorte et sur la foi
trompeuse d'une fausse lettre.

» Mon Iionnenr est engagé dans œCIo affai¬
re...

» Mes gentilshommes et moi allons vous ac¬
compagner jusqu'à Rome, et nous ne vous

quitterons qu'ajprès"vous avoir laissé en sûreté
a» château Saint-Ange.
— Je ne veux pfis de vos hommes d'armes!..,
— Ici, dit le prince d'Arezzo avec dignité,

c'est moi seul qui commande.
n J'ai dit que toute ma maison vous escor¬

tera, et en cas d'attaque mes gens et moi-mê¬
me se feront tuer pour défendre votre vie. II
y va. de mon honneur.

» Et lorsqu'il s'agit de l'honneur des d'A¬
rezzo, ni monarque ni pape n'ont à impo¬
ser leur volonté...

.

» Qu'il réaise à Votre bainte te de se repo¬
ser un instant- et, qu'elle me permette de.
donner les ordres nécessaires à. sa sécuri-

<Àé
: totos H Passât dar» te «and fauteml

jaasic-joaâHSStÊ .aite,-sâ : crésMr

tlh conseil de cfutiitiaux. çt, tendis que samain caressait d'un geste ' lent sa grandebarbe, il écouta attentivement les ordres
que donnait le prince d'Arezzo, qui, frap¬pant un timbre d'argent, d'une baguettedréhène, venait de mander devant lui les
gentilshommes et les officiers de service.

— Que tous chevaliers, écuyers, varlets,hommes d'armes se lèveut et s'équipent
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dans le plus bref délai, sans bruit, et serendent a leur poede. Que tous lès chefs se
tiennent prêts avec leurs hommes a quit¬ter le palais... Qu'on m'apporte ma, cuiras¬
se. mes armes-
A cet. testant, un-des che-vahers tjyi- avaient

La France obtient gain de cause
dans la répartition du tonnage allié

Londres, 21 avril. — On sait qu'en vertud'accords directs passés par te gouvernementbritannique avec les pays alliés et associés, iaFrance, qui détient 500,000 tonnes de navires
ennemis en gérance, devait en rendre environ
200,00(i. An cours des négociations conduites à
Londres, en mars, par M. Paul Bignon, tious-secrétaire d'Etat à la marine marchande, le
gouvernement français avait obtenu le droit
d'acheter les 300,000 tonnas réclamées, maisl'accord n'avait pu se faire sur la question dupaiement que nos négociateurs proposaientd'effectuer par virement sur les sommes dues
par l'Allemagne, dont le montant sera fixé
éventuellement par la commission des répara¬tions. Les négociations viennent de reprendreà imidres. et Von annonce que l'Angleterreaccepte notre mode de règlement. L'affaire
peut, être considérée comme conclue, les ac¬cords définitifs seront signés jeudi.

accompagné le pape s'approcha de Jules II
et lui dit à voix liasse quelques mots.
Le pape tressaillit.
— Où est-il ? dernanda-t-il à mi-voix.
— Je l'ai fait attendre dans une petitesalle isolée près de la salle d'honneur...
— C'est bien, je vais le joindre. •
Puis, haussant la voix :
— Prince d'Arezzo, tandis que vous vous

préparez, je vais donner des ordres de mon
côté... Assemblez tous vos chefs dans cette
salle... Je reviens dans un instant...

M sortit., laissant d'Arezzo en proie à une
grande exaltation.
Dans la petite salle dont avait parlé- le

chevalier, le pape trouva le passeur.'.. .

In pape fit signe au chevalier de s'éloi¬
gner, marcha droit à l'homme qui L'avait
fait appeler...

— Chevalier Alla, que vent cl j ro tout ceci?
Et que fattes-vous en ces lieux sous ce cos¬
tume ?

— Je viens tenir ma promesse... Dans une
demi-heure Scianc.a Bocea sera ici, et j'au¬rai le plaisir de châtier ce traître sous vos
yeux.

» Je n'ai pas le loisir de vous expliquer à
présent comment je suis arrivé à découvrir
la trahison do ce scélérat, le complot ourdi
contre vous.

» Je vous prie, Saint Père, de vouloir bien
ordonner aux gens du palais de se cacher,d'éteindre les lumières et de faire le moins
de bruit possible pour ne pas donner l'éveil
au traître que je vais aller chercher moi-
même-.

» 1.1 iipf oite de le Iqisspr entrer librementici, afin que les bandits viennent a leur
tour se prendre au piège et tombent eat-retes mains des gens dç d'Arezzo...

a êtè faussé
tenseur, par la conception qu'en a donnée'M. Clemenceau lui-même. En effet, l'an¬cien président du conseil n'a-t-il pas ditdevant la commission des onze du Sénat, :

« M. Barrère nous a envoyé un paquetde documents des plus importants. Je neles ai pas lus, mais, un de mes amis m'ena fait un rapport verbal tel que M. Cail-laux doit aller devant la justice. * Et M.Clemenceau ajoutait: «Quand la questionest posée .d'une manière aussi vive entre
ï11 an,cieir président diu conseil et un am¬bassadeur comme m. Barrère, qui a rendude tels services à la France, il faut qu'ellesoit tranchée devant le pays.»«Cela, s'écrie Me de Moro, c'est le défile plus audacieux porté par qui que ce soitcontre la justice. »
Cette conception, Me de Moro la repousseavec véhémence.
L'avocat souligne que M. Clemenceauest arrivé au pouvoir le 37 novembre 1917,et que le 22 novembre suivant M. Bar¬rère écrit à M. Ignace que le gouvernementitalien ne verrait aucun inconvénient àoe quon poursuivît, en fiance CavaJtimi,et que, si on le désire, le gouvernement,italien ne demande pas mieux que d'exa¬miner si on ne pourrait pas le poursuivreeu Italie.

. "N'ai-je pas le droit de dire, déclare ledoten seui', que ia .poursuite oontiie Ca-vallini n'a été engagée en France et de¬mandée en Italie que pour discréditer Ca.-vallini, dont on connaissait les liens avecM. Caillaux ? »

Dans ce fait, Me de Moro trouve la
preuve la plus éclatante que ce procès estpurement pio-litique.
Après d'abondantes digressions. Me deMoro en arrive à dénier que M. Caillauxsoit allé en Italie parce qu'il savait y trou¬ver à ce moroentdà un terrain favorable

au pacifisme. Puis, nouvelle digression,toujours parfaitement éloquente, mais di¬
gression, pour en arriver aux gens qU0Ni. Caillaux a fréquentés en Italie. Cavaîli-

— Mais, dit le pape, ne pourrait-on nré-venir mes chevaliers 7 " •
-- Lest fait, Très Saint, Père... Mon écuverest ailé de votre part leur donner l'ordre dese tenir prêts à charger les soldats de Scianca Bocca lorsqu'une lueur brillera m-è« ,ié1a, maison du passeur..., celle de l'Ile» C'est un bûcher que j'allumerai dès eue

toiirtctere.06^ Sera V6nU SC Plendre dans ^
'V1 j sourire terri¬ble, c est Scianca. Bocea qui avait tram*» rete ténébreuse machination. Bien chevaher je vous charge de faire ju «ce de tetraître, sous mes yeux ' e LL

— Justice sera faite!' •Mais il avait de, complices
nom Panson immta'n ,.NieIlo — de son' vraiSnWm0' :«*:lnî'ridant 'd'une cour-f".. , flv, ,', * 'Ville de Lodovieo d'Arezzo.—prince® ansaI"eIlo qUi assassina le fils du

pris Cl> sc*lerat;sCTa roué vif dès qu'il sera
Bocca' S6ra ^lis' '' accompagne Scianca

» C'est Niello qui a volé le sceau de d'Arez¬zo et écrit la lettre que vous envovfi. Scian¬ca Boccâ.
Lion. Et celui qui rn'a porte le messa¬ge.•-..•ce faux serviteur...

--. Celui-là, dit Clara Spada en souriant,v otre Sainteté n'a: plus à s'en occuper.Très bien ! fit Jules II, croyant queClara Spada avait tué Lugario.Du reste, .•© n'était qu'un subalterne.,.Qsfrai-je prier Votre Sainteté de se retirer
seule dans une chambre isolée qu'elle mSn-(tiquera.

» Cèfit a Votxa-jïamtate d>Wd «i Ja

te défenseur l'abandonne alaccusation. Quels sont les autres/? Bru-Sr£' a«ejlt du gouvernement italien,
sa™ a gouvernement allemand etsans doute du gouvernement français ■ mP^àiÎM S1161, de M oSncelu.Cavaîfini is- UX lcs a't"it connus 7 par,Cailfaûx ? Sor^qoilèlSf Lous^1 à M"rien ne pouvait

Me nf°MC une r utlon suffisante.
df'Ur ?r2 responsable l'anihassa-
tov eï v.%fnlatlons lue Mme Cmi-
Rome' nfLnf^ux P3,1" suWe ont eues aM,m/c=? , .u , do l'ambassadeur
i-v t , llciiïx, n a trouve- uucini accupi-iDe toutes les imprudences rXmmcettp -iffaivri commises enîajs-jw&s. rya ti-îïk'A "'rt que c'esl te"» l'ol»» 4»
tteepsfI^ig,Mfe of-pffaf des affaires mm-

ta*t »«-

&etre intêrSsse à im-c affaire de bœufsEn outte, M. Martini était en relatifsétroites a la fois av-ec Cava&riTW
M Caillaux a aussi fréquente M. Edouar»do Scarfoglio, journaliste éminent Onreproche à M. Caillaux d'avoir ignoré queM. bcarfoglio était un neutraliste Nér ¬

on a vTf.

nnâwi T r, italienne avec ses deux fils
dans PU Clelroneeau lui-même publiait
mars i"i ?omrne enchaîné », au mois deç®, ',K ''.n article enthousiaste sur M.reit ♦f'te 1 Comment, après avoir lu de pa-
™ M- Caillaux aurait-il pu

j considérer M. Scarfo-glio comme unami de la France?
n'a vmî?„M,01-0 fa-j5 resso1' ' (!u" M- Caillaux»Zra f ni tes gens du Vatican ni lesneutralistes du parti Gioiitti ou du parti so-

-Oui, dit Jules II; .suivez-moi, chevalier.Le pape remonta a l'otage supérieurappeler te prince. \ perlew- fil
dit-il,
desti-

— Je passerai la nuit chez vousmontrez-moi ia chambre qui m'esï
iJe prince d'Arezzo s'inclina urêcêd» t.,les II et le faux passeur qu'il' im reconm ?point, un peu surpris de voir un hommtaussi mal vêtu en compagnie du papTpl^nefjuTeslîgn€Mr dt! ma -"te dtt sim-
"Le prince salua.

-

— Voici la chambre de Votre Saintetécote se trouve'l'appartement de ma nièce}^ri.S!iTbZe: *«■'« Père, donne direc-

A'
«Votre chambre. Saint* Père ïtement sur ce grand . iriddr m-! ™ i igrand escalier. am '1U1 conduit

J'eceyoir sans dérau-
Vous pouvez dor»

gvr ™
regarda' Ciarà SjiàdaJ"S "" Briu)d tedteuil,

v^uit^r ^ PèreT'fiftP mn r»rtr>r»-»4-1++v,A vi .
. ''

incrrn'-i rèï ~ avivent etl'O
le signai de si montee"® V°US IeUr domtiea
vi'eiitC<teafairePli,Uer a" prin<;e ce «u'ilco"'
^ A liez, chevalier, et-que le ciel vous pro-

fiança. Bocca dans le
vftiafu , mf>urir< il aurait qvelcfii^çRations a- lui faire...-

v

eus
-Ré-
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Çeialiste. Il trouve inadmissible que quelqu'un!
pe l'amibassade n'ait pas averti M. Caillaux
~n'U fréquentait des gens dangereux, que'

Noblemaire, notamment, qui avait été un
il d'enfance et de famille de M. Caillaux,
lit pas en le geste nécessaire,

t Le défenseur discrédite le témoignage du
Contrôleur des wagons-lits Calembert, à qui

Caillaux aurait tenu des propos défaitis-
ras. En réalité, pour Me de Moro, c'est le té-

quj a tenu des propos compromettants
i, pour se disculper, a attaqué M. Cail-

_ Ce qui apparaît très grave à M» de Moro,
fc"est que notre diplomatie n'ait jamais en
d'attitude qu'elle devait avoir. Et le défen-
jsenr prend à partie avec véhémence les
.représentante de notre ambassade à, Rome.
•iL'ambassade renseignait les ambassades
8e Russie et de Roumanie, et par elle la
(Russie et la Roumanie ont pu croire, d'a-

eles propos du cbef d'un grand partilais, que la France était épuisée et
à la paix séparée au détriment de

oumain e et des Etats balkaniques,
bassade française aurait dû rectifier

ides renseignements. Et M. Caillaux, eût-U
'(réellement tenu ces propos défaitistes,
l'ambassade devait démentir quand même
jpar intérêt national.
Et, de nouveau, Me de Mono revient à M.

kâartim. 11 discute la francophilie do l'an¬
cien ministre italien, puis conteste l'exacti-
«ude de la relation faite par M. Martini
i&k* son carnet de son entretien avec M.
Caillaux.
«Une ambassade qui s an oie, une ville

ëfi ébuliition permanente, un témoin équi-
!vd<iue qui corrige, rectifie, se dément, al¬
terne et se dérobe, voilà l'affaire d'Italie,
«'écrié M0 de Moro. aile se réduit à cela
'comme les affaires préoédentea se rédui-
'sënt dans les proportions que vous savez. »
Et M* de Moro atteint sa péroraison

mme voix rauque, où se trahit l'étendue
W son effort de trois journées.
S'adressant à la Cour, M» de Moro lui

iâit :
* Pas de ' jugement transactionnel i »
S'adressant au ministère public : * Dé¬

posez votre bilan. Monsieur le Procureur
énéral; il y a des faillites honorables à
jndition que le débiteur ne cherche pas
masquer le désastre de sa ruine par un

rôdit imaginaire.
Mo de Moro refuse de se prêter au « cam-

Eolage intellectuel » du procureur géné-faisant état du document sur le « Rubi-
1 » et les * Responsables » et déclare que

toi M. Caidaux avait voulu se servir des
Responsables » comme d'une arme contre

îses adversaires en France, il n'aurait pas
jiexilé ce document en Italie et qu'il suffi¬
rait d'un trait de crayon bleu en travers
'de chaque page du mémoire ou du mot
i« nul » écrit sur ce mémoire, pour que l'ac-
Jcusation n'en puisse faire état. « Ce trait
Ide crayon, m. Caillaux ne l'a pas tracé ! Ce
(mot, il ne l'a pas écrit 1 II n'a pas cher-
kti\é d'alibi ! Donc, preuve de son innooen-
iceJj clame M0 do Moro.
i 4e ministère public a parlé de clémence,
ai" de Moro, avocat, refuse la démence;
/Français, il la réprouve : « Ni les vivants
jni lés morts ne réclament cette abdica¬
tion I » jette-i-U. Et dans un transport où
s'abandonne tout l'orateur, frémissant, les
tiras levés dans une adjuration suprême;

» Henri Heine a dit : « Tout homme a deux
S patries: la Frai.ce et la sienne,» entendant
rendre par là l'hommage séculaire à un pays
qui toujours porta le flambeau de la liberté,
jde là justice et de la vérité. Le patrimoine de
|a France, ne le laissez pas compromettre.
Sfugez, pour que nous puissions dire demain
A l'impatience des révoltés que notre civilisa-
feon a sauvé la beauté et la justice. Nbus
Èrtvons à une époque où des poussières de sal-
ciêtre flottent dans l'air. Ah ! prenez garde !
U'aliumez pas les bûchers qui s'éteignent, mais
auvent, en rallumant les flambeaux isolés,
Ter porter l'embrasement dans les cités en-

wmies.j»
Demain, Me Démange prononcera la

(troisième plaidoirie, puis M. Caillaux la
gnatrième, et les débats publics seront clos,
jpanse-t-on du moins.

CONSEIL DES MINISTRES
L'ajournement de la session des Conseils

, généraux
Paris, ÛO avril. — Les ministres se sont

«èunis en conseil ce matin à l'Elysée, sous
Ta présidence de M. Paul Deschanel. M. Mil-
lerand, président du conseil, n'assistait paslà la réunion.
Le conseil a autorisé M. Steeg, ministre

tee l'intérieur,, à déposer sur le bureau de
fa Chambre un projet de loi tendant à ré¬
importer au 3 mai la date de la session des
(Conseils généraux, pour permettre au Par¬
lement de terminer la discussion du projetSsur les nouveaux impôts. Le reste de la
igéance o été consacré a, l'expédition des af¬
faires courantes. ^

Majoration du taux des amendes
M. Lhôpiteau, ministre de la justice, a fait

Approuver par le conseil et va déposer sur lebureau de la Chambre un projet de loi ten-
[dant à majorer le taux des amendes. D'une
[manière générale, le taux des amendes édic¬
tées par les lois actuellement en vigueur estïélevé au triple, exception faite pour celles
»ui ont un caractère exclusivement fiscal. Le
Kainimum de l'amende en matière correction-
ponnelle, qui est actuellement de 16 francs,
teera donè porté à 43 francs. Il est spécifié[d'autre part qu'il ne pourra être prononcé
p'amendes inférieures à 5 francs. Les articles
866 du Code pénal sur la compétence et 9 de
(Ja loi du 22 juillet 1867 fixant la durée de la
[contrainte par corps sont modifiés en consé-
gpience.
; Une semblable révision s'imposait. Elle
.aura pour résultat, dit le garde des sceaux
(dans un bref exposé des motifs, en mettant
n harmonie les peines pécuniaires avec la
aleur actuelle de la monnaie, de leur résil¬
ier la vertu répressive qu'elles avaient au
mment où elles ont été édictées en 1810.

U
\v

Le retour de M. Clemenceau
f Paris, 21 avril. — M. Clemenceau est rentré
& Paris ce matin.

\
Mort de l'archevêque d'Aix

r:, Àix-en-Provencev 20 avril. — Mgr Donpe-
:#by, archevêque d'Aix, primat de Provence,
yest décédé la nuit dernière, à l'âge de qua-
Mte-vingt-quatre aps, après une courte ma-

Les bénéfices des marchés de guerre
Paris, 20 avril. — Le gouvernement va pro¬

chainement déposer sur le bureau de la
Chambre un projet de loi qui institue une
|axe de redressement sur les marchés de

Eerre passés avec l'Etat, les départements,i communes et les établissements publics,
montant de la taxe est calculé de manière

jte ne laisser aux fournisseurs et aux inter-
onédiaires, après déduction des charges de
(toute nature, qu'un bénéfice maximum de
10 % pour les premiers, et pour les seconds
tec 3 % ou même 1/2 %, selon l'importance du
(marché, La taxe sera mise en recouvrement
jçomme en matière de contributions directes.
(L'examen des marchés et l'établissement de
Sa taxe à percevoir sont confiés à une com-
anissiom régionale dont les membres sont
choisis soit en raison de leur compétence fis-
acale, soit en raison de leur compétence in¬
dustrielle, commerciale ou agricole. Les dé.
fistons de la commission ne sont pas suscep.tiriles d'appel. Le recours au Conseil d'Etat
m'est ouvert que pour violation de la loi ou
pxcès de pouvoir.

»

Les droits anglais sur nos vins
Londres, 21 avril. — Le «Moming Post»,

Commentant les nouvelles taxes proposées par
te gouvernement britannique pour équilibrer le
budget, écrit : « Nous ne devrions pas nous pro¬
curer de l'argent aux dépens de nos amis. »
Le colonel Gilhey, un des plus grands mar-

Bhands de vins de Grande-Bretagne, interviewé
»ur cette question de la surtaxe des vins, fait
ibserver que le commerce des vins est vérita-
ilement un commerce démocratique, car les
régnerons de France sont presque tous petits
M'oprlétaires. «Etant donné le taux actuel du
b-anc, tout ce qui touchera à la consommation
ses vins ne pourra que produire encore une'

tisse de la monnaie de notre alliée, » conclut
oolonel Gfibey.

\ c

L'exportation des alcools
Paris, 20 avril. — Aux termes ' d'un décret

Vendu sur la proposition du ministre des finan-
jees sont prohibées la sortie, ainsi que la réex¬
portation en suite d'entrepôt, de dépôt, de
transit et de transbordement des alcools d'in¬
dustrie autres que les eaux de vie. Toutefois,des exceptions à cette disposition pourront
être autorisées sous les conditions qui seront
déterminées par le ministre des finances.

L'importation des rhums
Paris, 20 avril. — Par décret sont prorogées

(jusqu'au 15 août 1920 les dispositions du dé¬
cret du 19 octobre 1919 relatif à l'importation
"gn France des rhums et tafias coloniaux.

Le régime du blé
■Paris, 20 avril. — Le groupe agricole du
'énat, après avoir pris connaissance des pro
sitiens du gouvernement sur le régime
blé, a émis le vœu suivant déposé par

1. Marcel Donon :
« 1® Que le monopole d'importation des

blés étrangers soit réservé à l'Etat et que
la cession en soit faite à leur prix de re-
"fient dans les ports;

» 2® Que le commerce des blés indigènes
oit entièrement libre;
» 3° Que le pTix du pain soit établi d'a-
Irès la valeur réelle du blé;
»4° Que l'Etat, dans un but d'apaisement,
—ntlnue à distribuer des tickets de pain à

: réduits aux vieillards, aux mutilés et
familles nombreuses et à celles réelle-

cit nécessiteuses. »

Plus de pain de Iuxfe
• Paris, 20 avril. —• Le « Journal officiel » puffiie demain un décret stipulant qu'à dater de
Se jour, tous les pains de fantaisie et les crois-
feams devront être fabriqués avec de la farine'
employée pour la fabrication du pain de con¬
sommation couvante. Les boulangers qui con
traviendraient Aux prescriptions de ce décret
tous les boulangers-pâtissiers qui utiliseraient
jour la fabrication du pain indiqué ci-dessus
e contingent de farine spéciale qui leur est
îttribuée pour la pâtisserie seront soumis aux
sanctions prévues par la loi du 10 février 1918.
Quant à la fabrication et la vente des pains

le récime et de santé, elle reste assujettie aux
^pçsîtiona actuellement -en vigueur.

la Vie sportive
Courses à Enghien

MARDI 20 AVRIL
Voici les résultats détaillés de la Journée :
PRIX DE LA SOLOGNE (course de haies,

à vendre), 4,000 fr., 3,000 mètres. — 1er, Rack
(Bedeloup), à M. P. Vigneron; 2e, Dame-de
Magny (J.-B. Lassus), à M. Narjot; 3et Plage-Fleurie (Dujardln), à M. Rauche.
Non placés i Marcas (Bourdalô), Millitta (R.

Serlnet) Ramlre (Palmer), Janvllle (W. Head),
tombé; Le-Sobat (L Morln), tombé; High (Ber
teaux),) Fleur-des-Pois (G. Mitchell), Modeste.
III (Salsano).
PRIX De L'ORLEANAIS (steepie-chase, han¬

dicap), 6,000 fr. 3,700 mètres. —1er, Çjuoiuin-ll(W Head, à M. Alphen.Salvador; 2e, Elbrouz(Sautoûr). à M. Jacques Hennessy); 3e, Noyon'E Cadeau), à M. Zéphirin Viau.
Non Placés : Erdouz (P. Thibault), Dolet-Il

vu. Mitchell), tombé; Petrograd (A. Benson),Mars-en-Carême (E. Hardy), tombé; Malso (l!Barre,.
PRIX DE MARCHENOIR (course de haies);6,000 fr., 2,800 mètres. — 1er, Bon - Petiot (G.Mitchell), h M. Charles Brossette; 2e, Adveu-ture <W Head), à M. G. Turbil; 3e, Philippa(F. Williams), â M. W.-E. Wllkinson.
Non placés : Serpent-V (E. Hardy), Le-Gros-Madame (P. Thibault), Le-Sinal (Sautour),L'Argonne (J. Drayton).
PRIX GASCON-II (course de haies, handi¬

cap), 10,000 fr., 2,800 mètres. — 1er, King's-Cross
(W. Head). à M. Charles Liénart; 2e, Eridan(P. Thibault), a M. Thibauit-Cahn; 3e, Saint.Quentin (Parfrement), à M. A. Vetl-Picard;
4e, Mameli (F. Williams), à Mme Ricotti.
Non places : Inquisilive (L. Barre), Gallar-

don (E Hardy), Noisetier (G. Mitchell), Géné-
ral'Pieton (R. Ricard), tombé; Jobard (Bash-
ford), San-José-II (Berteaux).
PRIX DE LA BEAUCE (steeple-chase d'es¬

sai), 5,000 fr., 3,400 mètres. — 1er, Paillette
(Serre), à M. François Grumetz; Se, Revolt
(A. Petit), à M. F. Ppdolsky; 3e, Ibère (G.
Haês), à M. J. Heitz.
Non placés: Fille-de-Guerre-lII (L. Duftoure),

Ihiaumont (Sauteur), tombé; Bertall (Grant),
Chartreuse-Verte (Dujardln), Couronne-Aus¬
trale (Langerome), Hochepot (L. Morin), Hec¬
tor (Glttins), War-Cap (Walker), Feu-Ardent
(Palmer), Dierre (H. Semblât).

CHEVAUX [Pesage | Pelouse
! 10 fr. | 6 fr.

ltack

Dame-de-Magny,
Plage-Fleurie
Quorum-II

Elbrouz ....

Noyon
Bon-Petiot

Adventure

King's-Cross

Eridan
Saint-Quentin
Paillette „

Revoit
Ibère

.... G
P.

.... P.
P.

489 il
95 50

269 50f
18 501

250 50
49 a

108 50
9 50

39 »

19 50
24 50
85 »

111 i
26 »

14 50

26 50
10 »

15 50
51 50
42 50
12 »

6 50
51 il
13 »

27 »

16 50 j
445 501
100 50
28 501
183 i|

31 »
12 50
15 50
10 »

171 50
39 50
14 50
94 50

Courses d'Epsom
Résultats du Gdeat Métropolitain Stakes :

1. Viaduct, 20 contre 1; 2. Skager Rack, 100 con¬
tre 7; 3. Rowland, 4 contre l.
V. y avait 15 partants. Gagné de six lon¬

gueurs; le troisième à .quatre longueurs.

Le Concours hippique de la V. G. Â.
du Médoc

Samedi 24 avril, à 14 h. 30, âu Jard-Méri-
gnac, aura lieu le concours hippique orga¬
nisé par la section d"hlppisme de la V. G.
A. M., sous la présidence de M. le Général
commandant le 18e corps d'armée et de
M. le Maire de Bordeaux, qui s'annonce com¬
me devant être très brillant.
La réunion, qui commencera à 2 h. 30 très

précises, comprendra :
Lb Prix des Régiments. — Epreuve mili¬

taire pour tous chevaux inscrits sur les con¬
trôles de l'armée, montés par les officiers des
garnisons de Bordeaux et de Libourne.
Le Prix des Drags. — Epreuve pour tous

chevaux non Inscrits sur les contrôles de
l'armée et montés par des gentlemen.
Le Prix des Dames. — Epreuve pouç ama¬

zones.
Le Prix du .Tard. — Epreuve couplée, civils

et militaires.
La section d'hippisme de la V. G. A. M. a

déjà recueilli 60 engagements, parmi lesquels
figurent les plus fines cravaches de Bordeaux
et de la région.
Nous ne saurions trop féliciter les organi¬

sateurs de cette journée, en souhaitant à la
section hippique tout le succès qu'elle mé¬
rité. Rappelons que de$ cartes d'i'nvitation
peuvent être demandées' par lettre à M. Gé¬
rard Lassus, secrétaire de la section d'hip¬
pisme, 37, rue de Tivoli.

FOOTBALL RUGBY
LES F1NALËÙ DES CHAMPIONNATS

DE FRANCE

Paris, 20 avril. — Dans sa séance de ce soir,
la commission du calendrier du comité direc¬
teur a fixé le choix des terrains sur lesquels
se joueront ces finales :
Dimanche, à Parte, terrain de la Faisanderie,

à Saint-Cloud, finale de deuxième série entre
l'A. a. Bayonnaise et le Stade Français; à
Toulou^î, finale du oliampionaat de troisième
sérir entre Lalande-Sportiî et l'A. S. P. T. T.
de Bordeaux; ù Graulhet (Tarn), finale du
chempionnat de quatrième série entre Grau¬
lhet et Podensac.
Les finales d'équipes deuxièmes, troisièmes

e? quatrièmes de première série sont mainte¬
nues à Bayonne, Perpignan et BéZlers.

LE MATCH TARBES-RACING

Paris, 21 avril. — Le Racing-Club de France
partira vendredi matin, à 8 h. 25, pour Bor¬
deaux, et il passera la journée de samedi soit
à Arcachon, soit dans la banlieue bordelaise.
L'équipe sera vraisemblablement la sui¬

vante : Arrière, Chilo (international) ; trois-
quarts, Jaurréguy (international), Bordes (in¬
ternational), Crabos (International), André
(international); demis, Chatelard (mêlée),
Bousquet (ouverture); avants première iigne,
Labeyrle, Petiteau, Thoûmazeau; deuxième
ligne, Huart, Mano; troisième ligne, Berrens,Lerou (oapitaine), Thierry (international).
Remplaçants : Gatillon, Dillenseger, de Jou-
Venoel, de Laborderle, Du hic.
Lerou passe centre de troisième ligne etMano prend sa place en deuxième ligne.
Dahs l'équipe tarbaise, il est probable que

Galiay ne pourra pas jouer, souffrant d'une
entorse à la cheville. Il sera remplacé vraisem¬
blablement par Duport.
Le soir du match, un banquet réunira les

joueurs et les officiels.
La location s'ouvrira jeudi, à dix heures, hBordeaux, au siège du Stade bordelais, rue du

Palais-Gallien, 149. A ce sujet, le comité-direc¬
teur signale que les billets revendus ne seront
pas valables; il se réserve le droit de les dé¬
clarer nuls s'ils ont donné lieu a une majo¬ration.

MILITAIRES CONTRE LYCEENS
Aujourd'hui jeudi 22 avril, au Stadium, pourl'élévation d'un monument érigé à la mémoiredes lycéens morts pour la patrie, l'équipe mi¬litaire du 18e E. T. E. M. rencontrera lés Mu¬

guets du lycée de Bordeaux, finalistes du
championnat de France intcrscolaire
Cette partie promet'un intérêt particulier, enraison des brillantes unités one renferment lesdeux teams.

LA COUPE REROLLE
Paris, 20 avril. — La finale de la Coupe Ré-rolle se jouera le 2 mai' entre les équipes deNormandie et du littoral sur le terrain du Ha¬

vre A. C„ au Havre. Une indemnité sera accor¬
dée à l'équipe du littoral.

LE CHAMPIONNAT MILITAIRE
Parte, 20 avril. — Les demi-finales du Cham¬

pionnat de France militaire se joueront same¬
di et dimanche prochain comme suit; samedi
au Parc des Princes, 160e d'infanterie de Sar-
rebourg, championnat des armées d'occupa¬
tion contre 602e d'artillerie d'assaut de Bé-
ziers.
Dimanche, à Paù, terrain de la section pa-loise 18é d'infanterie de Pau, contre Ecole St-

Cyr, champion de Parte.
Arbitre, M. Blum, du R. C. de France.

ATHLETISME
. LES CHAMPIONNATS MILITAIRES
Paris, 20 avril. — Les éliminatoires des cham¬

pionnats militaires d'athlétisme auront lieu
le 29 mai et les finales le 30 mai, sur le terrain
de la Faisanderie, à Saint-Cloud

Une grande manifestation
LA REPUBLIQUE

DES ANCIENS COMBATTANTS
Nous sommes heureux de convier to»e nos

amis à la grande manifestation que la IVe Ré-

rMque organise somediprochain Si avril, àb. 30, à l'Alhambra-Théâtre, ruie d'Alzon,
pour développer son programme et préciser
son action.
Au cours de oette réunion, qui sera présidée /

par M. Galmès, député de la Gironde, M. ;
Charles Bertrand, député de la Seine et secré- j
taire général de l'Union nationale des combat- 1
tants, se fera l'interprète des Droits du Com¬
battant.
Puis Me Gathala, avocat à la cour de Paria,

exposera l'œuvre de la IVe République au tra¬
vail, et M. José Germain, vlcé-président-fonda-
teur de l'Association des écrivains combat¬
tants, démontrera la Faillite des vieux Partis.
Enfin, des allocutions seront prononcées par

MM. Henri Lorin et le colonel Picot, députés
de la Gironde.
Cette soirée sera clôturée par une partie ar¬

tistique, pour laquelle la IVe Republique est
assurée dû gracieux ooncaûrs de Mme Su¬
zanne Gesbron. de l'Opéra-Comique; Mlle Si¬
mone Logiar, de l'Opéra-Comique; M. H. Fer-
ran, de l'Opéra; de Mlle Denorus, au piano ]
d'accompagnement, et de lçi participation de j
l'orchestre Joyeux, de l'Alhambra. j
Le prix d'entrée ast fixé à 1 franc. On trouve

dès maintenant des cartes au bureau de
l'Alhambra.
Tous les anciens combattante, tous ceux

qui comprennent la nécessité pour notre pays
d'une politique nouvelle inspirée des leçons
de la guerre, tiendront à assister à cette belle
manifestation.

Paris-Marché-du-Monde
GROUPEMENT

DBS ACHETEURS ET DES PRODUCTEURS
La guerre ayant bouleversé le monde au

point de vue économique, les exportateurs
comme les importateur, doivent abandon¬
ner les vieux errements et traiter les affai¬
res suivant une méthode rationnelle aussi
bien que; technique, d'économie de temps,
d'effort, de dépenses, et aussi sur une plus
grande échelle.
Pour atteindre ce but, il est nécessaire de :
1. Réduire au minimum les délais de com¬

munications;
2. Faciliter les relations entre acheteurs

et producteurs.
Le programme de « PARIS-MARCHÉ-DU-

MONDE », dont le siège provisoire est 18, rue
Taitbout, à Paris, a obtenu non seulement
le patronage des autorités françaises et de
celles alliées, mais aussi l'appui effectif de
l'Association des Chambres de commerce

britanniques, des Chambres de commerce
américaines et Scandinaves, et de beaucoup
d'autres pays alliés et amis.
Voici,, brièvement résumé, ce programme :
La Société se propOSo d'élever sur un ter¬

rain de 48,000 mètres, soit près de 5 hecta¬
res, qui se trouve sur le quai de Passy, face
à la tour Eiffel, sur la rive droite de la Sei¬
ne, à 10 minutes en taxi de la place de l'Opé¬
ra,, un immeuble colossal, ayant 260 mètresde façade, une profondeur dé 185 mètres et
une hauteur de 30 (trente) mètres. La sur¬face totale des étages sera de 24 hectares, etle nombre dos locaux (magasins de vente en
gros) sera de 5,000.
Ainsi As producteurs et acheteurs pour¬ront, sous le même toit, traiter leurs affai¬

res, en assurant le règlement, le transport,l'assurance, etc.
« PARIS-MARCHE-DU-MONDE » ne sera ni

une exposition ni Une foire, mais une véri¬table ville d'affaires, bâtie avec méthodedans le plus considérable, le plus conforta-
ble, le plus moderne, le plus luxueux im¬meuble commercial du monde entier.
Malgr® coût de la construction, qui en¬traîne un renchérissement considérable du

prix des loyers, « PARIS-MARCHÉ-DU-MON-DE» offre ses locaux à des prix minimes
5,300 fr. par an par unité, avec tarif dégres¬
sif suivant que le bail est fait pour trais
six ou douze ans.
La Société commence à peine à fonction¬

ner que, en France, en Angleterre, en Amé¬
rique, etc., de nombreux manufacturiers de¬
mandent déjà â s'assurer des locaux dans
l'immense immeuble, et que les promesses
de baux affluent,
Nous saluons Cette nouvelle comme un

grand et heureux avantage pour nos dépar¬
tements, où maintes industrfes sont prêtes
à prendre leur essor. Il faut que nos indus¬
triels retiennent leur

, place à. cette Bourse
universelle pour y soutenir la représenta¬
tion de nos produits. C'est dans i 'intérêt de
tq»5* C'est dans l'intérêt national.

Chambre de commerce de Bordeaux

Séance du 14 avril 1320
La Chambre met à l'étude un projet de mo¬

dification du règlement des stations de pilota¬
ge à l'entrée de la Gironde.
Elle approuve la lettre adressée aux entrepre¬

neurs dont les projets relatifs à Ja station
d'escale du Verdon ont été retenus/pour leur
demander des propositions complémentaires,
en conformité des décisions de principe arrê¬
tées à la précédente séance.
Sur le rapport de sa commission des chemin»

fie fer et moyens de communication, la Cham¬
bre demande :

1. Que les voyageurs et représentants de
commerce soient, sur la production de leur
carte d'identité, admis à utiliser les trains ex¬
press sur des parcours inférieurs à ceui ac¬
tuellement prévus dans les règlements en vi¬
gueur;

2. Qu'il soit procédé à une révision des tarifs
de magasinage et que, après un délai de huit
jours, les chemins de fer soient tenus de faire
exécuter d'office, aux frais, risques et périls
de qui de droit, le déchargement des wagons
complets en souffrance;
3. Que le projet de canal de la Loire à la

Garonne soit de nouveau' compris dans le pro¬
gramme de3 travaux urgents à exécuter.
La Chambre décide d'intervenir auprès de la

Compagnie des chemins de fer du Midi pour
demander que lé matérjel roulant nécessaire
soit fourni en temps utile pour assurer dans
des conditions satisfaisantes, la réexpédition
des pâtes de bois importées par le port de
Bordeaux.
La Chambre a reçu :
1. Le texte du nouveau règlement pour la

vente des véhicules et autos provenant de la
liquidation dèâ stocks;
2. Le texte d'un décret relatif à l'exécution

des prohibitions d'exportation concernant le
port de Copenhague.
Ces documents sont déposés au secrétariat

de la Chambre de commerce, à la Bourse, où
les intéressés pourront en prendre connais¬
sance.

mement du paquebot jusqu'à ce que le con¬flit soit solutionné.
Les passagers ont momentanémvnt quittéïe bord.

Série de vols
Une somme de 1,500 fr a été volée au do¬

micile et au préj udice de m. Félix Fournier,
sculpteur, rue Ligier.
— Trois Marocains ont assailli le manœu¬

vre Lacoete-Jonoa, demeurant allée de Bou-
taut, et lui ont enlevé son portefeuille, con¬tenant une certaine somme.

— Entrés dans les appartements de MmeBruts, 55, rue Maurice, (fcs filous y ont sous¬trait un porte-monnaie contenant 700 fr.
— Mlle Fanny Vignerte, regagnait son do¬

micile, rue Lebsrthon, 56, miand, tout prèsde sa maisoiT, elle fut ah,,idée par un indi¬
vidu qui lui arracha 6on sac à main. Pen¬
dant que le malfaiteur opérait, un complicefaisait le guet.
— Au préjudice de M. Jean Yivès, proprié¬taire, rue Tannesse, 20, on a soustrait un

panier contenant un 6ac à main dans lequel«étaient une somme de 400 fr. et des obliga¬tions étrangères.
— Ite commissaire de police du treizième

arrondissement a mis en état d'arrestation
un charpentier et sa maîtresse. Le premierest inculpé de vols d'outils au préjudice deM. Beausoleil, demeurant à Verti.-amon ; lesoutils étaient déposés dans un chantier de
la rue de Lescure.
La seconde est retenue pour vol et com¬

plicité de vols de boites de conserves.

Information

X.e nettoiement des voies
L'administration municipale a l'honneur

de rappeler à la population bordelaise le
texte des articles 65, 73 et 99 du règlement
sanitaire du 7 février 1907, ainsi conçu :
Article 65. Les habitants sont tejrus de

balayer ou de faire balayer tous les jours,
avant le passage du tombelier, le trottoir
au-devant de leur maison.
Les produits de ce balayage doivent être

amoncelés en tas sur la'Chaussée, à 50 cen¬
timètres de la rigole-
Les rigoles, gargouilles et caniveaux doi¬

vent être aussi régulièrement et soigneuse¬
ment nettoyés chaque matin pendant l'é¬
coulement réglementaire des eaux.
Il est rigoureusement interdit d'arroser

la chaussée avec l'eau nés caniveaux.
11 est expressément défendu de déposer

sur la voie publique, sous quelque pré¬
texte que ce soit et à n'importe quel mo¬
ment, les détritus de ménage, les cendres
de loyer, la suie provenant du ramona¬
ge, ainsi que d'y ramener les produits du
balayage des habitations ou des magasins.
Ces détritus, balayures, recueillis dans

un récipient spécial étanche et proprement
tenu, doivent être apportés au tombereau
du nettoiement au moment de son passage
dans les rues, et remis aux mains du
conducteur, chargé d'en opérer le verse¬
ment immédiat dans le tombereau.
Le récipient à ordures ne devra sous au¬

cun prétexte séjourner sur la voie publi¬
que, même vide.
Article 73. Il est interdit aux chiffon¬

niers de fouiller dans' les boîtes à ordures,
et de trier les chiffons sur la voie publi¬
que et dans les terrains. gitués dans l'in¬
térieur de la ville.
Article 99. Les contraventions aux dis¬

positions qui précèdent seront poursuivies
conformément aux articles 27 et 29 de la
loi du 15 février 1902, et passibles des
pénalités prévues tant par ces articles que
par l'article 471 du Gode pénal, sans pré¬
judice de l'applioation des articles 2S et 30,
ainsi que des contraventions dites de gran¬
de voirie quit leur sont applicables.
Les habitants soucieux de leurs propres

intérêts, voudront bien se conformer stric¬
tement à cet avis, afin d'éviter l'admi¬
nistration la pénible nécessité de sévir
contre eux.

Lea hôteliers et limonadiers
Ils fêtent deux des leurs au cours

d'un grand banquet
Reprenant une tradition interrompue du¬

rant la guerre, l'Association syndicale des
hôteliers,v limonadiers et restaurateurs de
Bordeaux et du Sud-Ouest offrait, mardi
soir, son banquet annuel à la villa Grisé-
lidis. La salle était décorée de trophées de
petits drapeaux français et alliés, et sur les

Souscription en faveur des familles
des naufragés de 1' s Afrique 1

Nous publions cl-dessous la dernière liste
des souscriptions reçues dans nos boréaux ;
La marraine à Dédé. 10 fr. Un groupe d'élè¬ves de la Ligue maritime française du lycéede jeunes filles, 62, rue de ia Course, Bor¬

deaux, 50 fr. Total, &0 fr. Listes précédentes,1,362 fr. — Total général, 1,422 fr., somme que
nous remettons ce jour à la Compagnie des
Chargeurs - Réunis.

Office municipal paritaire
de placement gratuit

La commission paritaire chargée du con¬
trôle permanent de l'Office municipal de pla¬
cement gratuit s'est réunie lundi 9 février
sous ia présidence de M. Delmas.
Le directeur de l'Office fait connaître à la

commission que le nombre des placements ef¬
fectués pendant le mois dernier s'est élevé à
745, dont 455 hommes et 290 femmes.
1! indique qu'il reste à pourvoir de nombreux

emplois offerts par les patrons pour toutesprofessions, notamment des cultivateurs, ma¬
noeuvres, ouvriers du bâtiment, gens de mai¬
son, etc. ,

Les bureaux de l'Office, 50 bis, cours d'Al-
sace-et-Lorraine sont ouverts tous les jours,sauf les dimanches et jours fériés, de huit heu¬
res à midi, et de quatorze heures à dix-huit-
heures. Téléphone. 44.08.

Vente de Charité
Le comité du Foyer de l'Enfant rappelle à

ses flombreux amis qu'une vente de charité
aura lieu au profit de l'Œuvre, - chez Mme
Gautier. 42, rue Vcrgniaud, les mercredi et
jeudi al et 22 avril, de dix heures du matin
jusqu'à sept heures du soir.

Œuvre des Vieillards délaissés
Liste des numéros gagnants de la loterie tirée

le 18 avril 1919 :

Série 1 : 15. 65, 76, 96. — Série 2 : 49 , 50, 60, 89.
Série 3 : 1, 25, 36, 86. — Série 4 : 5, 64 , 67, 77.Série 5 ; 46, 60, 68, 90. — Série 6 : 9, IL 26, 53.
Série 7 : 15, 52, 55, 99. — Série 8 : 14, 65, 70, 77.
Série 9 : 12, 22, 79, 83. — Série 10 : 5, 22, 62, 65.Série 11 ; 41, M, 72, 94. -- Série 12 : 1, 301, 59, 90.
Série 13 : 35, 44. 56, 98. — Série 14 : 15, 29, 49, 65.Série 15 : 9 , 88, 39, 43. — Série 16 : 8, 39, 69, 73.
Série 17 : 8, 29, 39, 68. — Série 18 ; 16, 25, 71, 94.
Série 19 : 46, 54, 68, 98. — Série 30 : 22 , 50, 52, 100
Série 21 : 24, 54, 78, 94. — Série 23 : il. 34, 88, 94.
Série 23 : 29, 46, 48, 60. — Série 24 : 55, 60, 78. 96.
Série 25 : 14, 20, 34, 85. — Série 20 : 36, 55, 50, 66.
Série 27 : 9, 19, 35, 51. — Série 28 : 44 , 54, 68, 76.
Série 29 : 13. 43, 44, 97. — Série 30 : 8, 36, 73„ 86.
Série 31 : 19, 36, 89, 95. — Série 32 : 32, 35, 42, 58,
Série 33 : 29, 76, 99, 100 — Série 34 : 9, 16, 59, 86.Série 35 : 6, 5.1, 73, 91. — Série 36 : 13, 71, 73^ 98.
Série 37 : 34, 47, 62, 75. — Série 38 : 30, 35 61, 66.
Série 39 : 8, 54, 55, 62. — Série 40 : 11. 49', 61, 71.
Série 41 : 19. 23, 53, 64. — Série 42 : 17, 78, 83, 99.
Série 43 ; 30, 38, «2, 89. — Série 44 : 4, 46, 75, 77.
Série 45 : 87, 91, 93, 96. — Série 46 : 25 , 47 . 72, 100
Série 47 : 35, 77 , 90, 94. — Série 48 : 5, 6.3. 89, 99.
Série 49 : 8 38, 45 , 90. — Série 50 : 31, 48, 68, 04.
Série 51 : '48, 55 , 69, 79. — Série 52 : 6, 56. 70, 90.
Série 53 : 9, 32, 85, 92. — Série 54 : 4. 20, 7?» 83'.,
Sérfe 55 : 19, 52, 79 , 82. — Série 56 : 44. 79, 92, 93.
Série 57 : II. 16, 37, 50. — Série 58 : 16, 46, ««, S«.
Série 59 : 8 , 40, 55, 90. — Série 90 : 29 , 38, 74 . 88.
Les lots pourront être réclamés tous les jours,

de huit heures à douze heures et de quatorze
h dix-huit, heures, 74, cours d'Aquitaine, jours
de fêtes exceptés.

Marcelle Lender. Vendredi, « la Petite Bou-
quefièra du Moulin-Rouge ». An deuxième ac¬
te la reconstitution du célèbre quadrille du
Mo-ulin-Rouge dans un décor spécial. Comme
vedettes : Mlle Miette Hardy, st Victor Henry,
l'artiste tant aimé du Palais-Royal.

TRIANON
Mercredi, jeudi (matinée et soirée), trois der¬

nières représentations de la charmante comé¬
die d'Alfred Capus, «la Petite Fonctionnaire»,
avec son excellente interprétation. Prudent de
retenir ses places pour ces dernières. — Ven¬
dredi, soirée de gala, «le Paradis», vaudeville
en trois actes, dTIennequln. Bilhaud et Barré
Encore de bonnes soirées de franche gaîté en
perspective.

SCALA
C'est vendredi, au gala de la 50e que passe¬

ront les deux scènes nouvelles : Gai ! Gai ! Ma
rions-nous !» et «l'Afficheur s'en Fiche !» in¬
tercalées dans la revue «Bordeaux qui Rit i»
Ce sera une soirée de franche gaîté. Location
sans frais.

ALBAMBRA
Mercredi soir, très beau programme, avec,

sor la scène, une amneanto revue de M. Jean
Vaimy «Bonjour chez vous», comprenant
deux des meilleures scènes de la rejTue de#
Etudiants, parmi de nouvelles. Jeudi, mftms
programme, en matinée et soirée.

ALCAZAB
Samedi 24 et dimanche 25 avril, pour les

adieux de la compagnie dramatique, "île Bossu»,
avec son interprétation remarquable. Le 2 mai,
ouverture de ia saison d'été avec un vaudeville
extrêmement amusant. En juin. « Ça va ga¬
zer ! » revue en trois actes, de MM. Tasta et
Dastarac.

THEATRE MOLIERE
Salle Franklin, dimanche 25 avril, matinée

de famille à 2 heures 30. « Le Député de Bombl-
gnac », trois actes, de Bisson. et « Le Stradiva¬
rius ». un acte de Max Maurey. Location Ber-
mond. sans frais.

ALHAMBRA-DANCING
Vendredi, grand concours de coiffures.
THEATRE GIRONDIN (chemin de Pessac)
Jeudi, Douglas reporter, Avion Fantôme, inte»,

SAINT-PROJET-CINEMA
Jeudi, c Manon Lescaut » et « Barrabas » se¬

ront au programme. Retenir ses places est pru¬
dent.

MADAME, « AU RAYON D OR > (angle rufe
S'o-Catherine et cours V.-Hugo), vous serez
toujours très satisfaite pour Postiches, Sham¬
pooing, Ondulations, Coiffures et Teinture#.
—

SPECTACLES du ZI avril
GRAND-THEATRE. — 8 h. : La Tosca.
APOLLO. — 8 h. 30 i Les 28 Jours de Clairette.
BOUFFES. — 8 h.30 : Le Bois sacré.
TRIANON. — 8 h. 30; la Petite Fonctionnaire.
SUALA. — .8 h. 30: Bordeaux qui rit, levue.
ALHAMBRA.—8 h. 30 : Bonjour chez vous, rev.
ALHAMBRA DANCING. - 8 h. 30 : Danse.
SKATING-PALACE. — 8 h. 30 ; Patinage et bal.

EN VENTE PARTOUT

Cirage
à la
CIRENÀOL

fables couraient des guirlandes de roses,
i, à la table d'honneur : MM. Gam-Noté,

bâcle, président de la Fédération nationale
des hôteliers et limonadiers; Mo-réau, con¬
seiller de préfecture, représentant 'M. Ar¬
naud, préfet de la Gironde; Chabrely, ad'-
joint délégué par M. Philippart, maire de
Bordeaux ; Fourtassy, président du Syndi¬
cat, membre de la Chambre de commerce;
Charles Charmet, ancien député; Dormoy,
représentant la Chambre de commerce;
Chalinel, commissaire central; Poitevin et
Bonifazi, vice-président du Syndicat; Hos-
teins, trésorier; Saint-Paul, secrétaire; Ca-
zaubon, président de la commission des
fêWs; Ginestet. président de la Chambre
syndicale des vins en gros; Robert, Rou-
b'in, Grillet, Courrèges, réadeteur du « Jour¬
nal des hôteliers » ; Brunner, président du
Syndicat de Cognac; Delannoy, du Syndi¬
cat de Lille, ainsi que les délégués des
villes ci-après désignées ; Agen, Biarritz,
Psrigueux, Montauban, Toulouse, Rochc-
fori, Niort, Royan, Angoulême.
L'es convives étaient près de trois cents.

Beaucoup de dames ajoutaient, par leur
présence, à l'éclat de cette belle réunion cor¬
porative.
Au dessert de nombreux et, éloquents dis¬

cours ont été prononcés. M. Fourtassy a
rendu un hommage ému aux membres de
la corporation tués à l'ennemi, et a adressé
la plus cordiale bienvenue à tous ceux qui
sont revenus au sein de l'Association. 11
a eu irn mot charmant pour tous les in¬
vités. Il a exposé les revendications de
l'Association et a terminé en déclarant que
les hôteliers, limonadiers et restaurateurs
sont prêts à accepter tous les sacrifices
qu'on leur demande, mais ils veulent que
tous les citoyens paient chacun suivant ses
facultés et sa situation.
Ont pris ensuite la parole : 'MM. Saint-

Paul, Chabrely, qui a porté un, toast à la
République et à son éminent président, M,
Deschanel ; Dormov, Chaumet, Delannoy,
Robert.
M. Saint-Paul à rappelé les services ren¬

dus pendant les hostilités, par MM. Fout-
tassv et Roubin, fondateurs de l'hôpital
auxiliaire 124, pour lequel ils se dépen¬
sèrent. sans compter, Au nom de l'Associa¬
tion, M. Saint-Paul a remis deux bronzes,
l'un à M. Fourtassy, l'autre à 'M. Roubin,
en témoignage de gratitude et de profonde
amitié.
M. Gambade a clos la série des discours

par une petite allocution qui lui a valu de
l'assemblée tout entière une chaude mani¬
festation de sympathie.

De passage
L'ex-sultan du Maroc Abd-el-Aziz, arrivé

à Bordeaux lundi dans la soirée avec une
suite de cinq personnes, est parti pour
Pau mardi matin par le train de 7 h. 27.

JL 1' « Officiel I
Le «'Journal officiel » publie un décret

portant concession à la Société Union com¬
merciale de Bordeaux-Bassens d'un appon-
tement et d'un outillage public de déchar¬
gement au port de Bordeaux.

Distinction méritée
Par décret royal du 26 niais, Maaloë, vice-

oonsul du Danemark à Bordeaux, a été oonimé
chevalier de l'Ordre danois du Dannebrog.
Nous sommes particulièrement heureux de

voir attribuer oette flatteuse distinction à un
des membres du corps consulaire de Bordeaux
les plus distingues et à un grand ami de la
France. M. Maaloë a voulu que con fils fût
Français, et c'est, comme engagé au 57e régi¬
ment d'infanterie que ce dernier a fait toute
la campagne.
Nous adressons nos plus vives félicitations

au nouveau chevaTier du Dannebrog.

Un incident à bord de 1' i Europe l
Le départ du paquebot est ajourné

Le paquebot «Europe», de la Compagnie
des Chargeurs Réunis, qui avait embarqué
mardi après-midi 240 passagers de toutes
élasses ainsi que te poste, et devait appa¬
reiller dans la soirée à destination du Séné¬
gal et de la Côte occidentale d'Afrique, n'a
pu effectuer son départ, l'équipage ayant
refusé d'assurer le service.
L'équipage demandait le débarquement

du chef mécanicien Richard, et la Compa¬
gnie a répondu négativement à cette de¬
mande.
Datfs ces conditions, la Compagnie se

«s&eé&r ara dèsar- .

COIFFURES pour PHOTOS et SOIRÉES
chez Henry, Chapeau-Rouge, 46.

Buvez un POKER Quinquina
l'Apéritit qui convient k Tons.

TOUS SYSTÈMES DE DENTIERS
Fabrication et adaptation parfaites. — Réparations
immédiates. 14bit, pl. des Gn-Hommc». Pria: modérée

Aux amateurs d'Anis.
Demandez le VERANIS,
Le Ro) des Anie.

mesnard 14, Place Gambetta
(angle Porte-Dijem).

MABRRES DE CARRARE

JETAT CIVXI»
DECES du 20 avril

Marguerite Bèisvert, 22 ans, r. Petit-Cardinal,
Charles Fortin, 25 ans, rue Prémeynard, 43.
i ve SaintrEspès, 59 ans, rue Diéu, 14.
Charles Petit, 70 ans. rue des Douves,. 12.
Jean Filhol, 84 ans, rue Bongrand, 26.
Vve Sottoum, 87 ans, rus du P.alais-Gallien, 108.

-yvwv-

Teintererie rosjcmon, Deuil. Tél. 15.10

nnniuni CHM^DDE m™ veuve ThermacilUnVUI rUnCDnC et ses enfants, M. et
Mme Castex, les familles Issartier prient leurs
amis et connaissances de leur faire l'honneur
d'assister aux obsèques de

M®" veuve Prosper CASTEX,
leur mère, grand'mère, qui auront lieu le
jeudi 22 avril, en l'église Notre-Dame des
Chartrons.
On se réunira à la maison mortuaire, rua

Camille-Godard, 122, à huit heures un quart,
d'où le convoi funèbre partira à huit heures
trois quarts.
Vompes iuhèb. génér., III, c. Alsace-Lorraine.

Communications
RENSEIGNEMENTS ADMINISTRATIFS
ARRET D'EAU. — II sera fait pendant la

journée de jeudi 22 oourant, de six heures du
matin à six heures du soir, un arrêt d'eau
quai Sud des Docks, quai, Nord des Dooks, quai
de Baoalan (de ia rué Bourbon à la rue
Achard). - >

GROUPEMENTS CORPORATIFS
OUVRIERS GRAVEURS SUR'METAUX. —

Réunion préparatoire pour la fondation du
Syndicat, dle la corporation, jeudi 22 courant,
à s h. 15 du soir, 24, 23, rue Vieille-Tour (pre¬
mier étage).
GROUPEMENTS MUTUALISTES
PREVOYANTS DE L'AVENIR. — Les socié¬

taires des 36e, 773e, 815e et 1,836e section, en re¬
tard dans le paiement de leurs cotisations,
sont invités à se présenter sans retard au siège
de la section, 8, coure Tournon. Passé le 30
avril, ils seront radiés, conformément aux sta¬
tuts.

COURS ET CONFERENCES
FACULTE DES SCIENCES. — ENTOMOLO¬

GIE AGRICOLE. — M. J. Feytaud. — Leçon du
jeudi 22 avril, â 5 heures, à l'Institut de zoolo¬
gie, cours de la Marne : « Les insectes nuisi¬
bles à la vigne, Lépidoptères.»
FACULTE- DES LETTRES. — Conférence

d'histoire de Bordeaux et du Sud-Ouest (fonda¬
tion municipale), professeur M. Courteault. —

Leçon du jeudi 22 avril, à trois heures et de¬
mie : La conquête du versant espagnol des
Pyrénées.

m •1 ■

L'Etui de 200 pastilles Saccharine "0sInès dn
Rhflne", vendu 2'60, remplace 2 kll. de sucre.

Chronique Théâtrale
GRAND-THEATRE

Lé Grand-Théâtre va donner vendredi la
première représentation de « Carmosime »,
qui fut créée à Paris en février 1913 sur la
scène de la Galté - Lyrique. Par Musset,
on connaît le sujet de ce conte lyrique
que Je poète avait emprunté à la septième
nouvelle de 1a dixième journée du « Déoa-
meron » : « Le Roi Pierre d'Aragon. »
La vertueuse fille d'un apothicaire floren¬

tin ayant aperçu dans un tournoi Pierre
d'Aragon conçut pour le monarque un
amour sans espoir. Sur le point de mou¬
rir, tant sa passion ignorée était profonde,
elle veut au moins que le roi connaisse
son secret. Elle prend pour messager un
troubadour qui va dire au « chevalier aimé
qu'elle meurt de langueur, de tristesse et
d'ennui ». Pierre d'Aragon, ému, va conso¬
ler la jeune fille. Il prononce de nobles et
apaisantes paroles: il la persuade qu'elle
uoit épouser Periiio, un fidèle soupirant.
Quant à lui, il sera toujours son chevalier,
et, pour prix de son dévouement, ne de¬
mande qu un seul baiser.
Le conte de Boccace, développé par Mus¬

set avec l'art, et le lyrisme que l'on sait,
a été adapté pour ia scène lyrique par
le librettiste éprouvé Henri Gain et le
poète Louis Payen, Il est indéniable que la
comédie de Musset a servi de guide aux
auteurs Ou livret. Mais bien souvent, ils
se sont éloignés de leurs glorieux modèle.
Ils ont retranché ici, ajouté là, pour four¬
nir à M. Février la traîne nécessaire à sa
partition.
L'auteur de « Monna Vanna », qui a la

sens du théâtre et qui parle un langage
mélodique fort agréable, a écrit pour « Car-
mosine » une musique qui ne peut man¬
quer de plaire grâce à des qualités aux¬
quelles le public ne reste jamais insensible.

H. B.

Mercredi, à 8 heures, « La Tosca » et le bal¬
let de « Faust ».

Vendredi, création à Bordeaux de « Carmo-
slne », opéra romantique, tiré de Boocace et
d'Alfred de Musset, poème de M. H. Cain et
L. Payeu, musique de Henri Février. Cette
ciuvre, dont la première représentation eut
lieu au théâtre de ia Gaité-Lyrlque, à Paris,
quelques mois avant la guerre, sera interprétée
sur te scène du Grand-Théâtre de Bordeaux
par Mlle Suzanne Cesbron (de l'Opéra-Comi¬
que), M. Paul Sterlin, M. Raynal M. Lasserre,M. Ricard, Mmes Cazalls et Laughlin, MM. La¬
roche et Darolles. L'action se passe à Palerme.
au XIII» siècle. Danses siciliennes par tout le
oorps de ballet. Orchestre sous la direction
de M. H. Petit.
Samedi, « Werther »,
Dimanche, en matinée, 12e représentation du

grand succès « Marouf, savetier du Caire ».
Dimanche, en soirée, « Lai Vie d» Bohême ».
Locations ouvertes.

APOLLO
Jeudi, soirée de grand gala. M, Edmond Clé¬

ment, do l'Opéra-Comique. chantera « le Bari
hier d« Séville ». Au troisième acte, grand In¬termède.
Vendredi, samedi et dimanche, trois grands

galas. Mlle Marthe Chenal, de l'Opéra et de
l'Opéra-Comique, viendra ohantor «la Fille
de Mme Angot ». Dimanche, en matinée, Ed¬
mond Clément dans « Je Barbier de SévlHe »:
en soirée, Marthe Chenal dan# « la Fille de
Mme Angot ». Prudent de louer.

BOUFFES
L'aventure d'Albert Loriflan qui, riche de

800,000 francs, est cependant obligé de rester
attaché à son « Petit Café » pour n'avoir
pas à payer le formidable dédit que l'on exi¬
ge de lui, est connue de tout le monde. Elle
a même été vulgarisée par le cinéma. Mais
ce que le film ne peut pas rendre, c'est l'es¬
prit du dialogue, le comique de certains
mots, la finesse de certaines observations,
toutes choses que les interprètes de la tour¬
née Baret, Mmes Ferna, Stainval et Lan-
eay; MM. Frémond,* Garanti et, Rivory et Ar¬
gentin, se sont appliqués marc soir, à met¬
tre cil relief avec la pins intelligente appli»
cation.
M. Paul Lericlie ne cherche pas à imiter

Brasseur, qui était d'ailleurs inimitable. Il
a composé avec une verve originale le per¬
sonnage d'Albert, et a obtenu, ainsi que
tous ses camarades, un chaleureux succès.

«intlium ElllltRRP M. Emile BéguerissevunVUI rUilEDnC et sa fille M» veu¬
ve Gabriel Martin, M. et M"»» Charles Martin
(de Saigon), les familles Béguerisse, Larrieu,
Lalande, Dupuch, Hugues et Martin (de Ville-
franche). Castaing et Bertin prient, leurs amis
et connaissances de leur faire l'honneur d'as¬
sister aux .Obsèques de

M™ E. BEGUERISSE.
née Charlotte MARTIN,

décédée, 00, chemin n.es Orangers, à Caudéran,
leur épouse, mère, fille, belle-fille, sœur, cou¬
sine, qui auront lieu le vendredi 23 avril en
l'église Saint-Bruno.
On se réunira au presbytère de cette pa¬

roisse, à huit heures un quart, d'où le convoi
funèbre partira h huit heures trois quarts.M ne sera pas fait d'autres invitations.
Pompes /tinèb. Qtnir* ttf, e. Alsace-Lorraine.

CONVOI FUNÈBRE
Larygue et. leurs' enfants, les familles Houx»
solle et L. Chenevez prient leurs amis»et con¬
naissances de leur faire l'honneur d'assister
aux obsèques de

Mu" Alice-Marguerite LARTIGUE,
leur sœur, belle-sœur, tante et cousine, qui
auront Heu le jeudi 22 courant en la chapelle
des Clarisses, ft Talenoê.
On se rêuiira à la maison mortuaire 88,

chemin des Visitandines, à trois heures, d'où
le convoi funèbre partira à trois heures et
demie. Il ne sera pas fait d'.autres invita¬
tions.
Pompes funèbres générales (Serv. de Talence).

pnuuni EIIMÈDDE Mme Maiulela Arlx-liUnvUI rUntDKC mendi, M. et Ate»
Javier Arizmendi, MM. Eugénio, Jacinto, Ja-
vier Arizmendi, M"»» Félisa, Josefina Ariz¬
mendi, leurs familles et alliés prient leurs
amis et connaissances de leur faire l'honneur
d'assister aux obsèques de

M. José ARIZMENDI,
décédé à Bretigny,

leur époux, fils, frère, petit-fils, beau-frère,
oncle, neveu et cousin, qui auront lieu le
jeudi 22 avril en la basilique Saint-Michel.
On se réunira à la maison mortuaire 30,

rue Eiie-Gintrac, à trois heures un quart,
d'où le convoi funèbre partira à trois heures
trois quarts très précises.
PcTi pcS funèbres mvtnicip., H et 1S, r. de Belfort

iinilVM EIlklÈDDC M. et M« J. Darrieu-UUNVUi rUntDnE. lat, M» veuve Ber-
geron et son fils, M. et M» J. Viilefranque et
leurs enfants, 1er. familles Darrieulat, Cohéré,
Saffores prient leurs acmi8 et connaissances de
leur faire l'honneur d'assister aux obsèques dé

M. J. DARRIEULAT,
leur père, beau-père, grand-père,, frère et on¬
cle, qui auront fieu le 22 avril 1920, en l'église
de Bègles.
On 'se réunira à la porte de l'église à dix

heures un quart, pour dix heures trois quarts.
Pompes funèbres générales (Service de Bègles)

REMERCIEMENTS ET MESSE
AI. et Mm« Albert Martin. Alu» Jeanne Martin,

les familles Martin, Cabanes, Laparra, Pé-
traigne remercient bien sincèrement les per¬
sonnes qui leur ont fait l'honneur d'assister
aux obsèques de

Mme Marie-Louise MARTIN,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie en cette douloureuse
circonstance, et les informent que La messe
sera dite le mercredi 5 mai, à neuf heures, en
l'église Saint-Bruno.
La famille y assistera.

Pompes funèb. munie., U et it, r. de Belfort.

REMERCIEMENTS ET MESSE
M. Denis Harigulllie et se3 enfants, les fa¬

milles HariguilHe et Chaingeaud remercient
bien sincèrement toutes les personnes quileur ont fait l'honneur d'assister aux ob¬
sèques de
M»« HARIGUILLIE, née GHAIGNEAUD,

ainsi que celles qui leur ont fait parvenirdes marques de sympathie dans cette don.loureuso circonstance.
Messe à Caudéran le .vendredi 21 avril, a

dix heures.

REMERCIEMENTS ET MESSES
Mm» A. Farcot» Alla h. Faroot, Mme D. Guil-

baud, M. et M' Régnault-Desroziers et leur
famille, M« A. Têtard et sa famille M. H.
Guilbaud et son fils, commandant et Mb» Bou-
dier, M»6 Delage remercient bien sincèrement
toutes les personnes qui leur ont fait l'hon¬
neur d'assister aux obsèques de

M. Ambroise-MIchel FARCOT,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie dans cette douloureuse
circonstance.
Les messes seront dites dan# la plu# stricte

Intimité.
Pompes funèbres générales. (Serv. de Castres)

LIPTON
St oeus désirez te meilleur thé, achetez celui
de la Maison qui le récolte elle-même,

lipton l" planteurs, TRÉ. CAFE, cacao. Etc.
34, Faub. Saint-Martin PARIS % Rue Bouchardon, 5

ANM IVE DR A IRE M- Auguste P.-E. Rode,HliniVEnOnInE m. Ferdinand Roae,
MU» Mathilde Rode, M. Cazenave-Mîrande,
M. et M"» Paillons et leurs enfants, M. et M«»
Lacâze, M. et M»» Salètes et leurs enfants,M. et M»« Jean Cazenave et leurs enfants,M. Ferdinand Rode, M. Auguste Rode, M. et
M"» Emile Rode et leurs enfants font part à
leurs amis et connaissances que toutes les
messes qui seront dites le vendredi 23 avril
courant en l'église Sainte-Croix seront offer¬
tes pour le repos de l'âme de

M»« Auguste-P.-E. RODE, '
née Nathalie CAZENAVE-MIRANDE,

La famille assistera à odlle de dix heures.

BIBLIOGRAPHIE
A. Albert-Petit, La France de ta Guerre, t. III
(sept. 1917-juta 1919). — Editions Bossard, 43,
rue Madame, Paris (VI). — Prix, 12 fr.
Le troisième volume de cette histoire inté¬

rieure de la France dmant la guerre, com¬
prend les deux ministères Painlevé et le mi¬
nistère Clemenceau. C'est la période !a plus
dramatique de la grande lutte, avec la dénon¬
ciation de l'union sacrée paT les socialistes,
leurs appuis Incessants la grève, les affaires
Almereyda, Malvy et Caillaux, la signature de
l'armistice, les vicissitudes de ia Conférence
de la paix. On y retrouve la vivacité des im¬
pressions quotidiennes, mais disciplinées par,
un esprit de mesure et d'impartialté. L'oeuvre
est d'un journaliste qui pense en historien.

Le Sous-Secrétariat d'Etat de l'Aviation
fournit des renseignements sur l'aviation
à l'étranger du plus vif intérêt. Ces rensei¬
gnements, la « Vie Aérienne Illustrée » les
publie dans son numéro du 22 avril. Cette
revue poursuit également l'étude qu'elle a
entreprise sur l'effort allemand et l'obliga¬
tion dans laquelle nous nous trouvons de
nous tenir sur nos gardes. Dans ce même
numéro, la « Vie Aérienne Illustrée » consa¬
cre une série d'articles des plus documen¬
tés sur le nouvel hydravion commercial
Lloré et Olivier, sur le raid entrepris par
le majOT Turner du Caire au Cap, et rend
un hommage vibrant à l'enseigne de vais¬
seau Leray, un de nos héros disparus.
De nombreuses illustrations inédites, des

rubriques diverses font de la « Vie Aérienne
Illustrée » l'organe préféré de tous ceux qui
s'intéressent aux grandes questions de l'air.
En vente, 1 franc, ia jeudi, dans las magasins

ei dépôts de la « Petite Gironde ».

TRfBlINAL DE COMMERGE DE BORDEAUX
du 19 avril 19S0
FAILLITES

Nomination de syndics et «te contrôleurs
Du sieur Pierre Morisset, restaurateur il

Castres; — du sieur Louis Ducarpe. négociant
à Bordeaux : le vendredi 23 avril, à S heures.

LIQUIDATIONS JUDICIAIRES
Nomination de liquidateur et élection

de contrôleurs
Du sieur J. Mlsraoh. fabricant de chapeaux

à Bordeaux; — de la dame Raynai, née Bouca-
rtè, marchande de comestibles à Bordeaur «
le mercredi 5 m'ai, è 2 heures.

BOURSE DE PARIS
du 20 avril 1920 «

BULLETIN EINANCIEK
Marché lourd, sur les indications défavora¬

bles de Londres, auxquelles vient s'ajouter la
faiblesse des changes étrangers. Les grandesvedettes internationales ont été négociées au-
dessous de leur niveau de la veille. Le recul
est surtout sensible en coulisse, où seules les
Coloniales, les Egyptiennes et les Métallurgi¬
ques ont résisté efficacement. Au parquet, la
tendance est également irrégulière, sauf sur
les Transports en commun, les Navigations, les
Phosphates et Valeurs métallurgiques. Parmiles valeurs industrielles étrangères, les Forgesde Huta-Bankowa font bonne contenance.
Cette Société procède à l'augmentation de son
capital de 23 à 80 millions de francs, par l'é¬
mission de 114,000 actions nouvelles de 500 fr.,
dont 92,000 réservées aux anciens actionnaires
à 540 francs

MARCHE OFFICIEL
FONDS D'ETAT. — 5 % 88 60 ; 4 % 1917, 71 35;

4 % 1918 libéré, 71; 3 %, 57; amortissable, 67 60;Obi. 4 % Ch. fer Etat, 316; Crédit National 5 %,
500; Annam, Tonkin 1896, 55 25; Madagascar
1897, 55 50; 1903-1905, 63; Afrique occid. franç.,
329; Tunis 1892, 295; Maroc 1914, 432; Argentine
5 % or 1907, 1.040 ; 5 % or 1909, 1,035: Brésil 1899,
! OS; Chine 1895. 168 75; 1903 , 475 ; 1D13 réorg., 610;
Congo Lots.: 92; Egypte unif., 185; privf)., 155;
Espagne, 230: Hellénique 1887, 490; Japon 1905.
184 50; 1910. 125; bons 1913, 1,200; Maroc 1904, 510;
Portugal, 94; Russie 1867-69, 32; 1880, 30 25; 1889,
30; consolid, ire et 2e sér., 40 25; 1891 or et 1894.
31 75; 1894 <17 fr. 50 de r.), 29 50; 1896 , 31 25: 1906
50 50; 1909, 40; 1914, 40 50; Serbie 1902, 400; Dette
ottomane uniflre 4 %, 87.

VALEURS EN BANQUE
OBLIGATIONS. — Haïti, bons de coup., 47;

Ville de Madrid 1868, 194
ACTIONS. — Bruay (Mines de). 3,290; Ma-

lacoa ordinaire, 309; Maltzolï. 620; Bakou, 3,9-10;Borvslaw (Pétroles de), 300: Colombie (Pétroes

Copper, f>55; Ray Consolidated Copper, 290;
Spasskv Copper, 62; Utah Copper. 1,192; Vieille-
Mcntagjne (zinc), 1,890; Platine (Cie industrielle
du), 1,005; Shansi, 95 50; Balii, 568; Kinta
Part. 665.
MINES l)'OP,. — Chartered, 56; East Rand,

30 25: Goldfields. 102 50; Léna Goldfieds, 65 50;Modcferfonteln B, 420; Rand Mines, 207.

Le Carnet de la Femme
Qudques idées — Quelques conseils

« jcarminé » demande une jolie façon de
draper un voile de oornmuniante. Je lui en
signale trois : voile retenu par une cou¬
ronne de toutes petites fleurettes blanches,
1a mousseline tombant devant, sur les che¬
veux ; voile orné tout autour d'un léger
plissé, et que l'on fixe à droite et à gau¬
che du front par deux grosses cocardes
piissées; enfin voàJe maintenu par un serre-
tête en ruban et petites roses de ruban
blanc sur les côtés.
J'ai répondu à «Mireille», et directe^

ment à « Fernande Gr. ».
« B. A. T. B. ». Employez « l'Anti-Bolhos »:
« isolée ». Trop heureuse de vous avoir

été utile. Ne me remerciez pas.
«Jane». I.e produit dont vous parlez

coûte 7 fr. 90, sans le port. On vous l'ex¬
pédiera certainement comme vous le soû-
haitez. Réclamez renseignements précis a
la maison. Votre idée de broder de noir
votre robe rose est charmante, mais ayez
un chapeau tout noir et un grand collier
de perles de bois même teinte.

« Lily ». Oui, les adresses que je donne
dans « le Carnet » sont des plus sérieuses,
et l'on n'y accepte que des produits et des
maisons de premier ordre. « Le carnet de
la Femme» est celui de la famille, et p>ar
cela même impose des devoirs. Notre de¬
vise pourrait être en toute loyauté ; « Ren¬
seigner, mettre en garde. »

« Huguette ». Réclamez à te Faculté de
Beauté, 3, rue Huguerie; 30, allées de Tour-
ny, Bordeaux, son Dictionnaire de Beauté.
Ënvoi gratuit par retour courrier. Tél. 10,52.

« Un groupe de jeunes mamans » nous
pris d'indiquer deiix modems de toilettes
de fillette de dix à douze ans. Notons : «ne
robe en crêpe Georgette « pêche », à im¬
pression « rose vif », taille indiquée vague¬
ment par une large ceinture de taffetas
«tête de nègre», nouée de côté; un
panneau en crêpe de Chine descend de¬
vant, un peu plus bas que la ceinture, sur
la jupe unie; grande cloche «pêclie» gar¬
nie de cerises et doublée du taffetas de la
ceinture. Robe en mousseline deux tons; la
haut bleu nattier bordé blanc, 1a. jupe
blanche, entièrement plissée; casaqtiiii

! avec, sur las côtés, flocs de tissu bleu bro¬
dé; chapeau breton. — Pous vous, maman?
coquettes, parfumez-vous avec « Un Jour
viendra », d'Arys, et, sous la poudre de riz,
mettez toujours, avec votre délicatesse de
coquettes, un peu de la Crème Teindely»,
dont j'ai souvent parié parce qu'elle mérite
d'être connue et employée par les femïnes
soignées.
Pour recolorer vos cheveux grisonnants,

procurez-vous, à la parfumerie Ninon,
31, rue du Quatre-Sepîembre, Paris, la
Poudre Capillus.

ROLANDE
X3. - S. — Vivent l'été, tes mains blanches,

et la pâte et le savon des prélats, de la
parfumerie Exotique, 26, rue du Quatre-
Septem-bre, paris. »

INFORMATIONS FINANCIERES
COMPAGNIE DES MESSAGERIES MARITI¬

MES. — L'augmentation de capital de 45 à75
millions de francs par émission de 120,ooo ac¬
tions ordinaires de 250 francs an prix de 400
francs, réservées aux actionnaires à raison
de deux nouvelles pour trois anciennes, sera
close le 25 courant.
»' "

Tirages financiers
DU 20 AVRIL

VILLE DE PARIS 1871
Le numéro 76,785 gagne 100,000 francs.
Les deux numéros suivants gagnent cha¬

cun 50,000 francs:
5,065 1,080,586

Les dix numéros suivants gagnent chacun
10,000 francs :

254,050 280,084 362,886 398,040 467,179 526,056 548,533
641,282 835,051 1,239,155

Lés soixante-quinze numéros suivants ga¬
gnent chacun 1,000 francs :

8,357 8,359 8,933 12,072 55,040 64,082 i
71,564 90,411 150,446 155,275 172,482 256,459 ;
264,983 307,664 307,919 316,157 330,058 384,183 i
384,184 390,943 398,035 398,203 398,204 410,82-1 i458,758 472,092 476,476 503,491 509,840 556,865
581,223 589,800 603,313 608 X29 (.09,904 612,506 1
616,448 620,800 641,286 658,783 672,523 691,423 i
724,373 742,674 763,797 776,740 807,242 838,444S62.730 875,715 907,566 951,277 953,869 956,206 !
956,210 967,861 974,634 .976,451 977,788 1,005,564 ;

1,014,221 1,014,555 !,036,642 1,057,398 1,074,954 1,082,752 >
1,150,329 1,164,460 1,170,164 1,199,004 1,215,567 1,226,249 ;

1,259,384 1,290,415
4,872 numéros sont remboursables au pair :

VILLE DE PARIS 1910 % %-
Le numéro 437,581 gagne 100,000 francs.
Le numéro 497,148 gagne 10,000 francs.
Les cinquante numéros suivants gagnentchacun 1,000 francs :

22,859 27,894 51,411 64,402 68,979 70,605 71,13272,174 72.581 80,061 80,266 92,817 98,297 103,424
103,744 111,865 113,070 133,722 142,973 150,032 152,218155,806 161,490 161,843 163,036 168,187 172,834 209,286
269,267 279,191 293,626 2.96,43-1 306,021 310,046 322,246330,031 340,327 847,458 352,223 360,038 369,084 380,038
413,667 415,460 416,678 432,258 441,715 446,834 455,740
462,421 483,515 481,9S9 500,640 509,150 557,227 558,254

571,528 590,680 595,915

AOlDDfP GranulesWÏBltHrS» O«»V0S6ES3:

BOURSES DU COMMERCE

CHRONIQUE MARITIK

COMPAGNIES
SUD-ATLANTIQUE. — Un récent radio infor¬

me la Compagnie que le paquebot affrété«Asie», venant de La Plata. du Brésil et du
Portugal, ayant â bord îlO passagers do toutes
classes, entrera en Gironde dans la nuit du 21au 22 courant et aocostera, sauf imprévu, auquai Carnet, jeudi, â la marée de 9 heures.

•èT-ClEtJR.8 - REUNIS. _ Le paquebot« Tchad », courrier d, oôte occidentale d'A¬frique et du Sénégal, ayant â bord 205 passa¬gers et 1,000 tonnes environ de diverses mar¬chandises, est attendu à Bordeaux, quai Car-not, mercredi dans- la soirée.
le débarquement des passagers aura lieujeudi â 7 heures.
GENERALE TRANSATLANTIQUE — Le pa¬quebot « Figuig », courrier du Maroc, a quittéCasablanca le £0 avril, â « heures, â destina¬tion de notre port, où il peut être attendu

vendredi dans la matinée.

COURS DES CHANGES
Le premier chiffre indique le pair, le second

le cours du jour.
De Paris, le 20 avril. — Change sur Londres

(25 15), 63 12 ut sur Madrid (0 92), 2 76; sut-
Amsterdam (2 03), 5 99; sur Rome (1 00), 0 72 3/4;
sur New-York (5 15), 15 99; sur Genève (1 00',2 86; sur Stockholm (1 39), 3 56; sur C'hristïa
nia (1 39), 3 27 1/4; sur Bruxelles (1 00), l 06 t/4Dernier change coté de Paris sur Buenos-
Ayres (au pair de 2 fr. 20 pour la piastre pa
pier), le 20 avril, 718, contre 718.
De Paris, 17 avril. — Change sur: Allemagne.
|6; IVague^?5 ; Roumanie, 25 M ; Vienne, 8 ;

'BOURSES ETRANGERES
Change sur Madrid, 36 10; sur Barcelone,

-J 25: sur Lisbonne, 618; sur Buenos-Ayres or),
59 1/8; sur Rio-dc-Janeiro, 16 1/4; sur Valparai-
so, 13 1/32.
Bourse de New-York. 20 avril. — Change sur

Londres, 3.9010 contre 3,91875; sifr Paris, 16 19
contre 16 (B.

*
N. B. — Les cours, recettes et stocks de la

veille sont indiqués entre parenthèss après
Ceux du jour.
CEREALES. — Avoines. — Chicago, 20 avril.

— Au bushell en cents. Sur mai, 97 3/4

^7 1/8) ; sut juillet, 90 (89) ; sur septembre, 78 i/8Blis] — Buenos-Ayres. 19 avril. -— Ajsx 100 ki¬
los. — Sur mai, 23; sur juin. 22 35.
Roaarlo, 19 avril — Sur mai, 22 06.
Maïs. — Chicago, 20 avril. — Mi bush«n en

cents. — Stfr mal, 173 (171 3/4) ; sur juillet, it)6 k,
(166 1/8); sur septembre. 161 3/4 (161 1/4).
Buenos-Ayres, 19 avril. — Aux 100 kilos. —

Mai, 10 75; juin, 10 55.
Roearlo, 19 avril. — Mal. 9 85.
Orge. — Chicago, 19 avril. (S. s. « Chicago

Tribune».) -- Sur mal, 172 1/4; sur septem¬
bre, 143.

Petite Correspondance
— ■Un jeune Béglais — Cela dépend des pé-

riodes pendant lesquelles vous avez toucha
l'indemnité de combat, pour les primes men-
suelles de 20 ou 15 francs.

— Lubopytny. — Seuls, les tribunaux peu¬
vent prononcer le divorce. Il devrait y avoir
trace de votre mariage avec un Français au
lieu de naissance de vôtre mari, et c'est le
consul de France qui aurait dû envoyer ce
renseignement. Ecrivez à la mairie <re la vill#
rtù est né votre mari.

,
— E. M. 131. — C'est exact, si vous d'étés pas

Inscrit âu rôle de l'impôt sur le revenu, faites
une demande â ia gous-intendance.
— Helvetia. — Il y a un projet de loi à ca

Wijet. Vmus aurez droit à la prorogation.
-Disparu 37e. — !. S'adresser au président

du tribunal civil. — 2. Très pou de frffls. —

3. A la préfecture.
^

— Jnoompétente A. X. — Cela porte sur tous
les paiements que vous avez à effectuer à votre
ancien propriétaire.
— Mme A. — II est plus prudent de donner

tongé.
— Bayonne. Germain Paul. — La mère qui a

56 ans'a droit à 400 francs par an. Quand le
père aura 60 ans il aura droit à une somme
ogate.

— Petit Alfred. 7906. — 1. Oui. — 2. ;Voycz les
iprud'hommes. — 3. Oui.

— Ma gosse, 14. — A partir du mois d'avril
1920 — 2. Non, mais il tant le payer mainte¬
nant.
— M. F. 1329. — 1. Non. — 2. A partir du 25

mars. — 3 Si elle n'est pas temporaire elle
est définitive.
— J. P. 20. — Adressez une plainte en lus-tice de paix.
!.. F. R. — Si une nouvelle loi est votéedans ce "sens, c'est possible, maïs c'est neuprobable. A
— Désespéré 21 ans. - 1. S'il a vingt et „nans révolus, il peut se marier. Jl suffit dèfaire un acte chez un notaire — o », rf5ittoujours en informer ses parents *"

,fi*îssterM' 4"'- ~ NOn' fait6s °PPbsitiOû par
MAÏTKE-JAOQUES-,

Eczémas-Dartres

Maladies dePeau
De toutes les affections de la peau, la plusrépandue et la plus tenace est l'eczéma. Ella

est d'otrgine arthritique et souvent le préiuded'une crise rhumatismale. Elle se caractérise
par de petites vésicules laissant suinter un
liquide incolore. Ces vésicules, déchirées au
grattage, laissent écouler leur contenu qui sè¬che et forme croûte. Les démangeaisons sont
vives, exaspérantes, l'eczéma se fixe par toutle corps; il a tendance à la récidive. Pourtem
l'eczéma, qu'il soit sec ou humide, même in.
yétére, est rapidement curable. C'est aussi
l'avis du corps médical lorsqu'il prescrit 1*Dépuratif Richelet, dont l'efficacité est absolue dans le traitement de tous les vices du
sang. Cette affirmation mérite d'être confiemée par des preuves. En voici une, prise auhasard parmi tant d'autres :

13 décembre 1919.
Je suis heureux de vous informer de la

complète guérison de mon eczéma. Un seulflacon de votre Dépuratif Richelet a suffipour obtenir cet extraordinaire résultat. Je
suis également débarrassé de mes démau.
geaisons. En vous remerciant, je vous auto«rise a publier ma lettre
Monsieur Germain MESTRE, cordonnier.42, rue de la Tour, Bézicrs (Hérault).
Ce résultat s'explique par la puissance de

£e. nouveau rectifleateur du sang. Le Dépura¬tif Richelet ne blanchit pas .le malade, maisle guént pour toujours. Toutes les maladiesde la peau (Acnés, Herpès, Psoriasis, Sycô-sis, Varices et Ulcères variqueux); toutes lesmanifestations de l'arthritisme Goutte, Rhu¬matismes Douleurs, Emphysème, Asthme,Artério-sclérose), ainsi que tous les accidentesyphilitiques, se trouvent bien vite modifiés
-nce de précieux médicament,Jamais.un insuccès n'a été signalé.Le flacon : 8 fr. 50 dans toutes les bonne»phamiaeies. A défaut, et pour tous renseigne-2le2£,sur Ie Bêtement, écrire à L. Richeletdejtedamjkrue de Belfort. Rayonne (B.-P. ,

Etude de Me G. BORNICHE, Avoué à ALImt"
vente sur licitation ~

LeVENDREDI 21 MAI 1920,413 heures
En l'Audience des Criées

du Tribunal civil d'Auxerre
Es TROIS LOTS, avec facnité de réunion

PREMIER LOT
LE

Mise a rwx .. 100.000 francs
DEUXIÈME LOT

Fonûs ûe Commerce d'Imprimerie
librairie, papeterie, reliure

Mrs« a pbix 50.000 francs
„ ., . , ,Pour ces deux lots rMatériel et Marchandises à dire d'ExpertCMBSïatiira pour «chérir. 20.000 - -to.OOO 1r

TROISIÈME LOT

IMMEUBLESà AUXERRE, rue de Paris, 45 bis et 4T
comprenant

MAISON a HABITATION avec JARDIN
magasins, ateliers

Mise a prix. 60.000 francs
tacultêde rêunionpour les deux premiers lotid abord, et ensuite pour les trois loti
S adresser pour tous renseignements à :MM« BORNICHE, FORESTIER etBILLAU»Avoués à Auxerre ;Au Greffe du Tribunal civil d^uxerre, où•st déposé le cahier des charges.

A VENDRE (Bonne occasion)
eiteemble ou séparément, DEUX FOURGON-de LIVRAISON, attelage à un cheval, ca'rosserie en toi:. Ces fourgons sont en boétat et peuvent être utilisés tout de suit<L un peut être chargé à 700 kilos et l'autrà 1,80(1 kilos. Pour traiter, s'adresserM. CHAPEAU, 7, rue Guiramje.

r _.UsDirectcurs i ■. EoBliHQU.■ jhe ce/florér g, .bouchon. —.



GYRALDOSE
pour les soins intimes de la femme

/- antiseptique qae toute
femme doit avoir sur sa

table de toilette

fiiCeftetU produit non
toxique, décongestion¬
nant, aiiUleucorrhéique,
résolutif et cicatrisant.
Odeur très agréable,
usage continu très éco-
.pdîtiique. Assure un

bien-être réel.

î Savon antiseptique jj
a ta

| GYRALDOSE
ï I» 3^50. les 3 *»-« tr |

La GYRALDOSE est l'antiseptique
idéal pour le Voyage. Elle se présente
en comprimés stables et homogènes.
Chaque dose jetée dans deux litres
d'eau nous donne la solution parfu-

que la "Parisienne a adoptée
pour les soins riiuels.de sa personne

Etabhasements Châtelain,
,V 2, rue de Vàlenciennes,

Puris. La boite f®® 6.50.
la double borte f®° 10,50,

"Hfes 3 t» 30 fr.

Comme une fleur, par la GYRALDOSE

Ovules
« la

GYRALDOSE
la boue r®° 6.50

££CAMION

BRASSER
17*ftste' Ooref À:. Paris yXVfà* :/

LIVRAISON RAPIDE

J" NENNESSY

T* IMPHOUX

Cgrles-
3Hofo»

LA MEILLEURE
MARQUE

si sa® a asaaaaa®®

"ARMOR"
23, Avenue Trudaine, 23

^ARIS_
Agents partout

é)J0LIDENT
Dentifrice
IDÉAL

fliamnatmpf ( LiMMDEMR
uimsHUj^>ROEDERER
Eau-lc-ïle_
Cacis nill.
Blutas
lmtt...;) FMTELLi C0RI
asti sDumente ;

«...J. VJ-. ( de Bourgogne
OTuurililL. f de Liqueur

Gherry-Brandy Royal Gordon Rouge

VINS.SPIRITUEUmiOUEURS
des ïremltm surîmes M le tontes jmenances

PAUL BON1FAS-BORDEAUX
78, Quai des Chartrons

TÉLÉPHONE «52 «M—«MB?

AUX FUMEURS
Vous pouvez vaincre l'habitude de îumer en

trois jours, améliorer votre santé et prolonger
votre vie. Plus de troubles d'estomac, plus de
mauvaise haleine, plus de faiblesse de cœur.
Recouvrez votre vigueur calmez vos nerfs,
éclaicissez votre vue et développez votre force
mentale. Que vous fumiez la pipe, la cigarette,
le cigare ou que vous prisiez, demandez mon
livre si intéressant pour tous les fumeurs. Il
vaut son pesant d'or. Envoi gratis.
E. ).WOODS, Lfd, 10, Norfolk Sf (29 T. P-)Londres,W.C.2

Tablier "UYO*
en toile spéciale souple, imperméable,

inusable, très élégant
PLUS DE BLANCHISSAGE
Indispensable ; aux Ménagères,

Laitiers, Cultivateurs, Fermières,
Ouvrières et Ouvriers d'usine, Chi¬
mistes, Brasseurs, Jardiniers, Pho¬
tographes, Laveuses et à toute per¬
sonne soucieuse de son intérêt.
En vente dans les Grands Magasins.
Envoi franco contre mandat-poste

de fr. 90. Tablier homme avec
patte de cuir 1 fr. de supplément.

PRIX SPÉCIAUX POUR GROS ET DEMI-CROS
„ Ecrire de suitè : Etablissements

MUYOT, 1,me VauVenorgues, Paris. TéL Marc. 02-10
Concessionnaire pour la Gironde et le Maroc i

Comptoir Excelslor, 14 rue de Pessac, Bordeaux

ARTHRITIQUES
prép&iez votre eau alcaline
aveo le

<5 le paquet POKM
dissout et élimine l'Acide uriepae

IMPUISSANCE
OU R1SON RAPIDE ET A TOUT AGE

Pilules WirniUf t&.SO f"— Notice franco
Laboratoires LÈBRE. B<* Gambetta. 147. Bureaa 2 NICE

POUR 13 FRANCS !
J'ADRESSE IMMÉDIATEMENT!

1 Job sac à main de dame dernier genre &
barette, doublé ;

1 portefeuille confortable, doublé ;
1 élégant porte-cartes ;
1 porte-monnaie pratique poche spéciale pour

ticKets, le tout en simili-puir (jfféparation spéciale).
USAGE ET SOLIDITE GARANTIS

1 stylographe de marque, boîte et instruction.
Les 5 articles réclame, 13 francs, franco ou
13.75 contre remboursement, sur demande
à M. PAR.AGE, 11, Faubourg Saint-Denis. Paris (X®).

(Prix spéciaux par quantités.)
pas confondre avec les Articles en Carlot»

Dépôt à Bordeaux :
GZ, rue du Palaio-Gallien

ENTREMETS-OBESES

PETIT DEJEUNER
USI1YE : 11, rue Henri-IV, Bordeaux

PAPIER WLINSI

IltaiitHivinti fur laSMrfi» tu Rhum.., Irritation,tlaPoitrine,Maux de Gorge,Rhumatismee,
Douleurs, etc. — Exiger le nom WEMSSS.

= SYPHILIS

Voiesurinaires
Les nouveaux et puissants traitements de l'Institut

Médical de France. 55, boulevard Sébastopol, à
Paris, approuvés par l'Académie de Médecine, guéris¬
sent en quelques jours toutes les maladies des Voies
Urinaires : Cystites, Prostatites, Blennorrhagies, Rétré¬
cissements, Filaments, Impuissance, Pertes, Maladies
de la Peau. Sa cure intensive de 6ÔÔ obtient rapide¬
ment la guérison complète de tous les accidents syphi¬
litiques. — Le Médecin en chef, Docteur de la Faculté
de Paris, ex-interne des Hôpitaux, adresse gratuitement
à tout malade une consultation détaillée sur son cas ;

il lui indique le traitement spécial qui lui convient et
lui fait envoyer discrètement la médication nécessaire
qui est toujours facilement applicable par le malade
seul et donne des résultats incomparablement supé¬
rieurs aux traitements préconisés et appliqués par les
médecins non-spécialistes. — Le Docteur en chef exa¬
mine et répond personnellement à toutes les lettres ;
il reçoit lui-même tous les jours à l'Institut Médical de
France, 55, Boulevard Sébastopol, à Paris.

AVEC CAUTO-I
15 « 40'l D'ÉCONOMIE

0 D'ESSENCE
SUR TOUS LES CARBURATEURS

13 et 20, rue des Chênes-Lièges, BORDEAUX

Le Flacon 1 fjri'V
IT.BI.AEC, Phnmi'R
tsisfon» et f
nwifs mmncia*
Seul traitement

efficace

Remède Souverain

■LENNQRRA6IE
PROSTATITE'
CYSTITEf

JOLI TORPÉDO
&0U-AND - PILAIN, 12 HP, état
toewf, à enlever. — R. DUBOS,
S2, rue d'Arès, 82, à Bordeaux.

BKBL1ET C. B. A. à vendre.VERGINE, 29, bouW de la Ré-
pcblique, à Villeneuve-sur-Lot.
MENAGE sérieux dem. place
M jardinier - .vigneron - cultiva¬
teur, pr diriger propriété. S'ad.
CHOLLET, à Beautiran (Gir"®).

vrière sach. coud, et brod—«
robes do®®®, 122, r. Notre-Dame0°r

Él nilCD 3 pièces quartierLUUEn Aquitaine, eau,
gaz, à condition acheter mobi¬
lier- Ecrire M. T. 13, bur. journl

Vidanges immédiates
cjotir ou nuit. S»o d'Assainiss»
Se Bord» et Banlieue, 115, c.
id'Alsace, 115, Bord*. Tél. 10.31,

ligots »r et lit le
cent, braisette,
poches charbon.

^Familistère, 42, r. Pépinière, Bx.
Epiciers
pénrD ensemble 2 maisons

^ UEUCn dont une meublée,
!s charcuterie tout contigu,

ï. 800' p. j., long bail, cent B*.
S'adr- FELIX, 40, cours Pasteur.
IEUNE MENAGE d<t« travaux
"

sérieux. Meilleures références.
iPEer. CHALLUX, bur. journal.
^AGRANDISSEMENTS PHOTOS.

Maison Souffron - Fauché, 13,
Jean-Dolfus, Bx-BO®, livre vite
bien à photogr. et courtiers.

SOUFRE SUBLIMÉ
, rue des Augustins, B-.

—j tout lin, 5o!o00m à v. Ro-
> croi, 34, r. du 4-Sept., Talence

chine à coudre à vendre,
oours Pasteur, 30, à Bègles.

26 ans, brev. élém. dactylo,
1 comptable, bon. écrit., 2 ans
v., meil. réf., dem. place mon
. Ecr. Harsault, bur. journal.

Rigueur-plombier prendr. en-
tretien usine. Ec. Opoul, b. jl.

1 garçon de courses deman-
dé, 15 rue Saint-Siméon, Bx.
onne à t. faire, demandée sa-

• chant cuisiner. Référ. S'adr.
, 32,jr. Ernest-Bersot, Bx, 2 à 4 h.

restante privée. Agence
Moderne, 11, pl. Tourny, Bx.
AUFFEUR sérieux demande
place pour Bordeaux. —

N, 32, rue Marengo, Bordx.
gros gages. Bon. à t. faire,
éf. de campagne, et référ.
AUD, 41, rue Ste-C'atherine.

Viil"- retr-, off. lég. d'hon., rech.'•V sit-, de préfér. dir. person. ou
joompt. Ecr. Malo, 24,, r. Thiac.
SERRURERIE D'ART

Hm Sud-Ouest. GALINA et C»«.
quises, vérandas, portails,
'es extensibles et de clôture,
détail, 63, r. Mirail. T. 43.76.
NE, BUREAUX ET CAISSE,
de Birambits. Bègles. Tél. 43.

LIITA Limousine ou coupé-IUIV lim., bonne marque,
..2/14 HP, suis acheteur. Intermé¬
diaires s'abstenir. DESENFANT,
M, place de la Victoire, Bordx.
grABACS - BAR à vendre ban-fi lieue de I!x, affaires 100,000 fr.
Raymond. 103, cours d'ATbret, B*

VOITURES A VENDRE
k-Sctorra, charrette anglaise 4
iSroues, très bon état. — S'adr.

ESTINGOY, Aillas (Gir<*>).
B ■ nA7C tailleur pour dames,
LMwnibb 41, rue Ste-Eulalic,
Bordx, demande des ouvrières.

Gamion Renault 1919
8 tonnes; 59, rue Jean^oula, Bx.

Wo CRARSON 10 liP
Saodèle récent, 5 roues métalli-
jq—es; 59, rue Jean-Souia, Bordx.
j* TITRE DE RECLAME, 8 jours
«seulement, j'adresse franco:
tt élég* portefeuille, 1 porte-carte,
k stylo, mandat 5 fr. 50. — .T.
(EMILE, 5, rue Merly, Toulouse.

SUIS ACHETEUR
.VOlTUKtllE

>o état marche. Donner
et détails e>n éorivant à

Ag. Hava&, Bordeaux.
UJAUTCn Thoroughly corn-VaM 11 I LU petent English et
Prepch lady shorthand ty-
biet with business experien-
r-~ tîseless apply otherwise.
liooti salsalary^for right ^person.et Frètes et. .

Mandron, BOBUEAUX.
BAU UC ^ t. faire 2s à 30 a,DUHRC, tr. forte, sachant
aisiner, lessiver et repasser.
B francs. Ecr. avec référene.
aut IL, Ag. Havas, Bordeaux.
t A UIGN AUTO 5 tonnes,
'nW très boa état. Serais
fechet. Ec. Hedi, Ag. Havas, Bx.
|CliyCC employés bur. bneUCUnEO écriture, demandés.

Hay, Ag. Havas, Bordx.
rnAliePORTS auto p. ca-
innlIOmion i tonnes. Sa-
rros, 24, r. Mondenard, Bx.
|anuc. mass. facial à domic.
Ecr. Guidel, Ag. Havas, Bx

Achèterais lib. 1er mai, pet.
mais, ou échop. av. mag.
ou banL' 10 à. 12-000 fr. Ag.

'

Ecr. Glomel, Havas, Bx

PIERRES A BRIQUETS
5HJ/H1, le cent 9'; 7™/m, le cent 13».
Pralong, 18, r. Etne-Dolet, paris.

rossetir dem. entreten. par¬
quets cirés. T. les j. entrop.
■■ Haspar, Ag. Havas, Bx.

•yAUBRE coin noyer, pet.nnlH cuisiii.. pendule, phon. a
, arm., glac., tab. à v. dép.,
r. Ch.-Maxionneau, 1er étage
SOMMES ACHETEURS
orques 4 roues 5 tonnes,
et Cie, 1, r. Esp.-<L-Lois, B.

niADDCUTI^ sont dem.
!UnnnrE,n bons salaires.

rue Jules-Steeg, Bordeaux.84, rue Jules-Ste<

iCÔMPTABLE demandé, tr.
_ sérieuses ré-

ences exigées. Emploi fixe,
r. Igney, Ag. Havas, Bordx.

enfant à vendre, très
bon état. S'adr. le matin, 6,
s de la Croix-Blanche, Bordx.

RCACHON vma, 8vï«
r^Glmeaux, i, alI.Tourny, Bx
^tr. hon. ay. capit., grande
pratique ait. maritime, tran.
camionnage, douane, quais,

dem. emploi. Prétentions
Ec. Houche, Ag. Havas,Bx

rnnp |J neuve, torp. 4 pi-
1 KUt 11 à vend, px contrat,
■r im. ap. essai. Pas interm.
•. Houdan, Ag. Havas, Bdx.

îarpentiers demandés
de la Liberté, Caudêran.

HS ACHETEUR AUTO
PH 14,000 fr.

re offres 32, rue Fainatina,
CAUDERAN (Gironde).

TRÈS BEAU DOMAINE
de 75 hectares, comprenant 3
métairies, à vendre, sur la gran¬
de ligne de Bordeaux-Cette, châ¬
teau moderne de 14 pièces con¬
fortablement meublées, avec
parc de 2 hectares. Cheptel et
matériel agricoles. Beaux reve¬
nus. Beaucoup d'agrément. Prix
400,000 francs. — Ecrire : SOL,
ingénieur civil, à Montauban.

CHAMBRE milieu, argentier,paravent, bronzes, fauteuils,
glaces, lustres, à v.; 2, r. Henri-IV.

SALAISONS
nouvelles américaines et de pays
Saucissons d£ Lyon, marchandi¬
ses de première qualité. Expé¬
ditions tout de suite. Prix très
avantageux. Représentants avec
références acceptés. Fonsegrive,
11, rue Puits-Gaillot, 11, LYON.

AGENT GÉNÉRAL
demandé pour Bordeaux et le
département par Ligue de Dé¬
fense contre les chemins de fer,
155 bis, rue Legendre, Paris, 17e

CAMION-TRACTEUR
portant 4 t., ©n tirant 8, spécial
p. transport vins ou bois, 16,00c.
PONCHON, 15, rué Péclet, Pa-
ris (15e). ôccas. exceptionnelle.

MADRIERS, planches, traver¬ses pin, loDg. 2®60, sont d«s
enlèvem. immédiat. Gironde.
Ecr. Grilly, Ag. Havas, Bordx.
Aourtiers hom. et fem., sôr. réf.,U pas de caut., 500î p. mois. V.
M. Arnould, 60,r.P.-Gallien, lerét.

Chauffeur due p. camionnette.G. BeVtrand, 61, c. d'Alsace.

MADRIERS PINS~lT66
ou

TRAVERSES de CHEMIN de FER
CHOISIES

sommes achet. grosse quantité.
Ecr. Guemar, Ag. Havas, Bdx.

TRANSPORTS-TRANSIT
Agence en douane, auto-camion¬
nage toutes directions. — An-
drudtan26^place Aix, Marseille.
POOR L'EXPORTATION
Suis acheteur tous gros stocks.
Nicole, 28, r. Vital-Caries, Bdx.

CONTREMAirRESCIEUR
ON DEMANDE tation fores-
tière en Charente - Imérieui e
contremaître scieur ayant bon-
nés références et connaissant
bien les débits du chêne. Adres¬
ser ollres av. prétentions de sa.
taire à Vir, Ag. Havas, Bordx.

ArénCD RICHE CLIENTE-UCUCn LE CHEMISERIE,
BONNETERIE HOMME. Ecrire
Hezo, Agence Havas, Bordeaux.
JJËUlirC CHARRETIER, LA.
mcnnuc BOUREUR deman¬
dé. S'adr. Dufau, chât. du Gr.-
Puéh, St-Germain-du-Puch (G4r)

DENTISTE
Suis achet. iauteuil à pompe b.
ét., occas. Ind. prix et condit.
Ecr. Hanveo, Ag. Havas, Bdx.

J~~Ë LOUÉltAIS petite pièce videou meublée p. bureau, quar¬
tier Aquitaine, gare ou autre.
Ecr. Haussez, Ag^ Havas,_Bordx
iiiyp de LIES et LIES ache-
slrlO tés par Société Œno-
technique. Faire off. av. échan¬
tillon 8, r. J.-J.-Bel, Bordeaux.
Aehet. propr. rapp. Girde 130,000.
Ecr. Luroher, Ag. Havas, Bdx.

E—XCELLËNTE OCCASION, 8001,'voiture coxalgie, roues caout-
chout., gouttière, capote. Rens.
complémentaires. S'adres. Mi>«
M. Laborde, Bouillon (Landes).

ÂfHI&T au plusnunnl beaux brillants, argen¬
terie ancien, et moderne. Boês,
bij.., 31, r. Porte-Dleaux, Bordx.
AU nrCDC en locat. 2 fortes
UW urrnl. juments pour
transports ou labours. Ecrire
Durand, 11, place Tourny, Bdx.

AU CENTRE, magasin et ajvpartements 5 pièc., long bail,
matériel et pas de porte, 8,000'.
Ecr Heric, Ag. Havas, Bordx.

rpiîDC A 11 MEUBLE à louer,
D U llCrVU électr., téléphone.
42, r. Maleret, de 10 h. à 5 h.

Transports, commerçant ay72 baladeuses s'entendrait av.
maison pour transports. Ecrire
Hermes, Agence Havas, Bordx.
Fusil de cluvsso occ. dem. Ecr.
dét et px Ileugas, Havas, Bdx.
(ta-dem. bonne connais, épice¬
rie. Ecr. Jaillon, Ag. Havas, Bx
Tfll CC a V«nd., 1 m/m, acierlULCu doux, recuites en va¬
se clos. 67, rue Mondenard, Bx.
nu A l || rC' pour CAMIONS
unnlnto ARIëS à vendre.
Grézy, 100, cours Victor-Hugo.

JEUNE HOMME demandé
par maison de vins pour peti¬
tes courses et travail bureau.
Ecr. Hirson, Ag. Havas, Bordx.
ZoiTfr qui-procur. atelier clair
80 mq av. appartenu, eau, gaz,
élect. Ec. Hornoy, Havas, Bx.

L'ATELIER mécanique de FeriLNouzarède, 32, rue Monseiet,
est transféré 11. rue de Tivoli-
OUERAIS terrain 500 à 700~>
k dont environ 200" couverts,
avec logement si possible. Ecr.
N O MA, bureau du journal.

2 CAMIONS en partance pourNantes prendraient 12 tonnes
de fret. — Ecrire: HERVE, 86,
rue de Coulmiers, 86, à NANTES

JARDINIER seul demande pi®-oe. — S'adresser à VIGUÏER,
à Galeteau. p. Langoiran (Gir-)

PRETS SUR MAISONS
ET PROPRIETES A 6 fr. 5»

18, rue Condillac, 18, Bordeaux
Dactyao dafe, ipt r Cast.-d'Auros
OCCASION. Chambre de milieu,
4 pièces, rue _Saint-Jean, 23, Bx.
Boucherie a vendre ou hlouer, 27, rue Terre-Nègre.

DEMANDE LIT ENFANT
Ecrire à Maury, jl » la France».

£°mme pour tri-porteurMiJîfS- ?4 s'ad. MessageriesHachette, 47, rue du Cancera.
tharretk-r ridf-, entrepôt bou-' teilles, 56, rue Minvi&lle. Bx.

Vendeuse pr eharcuteric ddée,1, r. du Cerf-Volant. Bordx.

Tables, tente aveo "ferrures etcomptoir à vendre. S'adr.
2/6, rue de la Benauge, 276.
plIAMBRE. sle à manger, salonl«lavabo, glaces, chaises, fau-
teu.il, lustre, à v. ; 2, r. Henri-IV.
MODES. Mag. à céd. sur cours
P. de frais. F.g. Hnlm, bur. jnaL

Cherche' à louer appart. videde F» à. 12 pièces. Ec. P. Creu-.
7.an, 40, rue Soaliger, Bordeaux.

A VENDRE
OU A LOUER : LOCOMOBILES
routières de 25 à 40 HP, pou-
,vant servir de force motrice,
état neuf. — VENTE et ACHAT
de machines-outils, locomobiles,
chaudières, moteurs à essence,
électriques et matér. industriel.
Th-Pricur, 131, r.Lafayette,Parte.
A UCIIIIDC 1# TONNES EN-n VknunC VIRON D'ACIDE
SULFURIUUE 53o B dans les
bonbonnes, citernes ou wagons-
citernes des acheteurs, à Bor-
deux. Les demandes de rensei¬
gnements, avec les meilleurs
prix offerts, doivent être adres-
sées â Boite 153 Bordx-Central.

A VENDRE belle suspension cui¬vre, installation électrique;
82, rue de la Trésorerie, Bordx.

AV. à l'Alouette villa de 6 piè¬ces, écurie, remise, vivier, art
bres fruitiers, un hectare de
beaux chênes. Prix 35,000'. Libre.
Pelletier, 37, rue Esprit-des-Lois.

AV. un .cinéma Pathé comp. Ec.TRIGEAUD, à MARMANDE.
V. une torpédo 10 HP, 2 pl.
Ec. TRIGEAUD, à Marmande.

AV. pinasse automob. 13m, mot.robuste 8/10, 2 cyl. Moteur ma¬
rin Gardner 12/14 HP,2cy 1. Châsis
Berliet à chaînes (s. moteur).
Goubet, gars» Centre, Andernos.

AV. CARROSSERIE LIMOU-SINE parfait état. POMPE à
VIDE verticale. TRAIN 4 roues,
avant-train, siège, brancards;
103, c. Victor-Hugo, à Bègies.

AV. camionnette Ford 1018, par-fait état; mono Dion 8 HP;
42, rue de la Pépinière, 42, Bdx.

AV. salon, belles tentures in¬diennes, lustre, etc. Ecrrie :

PEYLOT, bureau du jourtïal.

Ail maison un étage. S'a. 164,» ■ rue de l'Eglise-St-Seurîn.

AU très joli poney lmW, 9 a..■ » tr. dou x.Bonnefoux,Cardan

A y meublé 10 pièc., long bail,■ " loyer 1,000 fr. S'adresser
rue Sainte-Catherine, 165, b-u-
reau de placement, Bca^leaux.

A Û voiture boulangère, bon"
» état. S'adr. 55, r. Laville.

A y belle salle à manger et jo-■ « lie suspension cuivr arg.
Pcrrotteau, 41, r, Madrid, Bordx

y maison pr. Cr.-Blanche, 51 r P-, jard., lib. 2 mois, 30,000.
Perrotteau, 41, r. Madrid, Bordx

AV. moteur Ixion état neuf.Naud, Ste-Llvrade (L.-et-G.).

A y belle torpédo Darracq■ » s. soupapes, 4 pl., 4
eyl-, 12-14 HP, revue entièrem.
Ecr. Londrin, Ag, Havas, Bx.

A y Verre jardinier 42-21.■ ■ S'ad, 150, r. Judaïque.
A W échop. lib. 6 pî7~cave, j.,
fr "'.P0111?- Tr. Arès-Ornano.Ecr. Gisy, A g. Havas, Bordx.

A y petits pois sur pieds■ « prêts à être récoltés.
S'adresser : American Park

AV. écrémeuse DALIA, 500 lit.bras et moteur. Baratte nor¬
mande 60 1. Et. neuf. Baudet,St-
HiIaire-du-Bois-Jonzac (Ch.-Inf.)
A V., belle mais., 10 p., dépend
fr. jard., à 10 kil. Bdx, s. lignétram. Ecr. Ibos, Ag. Havas, Bx.

A vendre, chaudière semi tu-bulaire 85 mq de surface de
chauffe. Weber, 53, r. de Tauzia

AVËNI1IIF TORPEDO 12/14fvWknUllk HP. S'adresser :ILLbRY, teinturier, à ROYAN.
A UPNnËîf voiture Darracq
w RC 12 Hp> modèle1011, 4 cylmdr., parfait état de
marche. S'adresser : COUDERC
4, rue Ingres, 4, à Montauban!

A~OMiMNIttF
Brasier 4 cylindres, 4,000 koa,neuf, visible tous les jours.
PERVIEUX, Eyniet (Dordogne)..

A V Êc Pjcard. maison 10 p.

AV
cr. JACK, bar, journal.
ponette attelée, 2,000 fr

■ 12, rue Porte-Basse, Bx

A y très grda armoire noyer,» garde-rob. March. s'absten.
Ecrire Fareins, bur. du journal.
A y Maison pr. WWilson pouv.n, ■ n p-e garage, 2 issues. Ecr.
Alméry, Ag. Havas, Bordeaux.

Â vendre grand immeuble
1,517"' entre Croix-Blanche et Se-
guey, entrée charretière, au be¬
soin sortie de même, pr ind"», en¬
trepôt, c<»vins, gar«®,CJ néma.Ag*»
S'abst, Ec. Ignol, Ag. Havas, Bx.

AV. près des Capucins, plus!immeubles de rapport. Ecr.
Irancy, Agence Bavas, Bordx.

AV., Maison bourgeoise 13 p.,cave, jard., eau, gaz. Px 80,000
fr. Fer. Irancy, Ag. Havas, Bx

A VENDRE
2 wagons particuliers

ohéssis métalliques, plate^torme
et charbonnier, immatriculés
s«r tous les réseaux, livrables
immédiatement et visibles à
Bordeaux. S'adr. GBAMDS ETA¬
BLISSEMENTS FRANCE-ALGE¬
RIE, 3, cours du Pavé-des-Char-
trons. Téléphones 14-80 et 42-36.

AV. maison, rue Notre - Dame,près église SALouts, avec ma¬
gasin et 3 étages, rapp. 2,000', pi
29,000'. Bonne affaire. Tr. pressé.
Latenlade, 17, ail. Damour, 2à4t>

A

i VEND, salon L- XV état neuf;
121, rue de Navarre, 31, Bordx
V. cheval 1"» 30 avéc harnais;
13, rue Ducru. 13, à Bordeaux

A VENDRE propriété dans leQuercy, contenance dix hec¬
tares, affaire exceptionnelle. —
S'adrese. Guiicheney, à Bazas.
VENDRE forêt 287 hect. et
propr. 30 hect. seul tenant,
os Angoulème. Ecr. DUMAS,
bis, r. du Soleil, Angoulême.

AV. salle à manger noyer mas¬sif ét. neuf, chaises cuir, gla-
çe. S'ad. le matin, 13, ch. Pessac,

J'APUfcTE meubles, laines,AblICIC plumes on débar¬
ras, etc. — Ecrire ; R. MAZET
75, r. I.-Carayon-Latouc 75. Bdx

N A T A L i S
6, rue des Trois-ConUs, 5, Bordx,
achète très cher brillants, per¬
les fines, bijoux, argenterie
vieille, or, platine, fourrures.
ROUGE VIN EXTRA BLANC
150f VINICOLE NOUVELLE I90f
IflCM H, rue Peyronnel t'a'm

J'ACHETE TOUT
Mobilier, Vestiaire, etc.

MASSE/, 26, r. Roquelaure, Bx.

PIANO Erard état neuf à ven-dre, 10, rue de la Chartreuse.
OUVRIERS PERBLANTIERS-
U PLOMBIERS et CHAUDRON¬
NIERS capables et sérieux de¬
mandés. Travail assuré. Réfé¬
rences exigées. S'adr. CHAU-
VREAïl, const., Jonzac (Ch.-Inf.)

OU DEMANDE à acheter d'Oc-
Vll casioai rails Decauville et
deux ou trois wagonnets. S'a¬
dresser : Exploitation agricole,
Lajasson, par Nersac (Char*»).

1erAUIO M- Dessertine vendnllv le meublé, 3, r. Delur-
be, pers. dés. d. acte. Dom. élu
Le l'rogrès, 53, r. Ste-Catherlne.

I IfCMPC à c"^-' encoignure,LlUtllUC mag. et log. 3 p. av.
meubles, ch., lit milieu, s. à m.,
cuisina et divers meubles; 14,000
PFUTDG mag. à céd. réparé à«kit I Itk neuf, conv. à coiffr
ou modiste, p' loy.. pressé. 15,000
D AD hôtel Capucins, affaire pr
ÎSlTIl ordre. Rec. 600 p. j., â l'es¬
sai. Fac. paiement. P* à débat.
DAD s. les quais, 300 fr. p. j.,
«fin i. installât. Facil. 30,000.
Autre bar-rest. sur quais, 16,000.
ËPIperte s. gr. cours. Rec. 500
crtUCp. j., aff. d. t. repos, bus
installation, il onlèv. de s., 15,000
MCIIRI é jol. mobilier, rapp.mCUDLt 850 p. m„ pr. palais
justice, 10 p. meub., jard., 30,000.
Ages Le Progrès, 53, T. St«-Cath»c.

CVpi Dltation agricole à céd.kArkUl Gironde, belle pro¬
priété, cheptel important, fer¬
me modèle, moderne, 250,000 fr.
A y propriété d'élevage avec» > un peu de vigne, 45 hec¬
tares, terrains Re qualité, 50,000.
Aqce Le Progrés, 53, r. Ste-Çatlire,
y pet. prop. q. St-Genès, g3
■ » jard., rem., mais. 9 p"»»,

libre de suite, prix à débattre.

A y prop. 1 hr°, Pessac, mais.■ • 6 p., écur., rem., jard. pot.
ombr., vivier, lib. de suite, facil.
HDTi-l me,lb- 15 P°e® h céd.,iiuikk ent. cinémas et cafés,bénéf. 2,500' par. mois. Occasion.
Lalanne, 169, rue Ste-Cat h e r i n e.

2e fil/IQ M®"1 we Massarticnvlw vend à M. Lamory
replcer.-comest. 97, c. Somme.
Opp. Chantai, 4, r. Constantin.

OFFRE ap. 7 p. av. 2 ch. bonn.s. c-"» centre contre échop. 4-5
p., jardin, p. Bordeaux. Ecrire
GUIARD, Ag. Havas, Bordeaux.

CHERCHE à louer grand localpour entreprise. S'adress. 12,
r. Piliers-de-Tutelle, Bordeaux.

MOTEURS alternatif et continu2 HP, 3/4 HP, 1/6 HP, 1/10 HP,
etc., disponibles tout de suite;
43, rue Saint-James, 43, Bordx.

Aehèter. tour, étàu-lim., perceu¬se, mot. triph. 4 HP, pet. ou-
tillage, 22, rue de Cursol, 22, Bx.

COMPTABLE
cherche situation sérieuse, Bor¬
deaux ou environs. — Ecrire
GAGNY, Ag. Havas, Bordeaux.

CHAMBRE MILIEU style "de¬mandée. March. meub. s'abs¬
tenir. Er. Isdes, Ag. Havas, Bx.
If!Il PC POUR VIGNES, gros«lUnuO et détail. Prix défiant
toute concurrence. Ecrire NES¬
TOR, Agence Havas, Bordeaux.

DEMANDE charpentiers et ma-nceuvres, 168, rue Lecocq, Bx

Vieux métaux à vendre
3 tonn. plomb modèles fonderie.
4 tonnes morceaux tôle 3 m/m.
Ec. off. Issac, Ag. Havas, Bdx.
unie GAIS. 12 bout. CognacDUlw et paillons. Si pouv. ex-
pôd. suis achet. au plus haut
oours. Ec. Trelis, Ag. Havas, Bx.

Ménagi s. enf., sér- réf., dés. pl.concse, gardien prop., fer. p'
jard. Ec. Iliy, Ag. Ilavas, Bdx.

A~UTOMÔBTLE7vol?ul«tê"2 pla¬ces, modèle 1919, livrable tout
de suite, ordre de marche. S'a¬
dresser : 29, rue Canihac, Bdx.

Automobile, torpédo luxe,éci. et déni, électriques, neu¬
ve, 5 places, livrable tout de sui¬
te. S'adress. 29, rue Canihac, B*
DDnDDIÉTÉ °n aehèter. pro-rnurSIlkl k priété rapport
20 hectares environ avec vignes
en rapport et maison de maî¬
tre confortable, près station
chemin de fer, Gironde ou dép"
limitrophes. Ec. en iridiq' prix
demdé Irigny, Agence Havas, Bx.

Vins bouges Lot et Lot-et-Ga¬ronne, 'suis vendaur, 9° à.
9° Mh ■ au prix de 127 fr l'hecto
sur wagon départ. Ecr. offres :
VELNA, Agence HAVAS, Bordx.

entrepreneur
transport et manutention à for¬
fait, déeb. et charg. des gabares,
wagons, camions, si quai. Mdisl»
diverses quelles qu'elles soient.
Possédant plusieurs équipes, t»
travail au tonnage ou journée.
— Défie toute concurrence, —

Ecr. ISENAY, Agence Havas, Bx

Affermerais propriété ouprendrais à moitié, en Gir4».
Ecr. Houga, Ag. Havas, Bordx.

On demande conducteur ca¬mion Exshaw. — Référen¬
ces. — 9, rue Dom-Devienne, 9.

BEAU LAVABO 3 ouvettes, gr.vitrine, percolat., ch.-bain à
y. Ecr. Indret, Ag. Havas, Bdx.
4 I1AÎ1 fr. â qui procurera ap-
IrlnJU part, vide 5 à 6 p. au
centre. Ec. Inor, Ag. Jlavas, Bx.
!n ts bœufs pouv* se dédoubl. à
v.S'ad. ch»» Beilegrave.Listrac.

CAMION PEUGEOT 4 T.
dernier modèle, état neuf, à v.,
16, rue Frantz-Despagnet, Bdx.

A CEDER, bar-épicerie et vinsà emporter, bénéfice 18,000 fr.
Pi 14,000 fr., très bien logé pour
900 fr., se retire, très pressé.
éDIOCDIC comestibles àcédertrlUkllIk tr. bonne clientèle.
Lateuiade.'17, ail. DamTwir, 2à4h

aux fabricants DE

FUTAILLES
Suis acheteur barriq. neuves
chêne, c,hât., v6-barr. bord. 100 1.
chêne et chât. foncées chêne,
vieux bois et neuf. Donner prix
et délai R. Morel, ah"" pt» 213 B*.

Office de pfaeL 14, rue Darnal,M="« Riou. Avis: on demande
f. ch., cuis., b. gages. Réf. exig.

Bnm osyn» et appr. coutr»*Cabanne, 36, ail. Tourny (3<>).

Bons ouvriers serruriersdemandés. DELAGE, 12, rue
de la Vieille - Tour, 12, Bordx.

OCCASION A SAISIR
p. cause départ, camion 4 t. à
vendre; 17, rue Clare, 17, Bordx.
JOIN densité sur wagon.
S'ad. Vidailler, Frontenac, G<i«

rabli, grav., nieub. anc. t. r. Ec.Paul, dépôt ]ourn*i, Libourné.

CROUTES, DELIGNAGES
pin 9' 100 k. : faissts chêhe 5' di».
Bossay, 54, ch. Eysines, Caud«r«r

•ILS fer barbelés galvanisés.
HFNACT.T, LTBOURNF,, Gir*>,

LE IT SOULAS
chevelu, voies urinaires, se fixe
définitivement à Bordeaux, 134,
cours Victor-Hugo, de 1 h. â 4 h.

IMPORTATIONS
D'ALLEMAGNE

Représentants dirècts des gran¬
des firmes, pouvons offrir : ma-
tières premières, outillage, ma.
chines agricoles et industrielles,
pressoirs hydrauliques, moteurs
d'automobiles, appareillage élec¬
trique, quincaillerie, essences,
colorants et produits chimi¬
ques, etc. Réponse à toute de¬
mande précise. — Ecrire : MO
TOR, Agence Havas. Bordeaux

RfiP av- licence. Rec. 180 p. j.«««il Bail G ans. Prix 25.000 fr.
D A (S-restaurant centre. Recet-smn te 300 p. j. Px 15.000 fr,
PAO-Meublé. Recette 250 p. j.Crlîl licence. 8 ch., gd jard.
MCIIDI C 18 ch-> bénéf. 800 p.IlIkUPkk mois. Px 16.000 fr.
AIEIII2I C cent- 1:j Ch., bénéf.mCUDLE 150 p. j. PX 60.000 f.
HATEl pr- fi'211'!3 Midi' 15 cl1-fis» 1 CL Prix 40.000 francs.
CDIfKDIE-Gomest. Rec. 'YiO p.krlbEfftt j. prix 15.000 fr.
HflCDPCRIE Pi'- Intend., bénéf.IrlCnuC 15,000 f. p. a. Px 20,000.
PROPRIETE pde»?aU
de malt., dépendanc., ombrages.
<)f lice immobilier,6, r.Gfflc-Brochcn
BAR et vins à emporter à céder.
" Loyer 800 fr. (angle), chai, re¬
mise, écurie. Bénéfice justifié •
25,000 fr. eu 1919. Prix : 25,000 fr.
Pelletier. 37, rue Esprit-des-Lois.

4erfiyjQ M. Lubet a vendu sonB nUv fonds d'épicerie - co¬
mestibles, la», rue Billaudel, à

Barreau. Réel, reçues jus-
fiU'au 30 avril, même adresse

PîANOAUTOMATIG
r>rlÎJvf68 bar- bal. à V. ou l«r.(tUJSE. y., rue de BelfôH, Bordx

AvéHaïoe Béjottes
Cacao à l'Avoine

(Spécialité de la Maison Béjottes)

Aliment idéal pour tous
Le meilleur des reconstituants

Prix 3 fr., toutes pharmeie»

i.ab", 2b, a*, du l'art, Le liouscat-li*

ftftllPEUR TAILLEUR deman-
MUM de 'une gérance. PIER-
RE, dépôt du journal, I.ibournc.

Camionnette PEUGEOT 500 kil.,2 fins, capote et phares. Bon
ét. Prix à débat.Claircy.Castiilon

S/S ADOLF-DEPPE. Départ
39 Avril pour

HÂ1B0UR6
SANS TRANSBORDEMENT

Comptoir maritime franco-belge
4, cours de Gourgue. Tél. 16.71.

CHARPENTIERS demandés, bussalaires. Société d'études et
construction, Chantier de la Pas-
serclle, quai de La Souys.
5, r. Michel. Tél. 39-63. On achète

MfîHAMPAGNE ¥S0E

PLUS DE PUNAISES
AVISO LE

CIMICiDE BRULAS"

T0E-MITES " BRULAS "
Consenfe LfliflES et FOURRURES

EN VENTE CHEZ :

Cazenavo, Drog., 36. place de
la Victoire, Bordeaux ; Rivière,
Pli» Bousquet. 8, rue Sainte-
Catherine , Abel Mesnard,
Ph«« du Midi. 246. cours St-Jean.

Biscuits p. animaux. Vaysse,48, rue Chais, 48, I.TBOURNE.

ACHAT AU MAXIMUM

Diamant, platine, or,
Monnaie argent pas cours, vieux
"entiers Beau, 31, r. Esp.-d.-Lois

Garage particulier demandé,quart. Longchamps, pl. Fé
gère. Lafon, 4/, rue Vergnia-ud.

SOUFRE GRIS 90~ % k. franco.IîENAULT, à LIB 0 URNE.

Stock de machines^ècrîre«Underwood» et t. marques,
garant, à part., de 950. Locations.
IOA, 39, rue Sainte-Catherine.
Carb. calcium Henault, LÏbouraa

barbelé clôtures.
HENAULT. Libourne (Glrd«).

ACHAT Â GROS PRIX
mobiliers modernes et anciens.
Labarraque, 14, cours d'Albret.
1/1 AI Q _ Conservateurs lé-V I lâî iï gaux : Colles, Tan¬
nins, Acide citrique. Conseils
pour filtrages et mises en bou¬
teilles. Suppression des dépôts,même des vins jeunes. Produite
et procédés légaux.
9- FAftE, 66, cours Martinique, BORDEAUX
PAIEMENT IMMEDIATet a domicile >J?às.
de tons les JCkO INj) SS

« é ?.ÈF.EH£» NRTi0N«LE
DEMOBILISESŒ

portez ou envoyez
par poste
à la Ban»
2, conrs li

OGte vos Bons àa n l lut
lu© JULES m UL ! ïi A
intendance, Bordeaux

Exterminateur Colbert, tue pu¬naises et oeufs. — (tati-
eide des Cagnas détruit rats
et souris. - Vente :
Epiceries « l'aquitaine ».

I ALHEI E TOUT : papiers, tnô-
» taux, meubles, antiquités, eto
Gatineau, 11, cours d'Albret, Bx.

ON DEMANDE à ACHETER
DANS LA REGION

Usines, Industries, Fonds de
Commerce, Propriétés rapport
ou agrément, quels qu'en soient
la nature et le prix. Prêts, Ca¬
pitaux, Commandite. OMNIUM
IMMOBILIER DE FRANCE.
Bourse do Commerce, PARIS.

Exiger partout le

GRAND VIN MOUSSEUX

Eugène Chandon
E.CHANDON & C
2S, quai des Chartrons, Bordeaux

A'jenls et Représentais demandés.

Il II II CC et savons. Repr. d^T
"m'7~S, — ■Fortes remises.—A. MACHY, SALON (B.-d.-Rh.l.

VIRQTYP Macfflfe â écrire
25 J française, depuis'5 francs ROY ET RIVIERE 83.rue des Ayres, 83. à Bordeaux.

MÉDECIN retlré av. sa fem■HkWkUin me dans vaste
propriété située sur le bord du
bassin d Arcachon prendr. en
pension enfants ou gi«» person-
S?L.a»y , ?so!n d'air de 'a cam-pagrne et leur donnerait lessoin 3
nécessaires. Adr. bur. joumal.

COMPAGNIE GENERALE
d'éclairage de Bordeaux

SOCIETE ANONYME
au capital de 14,000,000 de francs

Siège social :
5, rue de Coudé, 5, à Bordeaux.

Bureau financier :

10, rue de Mogador, 10, à Paris.

Avis aux porteurs d'obligations
La Compagnie Générai© d'E¬

clairage a l'honneur d'informer
ses obligataires qu'en prévision
du décret mettant fin au mora-
tofium des obligations, elle
avait déjà, usant de la lacultô
qui lui est réservée, commencé
à racheter en Bourse les obltga-
tlons dont l'amortissement avait
été suspendu pendant la guerre.
La plus grande partie des obli¬

gations à amortir a été ainsi
rachetée.
Dans le cas seulement où tou¬

tes les obligations à amortir
n'auraient pas été rachetées, il
sera procédé pour le solde à
l'amortissement par voie de ti¬
rage au sort.
Quant aux coupons arriérés,

leur paiement a été effectué à
partir du 20 janvier dernier.

COMPTOIR DES VENTES
U), rue Sainte-Catherine, 61.

E. AMADIEU, directeur.
RAS et vi'fts> encoignure, dans
Brxu quart, ouvrier, long bail,
loyer 900', log» 4 p., 300' recet. p.
j. Excellente situation, à enlever
tout de suite. Départ. P1 12,OOOL
BJ « is_meublé 8 p«>s, pr. BourseD/lil travail, bail 9 a., pet. loy.,
200' rec. p. j. Situation d'avenir
p. pers. sérieuse. Px 20,000' à déb.
(K* g» meublé c. Victor-Hugo,«ïrlBs bile terrasse, affaire uni¬
que, bail 9 ans, 11 pièces, recet¬
tes 3,000' par m. au .meub. et 100'
p. j. au bar. Prix 50,000' à débat.

A VENDRE
Échoppe double 12 pièces dont 4libres, p. r. Ornano, 40,000 fr.

Très joli bar et 8 pièces meu¬blées ' avec la maison, 75,000'.
AUTRE RAR et six piècesavec la maison : 40,000 francs.

Maison do rapport, 10 p. libres,10,000'; avec le mobilier, 55,000'

B»" maison confort., bien située,ligne tram, libre, 135,000 fr.
Jolie propriété de 4,000~", rapp.,agrém., 700 arbres fruitiers,
vignes, chasselas, rosiers, fleurs,
villa de 4 pièces, chai, garage,
ligne tram : 28,000 francs. — Ecr.
AMADIEU, 61. r. Ste-Catherine,
qui a de vastes Immeubles au
centre et sur quais pr Industries.

BERGEN-CHRISTIANÎÂ
et tons les ports de la Norvège

Vapeur "CORUNA"
départ 24 avril.

Connaissements directs pour
Gothembourg et la Suède

ROTTERDAM
et les ports du Rhin

Ligne VAN MUYDEN et Ci»
Vapeur " MAASSTAD "

départ 30 avril.
S'adr. i II. Balquerie, 2, pl. Richelieu, Bdx

CARRIERS sont demandés pourcarrières souterraines, bons
salaires. S'er Ciments Touraine,
4, place du Palais, à TOURS.

1erAyi<5 M. LeSous a vendu s.fAB !w meublé, 15, r.Casteln-
d'Auros, à pers. dés. d. acte. D'o
Au Négociateur, 66, r. la Devise.
t/£&jnc7 immeubles
vciluck proprietes
aphuyey industriesi-iwr£k 1 Cit. commerces

PAR LE NÉGOCIATEUR
66, rue de la Devise, BORDEAUX

Fournitures pour bourreliers
Stock toile bleue 120«/m.

Prix réduit pr livraisons pr pièce
Henri ROV.

10. g. de Bourgogne. Bx. Tél. 45-36,

Machines à écrire Corona
Pliantes et de Voyage

EO INTER OFFICE Kl*
W allées de Tourny. «lit

ACHETE VIEUX JOURNAUXét illustrations propres, 60 fr,
1. 100 k. Roy, r. Lalande, 15, Bx.
Gratis: .Montre Maria.Angoulêmë
Pi$£ÏPRIÉTl£ à Noës, commu-rnUrnlEI C, ne de Pessac, à
vendre. M« TARRAL, notaire.

AVIPNflPE ROULEAU COM-»CI»UfiC PRESSEUR
A. VAPEUR de 15 tonnes, état
de neuf. S'adresser Union Com¬
merciale de Bordeaux - Bassens,
2, rue Esprit-dhs-Lois, 2, Bordx.

camions-autos
Transports toutes directions.
J. Labadie, 31, rue Borie, Bordx

PHOSPHO MÊLASSE
le meilleur, la plus saine ali-,
mentation du bétail et chevaux.
IIS IN ES fiRF. 1. rue Lafavel'e. Bx.

les CHEVEUX GRIS
soignés avec le gurlex

reprennent en peu de jours la
teinte nature, blonde ou noire
Succès garanti sans danger
Envoi discret, franco sept fr.

LABORATOIRE SCIENTIFIQUE
20 bis, c. Rotonde. Marseille.

Pourcréer affaires pu«"7 ©fil
Pr correspondance UTlkk OUI
Ecrire ■ G. GABRIEL, à Evreux.

REPAREZ vous-même
vos CHAUSSURES
TTU

C'est du C

?Px¥ccu%R.
Tube et Notice c

liquide. 2 francs.
Notice contre remboursem1.

PENAUD, 8, rue Drouaut, PARIS
Un tube de Pftte vaut

deux tubes de Liquide.

'

TRIBUNAL CIVIL de ét-pALAJS
(Basses-Pyrénées)

Etudô -de M* Ad. DIRIART,
avoué licencié.

VENTE
devant le Tribunal, fixée au
vendredi 4 juin 1920, à 41 heures,
d'une USINE HYDRAULIQUE
connue sous le nom de « Scierie
Barthouil», située à Saint-Pa¬
lais (Basses-Pyrénées), à proxi¬
mité de la gare, sur la mise à
prix de : 40,000 francs,
I. — Une force hydraulique de

50 HP environ.
IL — Un bâtiment autrefois

dénommé « Moulin Béhotéguy »,
construit en pierres, chaux et
sable. Dans ce bâtiment se trou,
ve la chambre de deux turbines
actionnant l'usine et mues par
l'eau d'une chute formée par un
barrage en maçonnerie établi
dans la rivière iLa Joyeuse».
Un broyeur à maïs est égale¬
ment installé clans ce bâtiment.
Au premier étage se trouve un
logement composé de cinq piè¬
ces surmontées d'un grenier.
III. Un bâtiment attenant au

précédent et contenant : 1° une
scie ft rubans .avéc chariot et
volant de 1^20; 2o une autre scie
à ruban avec volant de 1m; 3®
une machine à affûter; 4° une
forge portative â affûter; 5» une
presse à cotns à braser les la¬
mes: 6® seize lames de rechan¬
ge; 7" un cric; 8o un établi; 9'
un palan.
IV. — Un hangar contigu ;T

l'usine avec cour d'accès servant
an dépôt des marchandises.
V. — Une pièce de terre en na¬

ture de vague et prairie d'une
contenance dé 54 ares, attenant
à l'usine.
VI. — Une pièce de terre en

nature de sol de l'ancien mou¬
lin Béhotéguy, située sur la ri-
ve gauche de la dite rivière
« La Joyeuse ».
Pour tous renseignements et

pour visiter l'usipe. s'adresser
a Ad. Dlriart, avoué licencié,
à Saint-Palais (Basses-Pyrên.).

Essai : Contre 4 francs
envoyés n la maison JOST-DAVID,
Rue "Ville-en-Bois, 23, Nantes
vous recevrez franco par poste une
belle de 25 Entremet»Plaisance
assortis : Chocolat. Café, Vanilliné.

VINS VIEUX
XOVIA, Agence Havas, Bordx.

A LOUER emplacement couvertprès docks et gare Médoc.;
174 bis, cours Balguerie, Bordx.

Etude de Me PEYRF.LONGUE,
avoué, Bordeaux.

VENTE AU TRIBUNAL
le jeudi 6 mai 1920, à 13 h., do¬
maine de Château-Ferbos-Lala-
nette, à Podensac, oomp. befl'e
habitation, log' paysans, dépen¬
dances, jardin agri, verger, ter¬
re, prairies, acacias: cont. app.
16 hect. Visite : jeudi, de 15 à
18 h. M. à p.. 75,950 fr. M« Gar.
rau, Besson, Dubois, Mollenthiel,
avoués présents.

H. FERRIÉRE et D. BINAUD
Téléph. "2.45 et 32.63

Prochains départs pour la
Scandinavie et la Baltique :

Christiania, Bergen
et la Norvège

Vapeur IDiana, $4 avril.

BfeMngborg,Malmoe,
Stockholm

Vap. Skaraborg, III mai.
Copenhague, uanemark,

Norvège, Suède
Vapeur Seine, 34 avril.

A VENDRE deux jolies ma-
deri

52

chines à écr. Un-
derw. 5 et 3-12 dr mod., ét. n' gar.

INTER - OFFICE ES)
ail. de Tourny. Tél. 9-61 04

AU lleinande de suite b. empl.WaH quincailliers. S'adr. Fou¬
gère^ et Laurent, Angoulême
fSH! demande de bonnes ou-"si vrières brodeuses au mé-
tier et à ia main. 82, r. Judaïque.

à lui procurera atelier
AwWavec gaz et électricité,, très
clair. Ecr. COUDUN, bur. journl
Ôm fl'un<'s à. qui procurera

échoppe vide 3 ou 4 piè-
ces.) Ecr. JOUÇY, bur. journal.ïs.I Ecr. JOUI

.l'AP.HtTP" TOOS meubles,» HUllElC antiquités, pia¬
no, coffre-fort ; 15, r. Montbazon.

AV. Belle limousine Motobloc16 HP, état neuf, 1914. Inter¬
médiaires s'abstenir. 99, che-
min d'Eysines, 99, Le Bouscat.

CHAUFFAGE STi
bon de bois, bûches chêne, pin,
délignages coupés à longueur
demandée p. poêles, cheminées,
89, cours d'Aquitaine, 89. Bordx.

A f! Il AT tous vestiaires, meu-fwasnl bles, débarras, etc.
Ecrire Fauché, 17, rue Courpon.

ON DEMANDE
A louer ou acheter petite pro¬
priété d'agrément de 2 à 5 hect.,
avec pièce d'eau ou ruisseau,
environs de Bx, proximité tram.

Ecrire Mme MARTINIE,
k, chemin de Pessac, Bordeaux.

PRUNES D'ENTE
Caisse de 5 k., grosseur extra,franco contre mandat de 30 fr

CONFITURE D'ABRICOTS
très fine, 500 gr. net par boîte,8 boîtes

^ franco contre 26 fr.
Maison Victorieux. Eyinet (DBn*)

FIr^,KrH vignes! 140 à 170 fr.1. 100 k, HENAULT. Libourne.

HUILES' SAVONS. ' On . dem".■ IUILL0 représentants sér.
conditions avantag. BONCOUR-
AUBER1, a Salon (B.-du-R.)

VENTE AUX ENCHÈRES
M° A. DARINGOU prise ur.
76, cours .Georges - Clemenceau.

Les vendredi 23 et samedi 24
avril 1920, à 13 heures, hôtel des
ventes, 7, rue Voltaire, 11 sera
vendu .;
Salon style Louis XVI, cham¬

bre à coucher style Louis XIII
avec armoire à glace à deux
portes et commodc-psyché, salle
à manger, piano droit palissan¬
dre bureau américain, glaces,
tentures, tapis, garnitures do
cheminée et de foyer, bahut an¬
cien, tableaux, gravures, vais¬
selle, verroterie, ustensiles de
ménage, etc.
Machine à écrire Hammond,

MACHINE A TRICOTER, une
motocyclette.
EXPOSITION JEUDI 22.
Au comptant, 10 %.

VENTE AUX ENCHÈRES
(Cessation de commerce)

Vendredi 23 avril, A ÎR h. et
14 h., 5, rue Elisabeth, Bordx :

Matériel et Marchandises
d'un magasin

de papiers peints
peinture, boiseries, meubles
divers.
Au comptant et 10 %.

M J. DUVAL Priseur.

VENTE AUX ENCHÈRES
Samedi 24 avril, à 13 h. 30, &

Pessac, près Bordeaux, café do
l'Orient, par ministère de M»
BOUFFANGES, greffier de paix,
il sera vendu :

Lits, armoires à glaces, tables
à toilette, chaises, buffets, sus¬
pension nickel, couches, usten¬
siles de ménage et de cuisine,
etc. Un iot important d'instru¬
ments agricoles, charrues, her¬
se, appareil ù sulfater, brouet¬
tes, cartons à lait, une écrémeu¬
se et une baratte Yifa, trois
couveuses, le tout h l'état de
neuf.
Au compant, 10 % en sus.

A RETENIR

34.17
Numéro Téléphonique

ne figurant pas sur l'Annuaire

DEMENAGEMENTS
EMBALLAGES

GARDE-MEUBLES
LABORDE Frères

Adresse nnique :

23, place Pey-Beriand, Bdx
Voitures automobiles capiton,

nées de 21 et 25 mètres cubes;
dispositif spécial perinèttf d'at.
tacher à l'arriére 4 m. cubes en

plus, revenant à vide de ROYAN,
RISCLE, LANGON, ARCACHON,
allant à vide à COGNAC, PE-
UiGUEUX, SARLAT.
Cadres; capitonnés pour PARIS.

APPAREILS de LEVAGE
"H£DEF

Vérins etCrics en lous genre»,
Vérins hydrauliques, Pa¬
lans, Treuils d'applique,
Grues, Treuils roulants et
Ponts roulants, etc., etc.
SPECIALITES
Pour ENTREPRENEURS
Grand stock d'appareils

normaux en Usine. Prompte
livraison. — Pour renseigne¬
ments et devis, s'adresser :
DEVREZ, 24, rue Si-Fort,Uordx

MENAGE, bonne cuisinière etvalet de chambra, demandé,
20, cours de Verdun, 20, Bordx.

GARRIERA sont demandés pourcarrières souterraines. Bons
salaires. S'ad, Ciments Touraine,
4, place du Palais, 4, à. TOURS.

lillll t DE TABLE supérieurenUEkk de NICE. Postal de 10
litr. 90 fr. — Agents sérieux de¬
mandés. — A. A. CIFFREO, 9,
rue Coionna-d'Istria, 9. â NICE.

HUILES À NICE
Commerce n-gros à céder, af-
1 aires 30,000 fr. par mois sur
place, matériel complet sur piles
pouvant contenir 100,000 k. hui¬
les, prix avantageux. II faut 30
à 40,000 fr. pour traiter et mar-
cher. — F.cr. Abonné 135, NICE.

POUR NOS HÉROS !!!
L'ŒUVRE VRTISTIQUF, »

-28, rue Sairtf-Ferréol, Marseille
OFFRE GRATUITEMENT

un agrandissement, garanti d'u¬
ne valeur de SQf à chaque famille
qui lui envoie la photographie
d'un • mort, ou d'un disparu.
bc Pft II VREMENTS ~à forfait!rtkUUU ach. t'» créances. Ca¬
binet Cambon, 6, r.Gme-Brochon,

A U Camionnette RENAULT* > 10 HP.Camions 4 t. : Ariès,
Berliet, La Bulre, parfait état.
Cbnpoulart. lîftâulleu (Corrèze)

Bassin ivarcachon.'"' canotautomobile avec cabine, lon¬
gueur 6 mètres, 3 IIP 1/4. Prix

t'- S'adresser Veuve MON-GUILLOT, constructeur, PI-
QUEY, près Arès ^Gironde)-
Huilerie Sainte -Marguerite

à ORGON (Provence)
Vente à prix très modérés sa¬
von 72%, huiles supérieures.Demande représentants actifs.

AV. torpédo 4 pl., i cylindres,13 HP. — Prix : 6,500 francs.
54, rue Bouffard, 54. Bordeaux.

AUTOS A V.
Hispauo-Suiza,80x180, torpédo
luxe Alph. XIII, éel. èlect., 5 roues,
essais 100 kil., vit. 110 à l'heure.
Torpédo sport, type spécial de
course, 2 pl.. 5 roue», vil. 90 à Th.
Camion Allés 4 tonnes, bâché,
élat neuf. — S'adresser IIAN'SAC.
"28,r. Tcrres-de-Borde. T. lt.94

ARTICLES marchands
forains. — A. CORBIEU, I-a Va¬
lette - Saint - Cliatnond (Loire).

RIPEflUÎclmE 0RDULES
VOLETS, PERSIENNES FER
RIDEA UX LAMES BOIS

Monte-Charges, Monte-Plats
PLANS ET DEVIS SUR DEMANDE

,fgutenberg»o a 38, boulevard George V

SERIONS désireux prendre sui¬te contrat pour camion 5 ton¬
nes Berliet C. B. A. pour livrai¬
son prompte. Ecrire Eno, boîte
postale n» 2, à Bègles (Gironde).
«•(SERIONS acheteurs 2 fortes re-
w morqués neuves (Berliet si
possible) 4 roues. Pour offres,
écr. ENO, boîte postale 2, Bègles

POUR TENDRE PROMPTEMENT
Propriétés, Châteaux,

Bois, etc...,
s'adresser T1FFEN. -2'i. nie des

Capucines. Paris
Maison (ondée en 1818.

EAUX lie la VILLE
t TOUS US ETAGES
même en cas de suppression
du SERVICE SURÉLEVÉ

S'adresser :

qoai de Bacalan, llordeatu
Téléphone 2.SI

ON DEMANDE

Frères, 50, allées de Tourny, 50

REMÉ5H'^f"'ir- aotit Pte-
Aliment. Ec, IzionAgdïavaS?Bx
Â iso" jard., av.« ■ ■Républiq. Caudéraa. S'ad.

' not- 18, ail. d'Orléans.

DEMANDÉ vmEA6KITp5(fOffr. Letemturier. l.r.Jean-Soula
FUMEURS M!

iV utilisez que le briquet
FLAMID0R

Agence régionale et dépôt pourle bUfl-Ouest : 27, rue des Glaciè¬
res, Bdx. B.eprésentants demAfe.

Etude de M' Joseph AUCOIN,
avoué à Bordeaux.

VENTE AU TRIBUNAL
Indivision Cante, le mardi 11 mai
1920, à 13 h. : En 47 lots, sauf les
réunions de lots indiq. au pla¬
card. Communes de La Brède,
Saucats, Ayguemorfc. Maisons,
bâtiments, divers, cours, jard.,
emplacem", fournière, garenne,
prairies, terres, pacage, labour,
vignes, vergn., taillis, châtaigne¬
raies, pins et landes. Total des
conenances: 130 hect. envir. To¬
tal des mises à prix; 75,525 fr.
Voir placard lotissement et mi¬
ses à px. Mo Peyrelongue.av. col.
Etude de Mo GAUSSEL, notaire
à Bx, 50, c. Georges-Clemenceau.

VENTE VOLONTAIRE
AUX ENCHERES PUBLIQUES
(après dissolution de Société),
en l'étude de M® Gauesel, notai¬
re à Bordeaux, 50, cours Geor¬
ges - Clemenceau, le mardi 27
avril, à 14 b„ du fonds de com¬
merce de Fabrique do pantoufles
DUSSOUIL et ROUSSEAU, ex.
ploité à Talonee, rue Charles-
Floquet, comprenant enseigne,
clientèle, matériel, droit au bail
(marchandises à prendre à dire
d'expert).
Mise â prix : 25,000 fr. (consi¬

gnation préalable).
Pour tous renseignements, s'a¬

dresser à M® Gausse!, notaire, et
à M. Marquais, arbitre de com¬
merce» liquidateur amiable dô
la Société, 105, rue. Saint-Sernin,
à Bordeaux.

Etude de M® FERRAND, avoué,
Bordeaux.

VENTE AU TRIBUNAL
le 27 avril 1920, à 13 h., immeu¬
bles à Bordeaux : 1® corps d'im¬
meubles, rue do Berry, 18. M. à
p., 25,000 fr. ; 2® maison avec jar¬
din, rue Tanesse, 19i M. à p.,
15,000 fr. M® Alauze, avoué coli-
citaût. On visite, de 2 à 4 h., le
1®t lot, mardis, jeudis, samedis;
le 2® lot, jeudis, samedis.
Etude de M® PEYRELONGUE,

avoué à Bordeaux.

VENTE AU TRIBUNAL
le 27 avril 1920, à 13 h., 1® mai¬
son avec jardin, rue de l'Egllse-
St-Seurin, 193, louée 1,440 fr. M.
à p., 18,000 fr.; 2® maison à Bor¬
deaux-Bastide, encoignure ave¬
nue Thlers, 51, et rue Madère,
4t 6 et 8, louée 1,840 fr. M. à p.,
2a,000 fr.; 3® maison à Bordeaux-
La Bastide, encoignure avenue
Thiers, 61, et rue Chabrely,
louée 3,040 fr. M. à p., 35,01» fr. ;
4® maison à Bordqaux-La Basti¬
de, rue Dubessan, 21, louée 480 fr,
M. à p., 5,000 fr. M® Besson,
avoué présent. Visite : l®r lot,
jeudis, de 9 à 11 h.; autres lots.
mercredis, de 14 à 16 h.
Etude de M® BRJGCET."notaire
à Bordeaux, 7, cours d'Alsace-
et-Lorraine, 7.

fen mniCATION Chambre desMUiJUul Notaires, 6, rue Ma-
bly, le 5 mai 1920, à 13 heures,
vaste immeuble à Bordeaux, rue
Charles Marionneau, 27 et 29,
Comprenant grande maison
d'habitation élevée de rez - de-
chauèsée et premier étage (dou¬
ze pièces au rez-de-chaussée
seront rendues libres), grand
jardin, grande construction au
fond du jardin pouvant être uti¬
lisée pour industrie.
Partie de l'immeuble louée

1,532 fr. par an,' superficie totale
810 mètres oarrés environ.
Mise à prix : 60,900 francs.
On peut traiter à l'amiable.

S'adresser sur place mardi et
samedi, de deux heures à qua¬
tre heures, et pour tous rensei¬
gnements chez M® Briguet. dé-
tenteur du cahier des charges.

| p samedi 24 avril 1920, à 14 h.,LE il sera procédé à Bergerac,
palais de justice, à la vente de
148 FUSILS de divers modèles
provenant de confiscation, au
greffe du Tribunal civil.

Le receveur : R. COQ.

ON DEMANDE femme de
chambre, 43, Pavé-des-Chartrons

ON DEMANDEESbied,?
coudre. Ec. Gultte, Havas, Bdx,

011 dem. de suite une ouvrièrelisseuse, rue des Tilleuls, 4.

ON demande institutrice fran¬çaise p. élever une fllette en
Espagne. — S'adresser 49, rue
ISamte-Catherine, au 2e etage.

On dem. bonne à t. faire, tr.b. gag-., sér. S'ad. vila des Ro-
ches, q. Labatut, Glacière-Mérig.
n demande UNE BONNE. S'a¬
dresser 107, quai de Bacalan.0

Q'ï dem. j. f. 24 à 25 ans, maga¬
sin 19, rue Vital-Caries, Bdx.

Demande bonne à' tout faire sa¬chant cuisine, ay. référene.,
17, allées Damour, au 1er étage.

§n dem. garç. de magasin con-naiss. nettoy. et emball. Ma-
gasin 19, rue Vital-Caries, 19.
RM l'FM. à louer magasin avec
«Ts ou sans entrepôt sur les
quais ou centre. Ecrire CHAN-
CEREL, 6, rue Notre-Dame, Bdx.
fiM DEM. jn® ménage av. référ.
un p. pet. propriété pr. Bx; lo-
gém. vide, gages, élev. et cuit. p.moitié. Ec. Gresle, Iiavas, Bdx.
RM Uemapd ouvrières p. ma-UIj chines à tricoter. dan-
GAS 92. RUE PALAIS-GAL-
LIEN, 92. — BORDEAUX.
RM demande gér. boulang!!Un inoil. réf., d. 5.000. 1'. et au!des, Lcr. Golbey, Havas Bord

6,nà CAMIONNETTE
Loi', off. Gnilers, I-Tavas, Bx.
ON ('h»rpent., manœnvr.'"" S adrea, American Park.

t te OUVRIER
sachant très bien débiter verre.
Delom,, 146, rue d'Arès, Bordx.

ON UKMANDE grand local p.
(tarage et atelier de répa¬

rations. Ec. Guidel, Havas, Bx.
0N DEMANDE pour BordeauxU "'présentant au courant de
l'organisation moderne (le bu¬
reaux. Ecrire avec références â
Fossoy. Agence Havas, Bordx.

ON DEMANDE commis du de¬hors conn. service quai, ex¬
pédition. douane, régie, octroi.
Ecrire références et prétentions
â Hennin. A g. 1 lavas, Bordx.

Demande garçon de ma¬gasin, courses et nettoyage.
Serre. f)3, cours do l'Intendance.

ON DEMANDE
représentants mm. et dames pr
courtage facile b. rétribué, pou¬
vant gagner de 40 à o0f p. jour.
S'«v M? Chauilat, 5, r. Delurbe, B*

On deinaiidc place dans caveaude la Chartreuse. Ecr. offres
bttr. iourna1!, A. B. 08. Pressé.

AIjOÏJER plus, appartem, videset, magas. sit. Bruges, à 4 kil.
rie Bx. 10 min. tram et gare. Vis.
s'ad. M»Dwberga, lias®®, av. Gare

F" orts chevaux fie travail à,vendre. S'adres. FORESTIER,
28, rué Parmentier, Libonrne.

VENTE AUX ENGHÈRE^
le 23 avril, à 14 heures, cantlnei,
Texier, au 15® dragons, Libourne;
MATERIEL DE CANTINE-
tables zinguées, bancs, comptoirs*
gr. glacières, cuisinières, tuyau?
tages eau et gaz, liangar 5 suri
9, etc. Au comptant, 10 % en susj
W MAGEN commro - priseur^LTBOURNE.

VENTE aux enchères puhliqj
Le lundi 26 avril, à 9 h. et 14 h. i
Gare de Bordeaux-Etat rive droite
comprenant : chaînes (700 kil.),,
grains, légumes'secs, artioles de*
ménage et de vélos, soie de porc,
cuir, horlogerie, nombreux colis-
de BAS. TISSUS, CHAUSSURES.
Effets et divers.
DUVAL, commissaire - priseur,.
Liquidation des stocks de guerre

Vente aux enchères publiques
de POIVRES et de THES

Vente le mercredi 5 mai, à dix);
heures du matin, dans la salle
des enchères du palais de la;}
Bourse, à Marseille, de 3,3(H>
sacs poivre noir Saigon et de
6,000 caisses de 25 k. thé Ceylaul
Souèhong Ppkoe noir.
Pour tous renseignements, s'a¬

dresser à -MM. Henry Cantel-
Chastar. Bourse Ouest Mar¬
seille: Maurice J.aurin. Bourse
Est Marseille; Lazare Michel, 24.
rue de la République, Marscilles
Jules Lyon, rue Saint-Jacques,
41, Marseille; Maurice Rendu,
rue Pavillon, 33. Marseille; Mar-
'cel Clairefond, Bourse Est, Mai'-;
seille, courtiers assermentés, oti
à M.'l'Agent commercial de la
liquidation des stocks, 8, rus
Saint-Jacques, Marseille.
Etude de Mo TOULKMÔN. avoué!

•>. Sarlat (Dordogne).

tfeSJTC sur saisie immobilière
s Es» 3 E en un seul lot du beau
domaine de la Péchèro et d'un«
métairie aux Fraysses, le tout!
situé sur le territoire de la com¬
mune de Saint-Chamassy. can¬
ton de Saint-Cyprlen, ar'rondisw
sèment de Sarlat (Dordogne).
Mise à prix : 20,000 francs.
L'adjudication aura lie® N

l'audience des criées du Tribu¬
nal civil de Sarlat, au palais
justice de cette ville, le quatorze;
mai mil neuf cent vingt, jour d«
vendredi, â une heure du soir.
Pour tous renseignements, s'a-

drftsser à M® Toulemon, avoué àl
Sarlat, poursuivant la vente, oril
à M® Moreàu, avoué des parties-
saisies.
Sarlat, le 17 avril 1920.

Pour extrait certifié t

signé, TOULEMON.
Etude de M® AUCOIN. avoué. *"

à Bordeaux.

VENTE AU TRIBUNAL
le 4 mai 1920, à 13 h., propriété!
avec maison, Cenon, 853, cour*
Victor-Hugo. Mise à prix, 12.0001-
maison avec jardin même cours.
257. Mise A prix, 8,000 francs. Ind.
Goujon. Visite. lund., mercr. et
jeud., de 14. h. h 16 h.
Etude de M® de SAINT-MARC^

notaire. Bordeaux.

PROPRIÉTÉ jœf .y.g
lage Plchey. â v.: jolie, confort,
habit, avec ferme 35ï. pré. ter¬
re, garenne, bon état, armelée
Rouquey. On visite jeudis et
dim. après-midi. Agents aff.
s'abstenir. S'adr. p. traiter : Ga'.
briel Lagrahge. Lormont (Gan,
Etude de M* DESPUJOLS, not!,

V, place Tourny.
âîl S0" VOLONT, chambre no»
fiuwtaires, 5 mai 1920, de : l«
maison cours Pasteur, angle r*'
TOmbe-l'Oly, louée 2,000 fr. M. à
p., 25,000 fr. ; 2® maison r. Comme
Arnould, n» 14, louée 2,000 fr. M',
à p., 30,000 fr.; 3® maison à Cau» '
déran, route Saint-Médard, 149,
louée 1,200 fr. M. à p., 20,000 fr.
Pour tous renseignements s'adr.
au dit M® DESPUJOLS.
Etude de M® GRANGENEUVE^

avoué à Bordeaux.

VENTE AU TRIBUNAL
le i niai 1920, à 13 h., corps d'im¬
meuble : échoppe et cour, cont,
128"% maison forme pavillon,
comp. 1®"- étage et greniers, plu¬
sieurs appartements, chais ou
remises, couvrant superf. env.
205"'80, à Bordx, rue de Saigon,
U. M. à p., 15,000 fr. Visite, mar¬
dis et .vendredis, de 14 à 16 h.

VFNTF MOBILIERE aux en-a kil 1 a» chères publiques, sue
place Mairie, Pessac, le diman¬
che 25 avril 1920, à quatorze heu¬
res et demie, il sera vendu par
M® RÉMOND, huissier: Meuble»
et. objets mobiliers.

zVu comptant.

La Société împex
demande un REPRESENTANT
actif pour les départements dél
la Gironde, Landes, Basses-Pyré¬
nées, parfaitement au courant
du matériel pneumatique pourjmines et carrières et de tout'
matériel mécanique en général-
Machines-outils et machines A
bois. — Ecrire avec âge et rôféJ
rehees à la Société, 40, rue d*
Mauhenge, 40. à. PARIS.

ACHAT ET VENTE
de titres cotés ou non

AVANCES SUR TITRES

Inter-Banque ,jner—LTéî'.a:ipi£
Al] c. santé, commerce fruits,W ■ primeurs, gros, détail, d®
jolie station, bain. Beaux béné¬
fices. Peu de frais. Px 40,000 fr.

Inter-Banque
Grand cabinet national

20, Intendance, 20. Téléph. 8.6
D an.rest. centre, bén. 501 p.
ann bail 9 ans. Prix avanta!
fiAUC vins, licence, bail, bén
Wrlï S. jipe 40' p. j. px 12 001

GRAH0 BAR
belle encoignure. Prix 65,000 f
HAiCAM l,,,('w gare Midi.IlIfllOUikl pièces, libre dans
mois, px 35,000'. Bonne affair

BELLE MAISON
p., gt'4 jardin, p* 145,000', libr.
MAISON A BERGERAI
rue DeuX-Conils, formant 2 log
ayant chacun 12 p., jardin, n
log» libre ,d» un mois, px 70 000

gténo-dact. tr. au court denri

0
• - • vv., VZV.'1»X- «JVI1I'p. l'iilcln, not, 18, ail. Orléau
n dem. ouvrières tailleur poidames, 48, r. Judaïque. !3d

•JGARE setter yordon noir-fe
* oollier. adresse. Avis»
'lf'ix, -, r ne F érrêre. Récora

perdu brac.-inont. .or, passa:
■ Galeries h Pte-Dijeaux. lia
rue Laflteau, 37. — Récompens

perdu montf-e-bracel., Quindor ces-quai Louis-XVlU, Rap. 4
r. Sainte-Colombe, 12. Récom

Perdu lundi, q. des Chartrons,s&c noir perlé conten. clA-
R-app. rue des Gants, 39. — Rée.
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Le
Ménage
d'abord.

Les
nains propres
ensuitev~

Société Commerciolr <J«
Carbure «de Produits
chimiques
55 RuedeGichy. Ftaj

En vente dans les
principales liaisons.

iqSK jne

Ve/Cropol
pour les deux.

Agent dépositaire pour le Sud-Ouest
.dLiidi-é B.âs.X^arS.O'Sr

7. allées de Tourny, 7, BORDEAUX. Tél. 38.15

POUR SUPPRIMER

POILS ét DUVETS

la pilule dupuis ^ h bl
est la pilule du sang

<L& PILULÊ BtJPUlS n'est pas sfeulemenÈ le plus aetîf, lé
fUia dotut, k meilleur des laxatif» : elle est encore AriiiÈllleUëè,
orttigLaJreaeé et aussi dèpurstive. À ce titre, elle possède sur îv
««tg un» action considérable.

En déblayant l'intestin, en évacuant les déchets, les PILULES
DUPUIS empêchent les fermentations putrides qui donnent
naissance.aux toxines, véritables poisons du sang. C'est pourquoi

Les PILULES DUPUIS
purifient, régénèrent le Sang
et activent sa circulation

Cette impulsion donnée à la circulation est hautement
appréciée des jeunes filles et des femmes qui font un usagerégulier des PILULES DUPUIS. AVec elles, plus de souffrances,
plus de retards, plus de pesanteur, plus de ballonnement au
moment des époques :

Les PILULES DUPUIS
é>

sont les régulatrices de la circulation
Mesdames, Mesdemoiselles, ne perdez jamais de vue

l'influence de l'intestin sur le sang : combattez efficacement
votre constipation par un usage régulier des PILULES DUPUIS.

Mesdames, Mesdemoiselles, si vous n'êtes pas affligées de
constipation, mais si vos règles sont irrégulières, insuffisantes,douloureuses, si vous vous sentez congestionnées, si le ventre est
sensible, pesant, ballonné, prenez chaque mois, pendant la huitaine
qui précède vos époques, quelques PILULES DUPUIS, et vous SpjjSjj Téléph. 39.63 * Maison fondée en tsoz ★ réiéph. 39.63apprécierez bien vite leur GRANDS BORDEAUX MOUSSEUX
incomparable efficacité sur le sang |i ii clos des coddeliersN'hésitez pas : Faites chaque mois
une cure régulatrice à l'aide des

PILULES DUPUIS
Vous en serez émerveillées

BIEN EXIGER
dans -toutes les pharmacies

Les Vraies pilules dupuis
En boîtes de 2 francs (impôt en sus)

Chaque boîte porte une étoile rouge (marque déposée) sur le couvercle etles mots « DUPUIS-LILLE » imprimés eh noir sur chaque pilule de couleurrouge. Dépôt général ; Pharmacie Baiilœuil, 109, rue Lcon-Gambetta, Lille.

I.es belles égyptiennes se serventde certaines Eaux merveilleuses
qui possèdentla curieusepropriétéde détruirePOUR TOUJOURSlcs Poils

et Duvets du visage et du corps. Grâceà leur limpidité, ces Eaux pénétrent lefollicule, attaquent la racine et détruisentles poils sans retour. I^e secret de ces Eaux,dites "Eaux Pilophages", a été rapporté.d'Egypte par Miss Gypsia, qui l'enverraGRATUITENIENT et sous enveloppe'Jer-Wîèe à nos lectrices qui le demanderont àG. GYPSIA, 48, rue des Martyrs, PARIS j

forces
Avec la INCONNUESHA SONNANTE, expédiés A l'essai, vom çiam soumettre une personne » votr*lohnté.liSmei distance. Dem. 1 M. STEFAN.92.BdSi-Marcel.Parle.soniivr»N'S6 «SiTlS

LAIT NON SUCRÉ

F. & L. de MURET, Sainl-EmUion
Caves de Champagnisation à SHIMT-EMILIOW
DIRECTIOM ï S, pae Michel, S, BORDEAUX

lait cremeux succulent
pour tous les usages
Le Lait BORDEN non Sucré n'est tout
simplement que du lait de vache pur de là
qualité la plus riche, préparé quelques
heures après la traite et emballé de façon a
se conserver indéfiniment, aussi longtemps
que le récipient ne sera pas ouvert..# 4
Cela revient à dire que l'on peut conserver
dans son garde-manger un approvisionne¬ment de lait qui ne fera pas défaut ; il est
toujours pur, toujours prêt à l'usage et
économique.
Rien n'est ajouté au Uait BORDEN non
Sucré et il ne lui est enlevé qu'une partie
de son eau. En acheter une boîte chez son

fournisseur, l'em¬
ployer pour la con- Le nom ei Fétiquette garantissent
fection des gâteaux, sa bonne qualité-
la préparation des "
sauces et aussi pour
en faire de la crème
fouettée, à l'exem¬
ple de la crème or¬
dinaire. 11 convient
pour la préparation
de tous les mets
nécessitant l'em¬
ploi du lait. 4 f

agents
roor la France :

George» LÉVY,
15, rue du Loavre

PARIS

E. LABROUSSE
21, rue IBondet
BORDEAUX
— — BENOIT
LIMBURGER
— — — & Co
4, rue des Princes
MARSEILLE

Grace à ce lait, il est possible Je
réduire les dépenses relatives à
la préparation des aliments.

de.ht
5dfwi«$!!silîab

"wlêMEJ

de faire son Ménage
Plus de balais qui déplacent seulementla poussière, plus d'exténuantes prome¬nades à "4 pattes" pour nettoyer sèusles meubles ou les faire briller. L'appareil

eM°p
liions de "home" en

Pollsh
employé dans des millions d
Angleterre et en Amérique,absorbe la poussiére et ne la déplace pas. 11 se glisse sous
les meubles avec une aisance parfaite et
atteint les recoins les plus inacessibles.
En quelques minutes, et sans fatigue, ilrendra à un parquet ou à toute surface
cirée et vernie un éclat de neuf.

Toute ménagère soucieuse de propreté, d'hygiène, d'écono¬mie de temps et de force, doit se servir d'un O-Cedar PolishNSop et, après quelques jours d'essai, elle se demanderacomment elle s'en est si longtemps passée.
En Vente dans tous les Grands Magasins, Bazars, Marchands de Couleurs.GROS : CHANNELL CHEMICAL C°, 9. Rue des Petites-Écuries - PARISTéléphone -BERGÈRE 39-30

dépôt du o'Gedar Mop : j. valentïan, 113, rue Fondaudège, Bordeaux.

Les Maux d'Estomac
Les poudres de cook guérissent

les maladies de l'estomac en un seul jour
Tous ceux qui souffrent de l'estomac,du foie, des reins, des intestins, de gas¬trites, dyspepsies, gastralgies, dilatations,indigestions, gonflements, entérites, gas¬tro-entérites, etc., peuvent se guérir en unseul jour, c'est-à-dire aujourd'hui même.Il suffit pour cela de prendre avant chaque

repas un cachet de Poudres de Cock.Les Poudres de Cock arrêtent instanta¬
nément et pour toujours tous les maux
d'estomac. Un seul cachet suffit pour biendigérer un repas et soulager à la minute
l'indigestion. Aucune maladie de l'estomac
ne peut résister aux Poudres de Cock. C'estle plus puissant digestif inoffensif qui exis¬ta. C'est le seul capable de remettre à neufl'estomac le plus malade, en un seul four.Tous ceux qui souffrent de l'estomac quiprendront les Poudres de Cock aujourd'hui,demain seront guéris.
Les Poudres de Cock guérissent instan¬

tanément des maladies de l'estomac queles remèdes réputes les meilleurs ne sou¬
lageaient même pas.
Avec les Poudres de -Cock, on mangeavec goût, on mange avec plaisir, on digè¬re facilement n'importe quel aliment et on

ne souffre jamais plus de l'estomac.
<1 fr. 60 la boîte (impôt compris) danstoutes les pharmacies. 6 boîtes 26 francs,adressés : Laboratoire Poudres do Cock, àJeumont (Nord) France.

pla i es variqueusesI fl/rPrp r/î/w/yc DartTes*HerPè,»^iccsdu 8an&»Plaie»doUlUGi Gj SmUtLG/lllêO g mauvaise nature réputées incurables,Maladies de la Peau,
nouveau traitememt végétal du dr wolfPour rpesvoir cette merveilleuse méthode GRATIS et FRANCO, écriraà H. A. PASSERIEUX (Q I.), Spécialiste, 46, rue des Faures, à BORDEAUX

Police des Quais et des Navires dans le Pori de Bordeaux
On demie hommes robustes, énerg., pr remplir {onctions surveil.lant jour et nuit. 11 sera donné préféré» aux hommes âgés de moinsde 45 ans, ay. servi aux armées, en première ligne, pendant anmoins deux années, et ayant croix de guerre. Itéfér. de prem. or¬dre exig. Il sera tenu compte des services déjà rendus dans poli,ces municipales on do sûreté, hcrirc pour tous renseignements àM. CABAKROU. 21',, cours de t'Argonne, 20, BORDEAUX.

Dentiers, Soins, Extractions
Cabiset Dentaire du Sud-Ouest, place Nansouty, Bordeaux

E. CHAUBON, Chirurgien-Dentiste
Tous les jours «le » h. à 18 h. — Prix modérés

coke calibré entre 15 et 50 a/m
<résultant de la distillation du charbon dans nos tours),produisant un très bon gaz dans les gazogènes, type Dow son,il vendre : ZOO fr. la tonne, sur wagon départ.

POUSSIER DE COKEea dessous de 15 m/m : toi» lr. la tonne, wagon départ.

MACHEFER LAVÉ
et calibré, pour béton : 8 fr. la tonne, wagon départ.

agglomeresen briquettes à base de coke et divers combustibles, pour ebaufiageindustriel ou domestique : prix suivant quantités.
gie royale asturienne des mines, Rochefort-s/-Mer

mobiliers elegants
31-33, cours Georges-Clemenceau, 31-33Bordeaux (ancien coursTournv) Bordeaux

grand choix
de Salles à manger, Chambres à coucher, Salons,Cabinets de IrâTail, Petits meubles, Lustres, Marbres

INTROUVABLES AILLEURS
et vendus bien au-dessous de leur valeur

Livraison par auto dans toute la Région

ns

La TEINTURE IDÉALE
permet aux JVLJÉJSTJLGrÈJJRES

de teindre éeotaoht 1cj u.e in e> ri t elles-mêmes
en noir et toutes nuances, tous vêtements :

~~

coton, laine, mi-laine, soie, etc. ~

vente dans toutes drogueries, merceries, etc.
Gros : 55, place, de la République — LYON

entre vous
et les sv9âladies«les Voies Respiratoires!mettez toujours

les Pastilles VALDà
Elles sont un véritable talisman

pour se prémunir contre les inconvénientsdu froid, du brouillard, de l'humidité,contre les dangersdes poussières, des miasmes et desmicrobespour éviter les Rhumes, Maux de gorge.Laryngites, Bronchites, Catarrhes,Grippe, etc...
ou s'en débarrasser rapidement.

ayez lâ précaution d'avoir toujours sous la main des

pastilles valda véritables
que vous n'achèterez dans les Pharmacies
qu'en boites de 1 fr. 90 u»t*i mtrk)

portant le nom

12e

foirejeparis
Marché des Produits

Nationaux

5-20 Mai 1920

•1'Û
DIALOGUE DES ANIMAUX

LE CHAT. — Quelle mine a le patron !
le chien. — h est comme cela depuis qu'il prendgdyot pour se tortifier les bronches et la poitrine.

L'usage du Goudron-Guyot, pris à tous
les repas, à la dose d'une cuillerée à café
par verre d'eau, suffit, en effet, pour faire
disparaître eu peu de temps le rhume le
plus opiniâtre et la bronchite la plus invé¬
térée. On arrive même parfois à enrayer
et à guérir le phtisie bien déclarée, car le
goudron arrête la décomposition des tuber¬
cules du poumon, en tuant les mauvais
microbes, causes de cette décomposition.
Si l'on veut vous vendre tel ou tel pro¬

duit au lieu du véritable Goudron-Guyot,
méfiez-vous, c'est par intérêt. Il est abso¬
lument nécessaire, pour obtenir la guéri-
son de vos bronchites, catarrhes, vieux
rhumes négligés et a fortiori de l'asthme
et de la phtisie, de bien demander dans les
pharmacies le véritable Goudron-Guyot.

du GOUDRQN-

Afln d'éviter toute erreur, regardez l'éti¬
quette; celle du véritable Goudron-Guyotporte le nom de Guyot imprimé en groscaractères ei sa signature en trois cou¬leurs :*>iolei, vert, rouge, el en biais, ainsique l'adresse : Maison frere, 19, rueJacob, Paris.
Prix du Goudrou-GuyoL : 3 fr.50 le flacon.Le traitement revient à 10 centimes parjour — et guérit.

« 1'. S. Les personnes qui ne peuvent sefaire au goût de l'eau de goudron pourrontremplacer son usage par celui des Capsules-Guyot au goudron de Norvège de pin mari¬time pur, en prenant deux ou trois capsulesa chaque repas. Elles obtiendront ainsi lesmêmes effets salutaires et une guérisonaussi certaine. Prix du flacon : 3 fr.'

legrand DEPOTdemeubles
Téléph.
34 . 9? Tétépfa.

34 «»?

'1

116, rue Fondaudège, 116
MEUBLES, SIÈGES, TENTURES

T— VISITER NOS MAGASINS ——

Livraisons par MUTOS dans Êoui® Sa région

HORLOGERIE
DE LA

MARINE
3 S, rue Esprit-dcs-Lois

_ BORDEAUX (Su-Théâtrc)
CHRONOMÈTRES ET MONTRES
t en tous genres

REPARATIONS SOIGNÉES
GARANTIES

— V-
HM" Usine LATASTE Tél. 18.37'
j TEINTURERIE.3.««tascur»- Bord*1 Replongeatfa de Tissusi TEINTURE en PIECEet en FLOTTE
RyfejM Travaux pour Confrères

DEMANDEZ U N

VIEUX CEP
ARMAGNAC EXTRA
Castelnau-d'Auzan (g-ers

TENTES - BACHES
VOILERIE JOACHIM

1 bi&! q, Salinières, Bordx. T. 52.18

N'OUBLIEZ PAS!!!
que LOUIS, 15, r. Margaux, Bx,achète tous les vieux dentiers,même brisés, jusq. lût la dent.Ne rien vendre sans consulter.

DIVORCES RAPID E S Ex°^ dey'^SÛ«ié "êl*p"en"droï[.™D"
AG. DE VERTURY----- . ——w vsx, «« oureie el D* en droit. Dr«(Consultationsgratuites). Bureaux : 24,T. Rohan.Bx

AA A == INSTITUT SEROl H ERAPIOU EMIL BORDEAUX,25,rue VITAL CARLES*11919 1nl- |ou.r3- jusqu'à fi h„ el jusqu'à 7 b. lundi, leudi ei samedi—w —— —— Brochures el ronsoignomonls sar domando

(BAffi MALADIES ouSANQOUO nT-iVk'JSi'iS&tSîj"»CLINIQUE WASSERMANN, 2», rue Vital-Caries, 28. BORDEAUXECOL'LEMEI^i IS — Rétrécissements — Traitement en une séance

AV. PIERCE-ARRBV 5 TONNES•État neuf, bandages neufs.Ûàullot, 61, rue de Tauzia, Bordx.

en une séance

rie PPIVPP ENQUETES EN TOUS PAYSU rKlVE.fi OC VERTURYÉx-1' » Sûreté, Dr droit. D", '34. r Kohan.Bdx

DENTiERS
POLICE

606 TRAITEMENT de la SYPHILIS
sang. Rétrécissements, Cystite, Prostatites, etc.INSTITUT SEROTHERAPIQUE du SUD-OUEST

23, Cours de l'Intendance, Bordeaux.

VINAIGRE de TABLE et à CONSERVESMr. O. J. L1NDOE. Boite Postale SZ
à naugesu!\0 (Norvège)désire entrer eu relations avecune Maison Française de distillatigndeVinaigre de table et à conserves pour achat à compte fixe.Priéro d'adresser des oflres F. O. B. au OIF

ç a c et .et c ra m |T <le l" ci., m— Annonciade, reçoit pensionnairesOHOL I l m Ifl l r. Pasteur, 5, bd Caudéran. Bx-Caudéran. Cessait

TRANSPORTS DE T0UTE NATUBE p-%- Sji
et pour TQOT28 DESTINATIONS

PAMinuQ AiiTnMnRiirQ ^

DE TOUS TONNAGES
^

MANUTENTIONS

■ A CIENT A COGNA C: M. CACHER, place Beaulieu. 8. MAGENT A J.1BOUHNE. M. FlLUOL. avenue de \ grrtun, 1». jj

MEUBLES MEUBLES

AU BUCHERON
5s-61, Cours u'Albret. — bokde.tux

Le plus grand choix de tous meubles Neufs
et «l'OeeasioQS provenant directement de nos
Comptoirs d'Achats a Parts.

LIVRAISON FRANCO A POMICILE P*R

d'huile

tàsUdlm'

Le lait préféré du véritableCardonbien
Toutes les personnes qui ont faitmage du bit évaporé, non sacré

libby, le préfèteat, dans leur cuisine, à tout aube. f
/Trop de ménagèses ignorent encore la différence qu'il apporte* r

tout cequ'elles préparent, suivant la qualité du laitqu'elles emploient, ,

Elles ne sauraient croire combien tous les mets faits avec le lait
Libby sont plus riches, plus onctueux, {dus crémeux et plus
savoureux.

ht lait Libby est très riche en crème, et peut être employé
désormais, soit naturel (c'est-à-dire tel qu'il est contenu dans h
boîte) sort coupé de moitié d'eau.

„ ■

Pour les soupes à la crème, il est recommandé de n'ajouter le hit
libby naturel qu'au moment de servir;
pour les sauces le lait Libby additionné à
parties égales en eau, donnera les meilleurs
résultats. De même, pour la pâtisserie, les
crèmes, les glaces et les sauces sucrées
(chocolat, vanille, café, etc.).

Essayez aujourd'hui même le lait évàpore,
non sucré Libby. Demandez-le à votre four¬
nisseur habituel, qui s'en procurera, s11 lui
fait défaut.

Société Anonyme
ME Neill & Libby, 4, Rue des

v

Paris

DECAVAILLONNEUR

-KIRPY-
BREVETS S, G. D. G. en FRANCE et à l'ETRANGBR

SUPPRESSION de TOUTE MAIN-D'ŒUVRE
POUR LE

dechaussage des vignes

DEMANDER CATALOGUE N° 22 AUX

ETABLISSEMENTS KIRPY, à LAYRAC (Lot-et-Garonne).

BANDAGES PLEINS

DUNLOP
La plus grande Production de

BANDAGES PLEINS en EUROPE

La. souplesse et le rendement kilométrique
seuls font la qualité et le Prix d'un Bandage.

DUNLOP Fondateur de {Industrie du Pneumatique
PNEUS - AUTOS - VÉLOS - MOTOS 2l-79SIÈGE SOCIAL : 4, rue du Colonel Moll, PARIS. — Tél. : Wagram 23-09

SUCCURSALES RÉGIONALES
NANTES : 4 et 6, rue Molière. — Tél. : 18-73.
BORDEAUX ; 10, rue de Cursol. — Tél. : 39-70TOULOUSE : 37, boulevard Carnot. — Tél. : 0-45

23-89

WAGONS-RESERVOIRS DISPONIBLES IMMATRICULESCONSTRUCTION FRANÇAISE 1919-19202 WAGONS MÉTALLIQUES émaiilés, contenant chacun... 105 hectos environ1 WAGON bi-foudre bois, contenant
3 WAGONS métalliques étaroés, contenant chacun

Ces wagons avec freins à levier.1 WAGON mono-foudre bois, contenant
Avec Irein à vis et guérite.S'adresser à M. Jean FAUGERE, 3. rue Cauîaincourt, PARIS (XVIII«).

• « • «•• •4

164 hectos
. 180 hectos environ-

143 hectos

MALADIES DE LA FEMME
LA METRITF

■ li v a une fouie de malheureuses qui souffrent en silence et sans œer seplaindre, dans la crainte d'une opération toujours dangereuse, souvent inefficace.
Ce siMit les Femmes atteintes de métrite

Celles-ci ont commencé par souffrir au moment des rè¬
gles qui étaient insuffisantes ou trop abondantes. Les Pertesblanches et les Hémorragies les ont épuisées.

Elles ont été sujettes aux Maux d'Estomac, Crampes, Ai¬
greurs, Vomissements, aux Migraines, aux idées noires. Elfesont ressenti des Lancements continuels dans le bas-ventre et
comme un poids énorme qui rendait la marche difficile etpénible.

Powr gvérir, la Metrke, la femme doit faire no usage
Mfrxyvtwtt.

constant et rêgnlier de la

JOUVENCE de l'Abbé SOURY
oui fait circuler lé sang, décongestionne les organes et les cicatrise, sans ow'fiseul besoin de recourir à upc opération.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY guérit sûrement, mais à la conditkmqu'elle sera employée sans mfcerropfoon jusqu'à disparftioa complète de tontedouleur.
H est bon de faire chaque jour dos injecta» avec l'Hvqiénitine desDames (2 fr. 50 fa botte, ajouter 0 fr. 30 pour l'impôt total 2 fr. 80).Toute femme soucieuse de sa santé doit employer la JOUVENCE del'Abbé SOURY à des intervalles réguliers, si eHeTeuf»r riSiMé-trite, l'tbrorne, mauvaises .Suites de couches, Tumeurs Cancers Variéesî>'riïmk,'ptcé,TIW 5' Accidents du Retours d'Age, Chateurs," Vapèi'ws, Rtowf-

I Sôitïa
MONÏtal! à RÏSr ato.n'îfp'h.mact,

I Bien exiger la Véritable J0UVHNCE D€ CAMÉ
avèc la signature Mag. DUMONTIER

( Notice contenant renseignements gratis).

K •


